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MOLLUSQUES. 


INTRODUCTION. 

Les Mollusiiues rapportés par l’eipédilion faite sous lu direction de M. Castelnau 
dans IWmérique méridionale, soit au Brésil, dans la Bolivie et le Pérou, con- 
sistent principalement en espèces terrestres et Iluviatiles; les premières appar- 
tiennent surtout au genre Hélice et à ses subdivisions. — Ces espèces viennent 
corroborer les remarques déjà faites sur leur distribution géograpliique. Ainsi un 
premier fait reste établi : c’est celui du peu de développement du genre Hélice 
proprement dit dans cette partie du momie. Nou.s verrons que ces esptT.es, bien 
que peu nombreuses, y sont représentées par des formes toutes spéciales, consti- 
tuant de [wtits groupes parfaitement circonscrits, habitant des zones géogra- 
phiques peu étendues et assez bien limitées. I.a même remarque peut être faite à 
l’égard des Butiines, avec cette différence, toutelois, (|ue les esjM’ces de ce genre 
sont au contraire très nombreuses et constituent une forme presque exclusive- 
ment américaine, qui peut parfaitement être opposée à la forme des Ayalhines, 
laquelle est, à très peu d'exceptions, entièrement africaine. 

Pour les Hélices proprement dites, nous verrons que certains groupes, tels que 
celui de Yllelix iiellà-Scrpeulis, par exemple, habitent sous l’équattMir, dans les 
parties les plus chaudes du Brésil. La même ob.servation peut être faite, soit à 
l’égard du groupe d'espèces dont VJielix labyrinllms est le type, soit à l'égard 
du genre ^fnosfomc, dont nous faisons connaitre une espèce nouvelle dans ce 
travail. 

Une autre division des Hélices, représentée par Vil. Aitdouinii, et dont nous 
décrivons également trois espèces nouvelles, se montre dans les parties plus sep- 
tentrionales, en dehors du 10' degré lat., soit dans la province du Pérou, soit dans 
la Bolivie, mais à des altitudes plus ou moins grandes. Cette circonstance rend 
parfaitement raison de la présence de ces espèces, lesquelles constituent, pour 
ainsi dire, une forme européenne, et sont surtout très nombreuses et très variées 
dans certaines parties de l'Lurope, soit en Italie, soit en France, où elles ont 
pour principaux représentants les Hélix :onala, seivsa, Jtaspaillii, etc., etc. 

Les Bulimes nous offriront des observations analogues, et nous verrons souvent 
un certain nombre de petits groupes d'espèces coniinés dans une zone d'habitation 
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plus ou moins circonscrilc, ou nu'mc se Iroiivcr dans des conditions d’altitudes 
diverses, et nous rappeler, précisément en raison de ces conditions d’existence, 
celles que l'on trouve dans des régions fort éloignées. 

Nous avons pensé qu'il serait intéressant de comprendre dans ce travail toutes 
les espèces ipii ont été trouvées jusqu’à ce jour dans les différentes localités 
explorées par l'expédiliou de M. de Castelnau; malheureusement le peu d’espace 
qui nous est accordé ici nous oblige de remplir notre cadre avec une certaine 
restriction, et de nous borner le plus souvent à énoncer nominativement les 
espères qui pourront nous intéresser sous les dilférents points de vue que nous 
venons de ra|)peler. 

Parmi les espèces fluviatiles, le genre Amjmllaire est un de ceux dont le plus 
grand «léveloppemeiit dans les (leuves de l’AmiTique méridionale a déjà été 
constaté. Nous avons également quelques hpes intéressants à faire coiinaitre. 

La famille des Naïades, dont le genre l'nio consliluc la principale forme, 
se montrera également assez nombreuse, mais cependant beaucoup moins 
que dans l’Amérique septentrionale, lii encore nous verrons certaines formes 
génériiiues propres aux régions explorées par nos voyageurs, et en iiarliculier les 
genres si intéressants des ('iislulw, Ihjrie lU Myr^ojioilr. 

(juatil aux espèces marines, leur importance dans ce voyage est beaucoup plus 
restreinte, ce que l'on concevra sans peine on considérant l’itinéraire suivi |)ar 
l’Expédition; nous aurons ce|)endant un certain nombre de types à signaler, 
soit parmi les Céphalopodes, les Gastéropodes et les .Acéphales, yuclqucs-uns ont 
été étudiés spécialement par M. de Castelnau : tel est, par exemple, le (ilaucus, 
dont l’illustre voyageur a fait une anatomie presipie complète, mais que les beaux 
travaux de Souleyet sur le même sujet rendent .iiijourd'hui presque superflue. 


Cl VSSF I. CÉPHALOPODES. 

Genre C\ I„M A U, Lolùjo. 

I. UiLICO m*. ASII.IKNSIS (Blainv.). 

Dlainv., Jour», âe 1S25 *, ïUrt. tlts nat., l. XXVII, p. J.iJ V — I'Vtiks., d'Orh., 

lal>. 12.— - irOrli., Vo\j. flans VAmir. mrrul,^ Moll. , lal). OA, — Luligu Pocfjnnus^ FiV., 
CV/>A. gfMi. Onlitinr, lali. Il*, lîg. 1-S. 

L. vorporc tutnfo, sHbctjUHdraccOt macuUs ruhrh puucto; piiinh matfuhf htioribus^ 
plus dimidium /wir/cm lonfji Indiitis ocvupuntifmx^ rlnnnhoidalilnix, rotunde nutjulalis, 
huyiorilm.% (fuàm nlliorihux; pvdihus sC'^xifUntx imvfiualilmSf in/crionfms hufjioribus ; 
pedibux fM'dtuiciilalis longisfimix; a^s'u ulo hitcnio lauceolato, apirc dibitato. 
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Espèce à corps allongé, stibcvlindrique, pourvue de nageoires assez grandes, 
rhuinliui'dales, plus larges que hautes, occupant plus de la moitié de la longueur 
du sac. 

La tête est couronnée par des bras généralement courts, inégaux entre eux, les 
inférieurs étant les plus longs; la paire de bras pédonculés est très allongée. 
L’osselet intérieur est allongé, lancéolé et un peu dilaté dans sa partie antérieure. 

Habite Kio-Janeiro. 

• 2 . I,t)t,ii:tl IttlKVIS t Btaitiv.). 

Bliiiiiv., Juura. tie 1823 ; /itV/. itr» *c. not., l. XXVII, p. liâ. — Fêruss., il'Orb., Ceph. 
lab. 1.V.2A, tig. lâ-lO. — Loligo 6rft*ipinna, bosuiMir, Joiirn. .tra*/. PAi7., t. III, p. 282, 

L. corpore tlecurUM, cylindraceo, rubris punctiique maculis oniato; pinnis maijnis 
rolunilii, liirgionhiis (piàm allioribus; /ledibiis seuitibus breribus, iniripialibut, quorum 
laleralcs inferiorei umniiim loiiijissimi , tiipcriorcf brevioren; pi'dibus imlunrulatis 
luiiijia in clavuni exiemli, ipialcrua ucelabitlorum imviiutUium scrie munitis ; ossiculo 
inlcrm ublougu, iKiiiialo, apice anijusto. 

Espèce à corps raccourci, cylindrique, obtus à sa partie postérieure, sur les 
cétés de laquelle existent deux nageoires, assez grandes, arrondies et plus 
larges que hautes; les bras scssilcs sont très courts ; la paire supérieure est la 
plus petite; riuférieure est au contraire plus longue que toutes les autres. Les 
bras pédonculés sont très longs; leur extrémité, dilatée, présente quatre rangées 
inégales de ventouses. 

L'osselet interne est assez large, penniforme, relevé au milieu par une côte 
assez saillante et atténué dans sa partie antérieure. 

Habite les côtes du Brésil et Bio-Janeiro. 


Classe II. GASTÉROPODES. 

i;.v.siÉitoi'(H)i;.s I’li.mo.nks. 

Les Alollusi|ues <le cet ordre comptent de nombreux représentants dans la 
partie de l’Amérique explorée par cette Expédition; plusieurs genres y sont 
même tout à faitjvarticulicrs; d’autres y constituent des groupes bien distincts 
dans les genres auxquels ils appartiennent, et coneourent à donner à la faune de 
ces pays un cachet tout spécial. C'est ainsi que nous y trouvons les genres Vagi- 
nule, Vilniie, Àmbreüe, Hélice, Anoslume, Slreplaxis et Bidime. 

IVous n'avons rien do nouveau à indiquer pour les trois premiers de ces genres; 
mais les trois autres nous ont offert quelques espèces intéressantes ou nouvelles, 
que nous allons faire connaître. 
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Genre VAGIIVULE, Ynginulits. 

Deux espèces de ce genre ont été rapportées par l'Expédition Castelnau; 
comme elles sont bien connues, nous allons simplement les indiquer nominative- 
ment ici. 

VAGINULL’S TAUNAYSII (Fér.). 

Kérussar, liât. Moll., pi. t,flg. I â. 

Habite le Brésil. 

VAGINliUlS UMAYAM'S (Lessoii). 

Lessoii, Voy. Coq., pl. 14, fig. I. — . Férussac, lllls. Moll., pl.8, fig, 11. 

Habite le Pérou, à Lima. 


Genre VITIII.NE, Vitriiia. 

Ce genre, dont l'extension géographique est très grande, est représente au 
Brésil par les espèces suivantes ; 

1. YITlilNA Itl FO-VinENS ,Mnric.nnd). 

5i«rcinta rufo-rirent, Moricanil, Mêm. Gtnfi'e, VII, lab. 5, fig. 4. — l'ifrùia rufu-vireiu, IToiiri’r, 
Monoyr. Uelic., III, n*71. 

Habite Baliia (Brésil). 

9. ^'ITItl^A ATIlO-VlUENS {llelir'' (Horiraml). 

lielix atro~vireng, Moric., Mém. Orn., VII, tab. 2, fig. 1. — f'ïlrina atro-rirgns, Jay,, Cal., 
1849, p. 45.— . Vitrina alro~rireog, Pft'incr, Monoyr. llelie., III, II" 09. 

Habite Baliia (Brésil). 

3. VITItlN.Y OBTl'S.Y {Suceinra) iSowerby). 

Sureima obluta, Sowerby, G'n. of Shrtls, n" 9. — litlix obluia (cochlohydra), Fér., Iliil., 
lab. 9, B, fig. 5. — liclix Bratiliemig, Morioand, Mém. Gméee, lab. 6, fig- 5. — Firn'no 
obluia, FfrilTer, Mon. llelie., lit, il" 02. 

Habite Bahia (Brésil). 

4. VITIIINA .SLXCUI.O.SA (Fér). 

Belix {cochlohydra), Fériissac, Bill., lab. H, A, fig. 6. — l'iln'no lulculoia, Pfeiffer, Monoyr. 

llelie., III, n' 72. 

HabitcBrésil, la province de Uio-Janeiro. 


Digitized by Google 


Ge>re AMBRETTE, Siicanea Drap. 

I. SPCCINKA l.NCnS (Fér.). 

Hélix tinyut>, Fér. — Otnalontjx unguis, il'Ot*!)., l'ny, .-imr'r., liib. 22, lig, i17, — Succinea 
unguie, Pfeitrer, lUonngr. Helir., III, n" 78, 

Habite la Bolivie et le Paraguay. 

2, SrCCIAEA .EQmN(M;TIALIS(<l’Orb.). 

D'Ürbigny, Voy. Amer., p. 231. — Pfeiller, Honogr. Helie., III, n* 79. 

Habite Lima. 

Gesre Hb'LICE, Uelix Linn. 

Il est peu de genres parmi les Mollusques qui aient subi aillant de modifica- 
tions et aient été compris de manières plus diverses que celui-ci ; tantét très 
large dans son interprétation et équivalant presque à une famille; tantôt, au con- 
traire, beaucoup plus restreint, et ne comprenant que des espèces dont les alli- 
nités étaient très circonscrites. 

Férussac, auquel on doit un travail pour ainsi dire fondamental sur les espèces 
de Mollusques terrestres, comprenait sous le nom d'HelLv tous les pulmonès à 
quatre tentacules, sans avoir égard au\ modifications de formes si diverses et aux 
autres caractères fournis soit par l'animal, soit par la coquille. Il en résultait 
qu’un certain nombre de coupes génériques, distinguées jusque-là par différents 
auteurs, étaient confondues sous une même dénomination générique. 

Celle manière de faire n’a régné que peu de temps dans la science, cl l’on n’a 
pas lardé à l’abandonner pour revenir aux divisions faites antérieurement, et 
nièiiie à en établir un certain nombre d’autres, reconnues nécessaires par suite 
des découvertes nombreuses faites dans ces dernières années. 

Nous nous rangeons complètement à cette manière de faire, et c’est ainsi que 
nous adopterons comme genres distincts ceux des Anoslome, Tomigères, Slreplaxis, 
Biilime, etc. 

Malgré ces réformes, le genre Hélice renferme encore un très grand nombre 
d’espèces dont les formes varient beaucoup, et qui se présentent par groupes 
assez distincts pour que certains auteurs aient cru devoir les distinguer par des 
noms particuliers. — Parmi ces groupes, nous aurons à en signaler quelques-uns, 
dans ce travail, comme étant propres aux régions parcourues par nos voyageurs. 

1. HP-UX PF.LLIS .SEIIFKNTIS (('.licinn.). 

Chrinnilz, Conck. ral., lab. 208, fig. 2046-47. — Férussac, Hiet., I.nb., 75 A, fig. 3. 

Cette espèce est trop généralement connue pour que nous en donnions ici une 
nouvelle description; nous rappellerons seulement que, dans un travail spécial 
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iniéré dans la Revue zoologique Juillet 1853), nous nous sommes occupé de la 
révision des espèces du grou|H; auquel elle appartient. Nous avons établi que 
celle-ci nous paraissait comprendre deui espèces, confondues jusque-là sous la 
dénomination spéciGque A' Hélix peltis-Serpeiilis. Nous avons, en elTet, constaté 
que l’une de ces espèces se présentait toujours avec un enfoncement sur le cdté 
opposé à l'ouverture, tandis que l’autre ne présentait jamais cet enfoncement. Ce 
caractère, joint à quelques autres faciles à apprécier, nous a fait proposer de 
distinguer comme espèce particulière la coquille qui se trouve dans le premier 
cas, et nous l’avons établie sous le nom d'H. conslriclor. 

Id'Helix pellis-Serpenlis est le tj|)o d’un petit groupe d’espèces fort distinctes 
parmi le genre si nombreux des Hélices, auquel M. Albers a imposé le nom de 
Solaropsis. 

Ce groupe constitue une forme tout à fait propre aux régions équatoriales de 
l’Amérique. Une espèce, V Hélix Gibboni l’feilfer (//. magni/ica Gratcloup), remar- 
quable par des dimensions plus considérables, provient de la Nouvelle-Grenade, 
et n’a pas, par conséquent, été rapportée par notre Expédition; nous crovons 
cependant devoir la mentionner ici, ulin de compléter le tableau du groupe dont 
nous nous occupons ici, et que les découvertes de nus voyageurs ont enrichi de 
plusieurs espèces nouvelles. 

2. HKI.IX COXSTRICTOH (Nobis). 

BtUx conttriclor, Hupc , itreur el Mag. rff xoohgie, juilli-l 1S5S, p. 237. — Itelix pcItit-Strpenlis 
(|iai-v), Fér., Uitt. Moll. 

Celte espèce a l’aspect général de V Hélix pellis-Serpenlis Cbemnitz; mais 
elle s’en distingue surtout parce qu’elle porte sur la carène du dernier tour, du 
cété opposé à l’ouverture, un double enfoncement assez profond, qui rappelle 
celui que l’on observe dans une autre espèce du même genre, VH. Cepa. Indé- 
pendamment de ce caractère très évident, on remarque <|ue le dernier tour est 
moins anguleux, l’ouverture plus arrondie, et enfin l'ombilic plus étroit. Sous le 
rapport de la coloration, on voit aussi que, chez notre espèce, les taches et les 
fascies sont généralement plus larges et plus apparentes. 

Habite la Guyane. 

3. HELIX BOA (Nobis). 

iPLXNCim I, ns. }.) 

Ihlix pellig llotr. Iliipé, Itfi'uc et Mag,, tie Mot., juillet 1SÔ3, p.StRl, pl. 9. 

H. testa orbiculato-depressa, fulva, fascia tnla spiram ilcciirrentc, macniis fuscisque 
albü angulatis arliculala, altéra minima in dorso ultimi anfraclus ; anfractibus sex , 
striis longitudinaliler corrugatis , ultimo rotuiidato, obsolète subangnlaln ; apertura 
transversa, semilunari; peristome /lexuoso, extus reflexo; umbilico pervio 
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Coquille orbiculaire, légèrement déprimée, à spire un peu conveie, obtuse, 
composée de six tours étroits marqués de stries longitudinales d'accroissement, 
un peu rugueuses. La suture est bien prononcée. Le dernier tour est presque 
arrondi ; il porte seulement vers le milieu un léger angle spiral à peine indiqué , 
surtout du cûlé de l’ouverture. I,e reste de la surface est très convexe et presque 
lisse. L’ouverture est tran>verse, semi-circulaire; les bords en sont fleiueui, et 
réfléchis extérieurement par un péristome épais et blanc. L’ombilic est ouvert, 
mais étroit. 

La coloration consiste en un fond fauve, avec une large fascie décurrenle 
auprès de la suture. Celte fascie est formée de taches anguleuses ou en chevrons, 
alternativement brunes et blanches, comme articulées; une autre fascie, beau- 
coup plus étroite, mais composée de la mémo manière, occupe l'angle spiral du 
dernier tour. face inférieure est fauve, avec quelques légères traces de lignes 
transversales plus foncées. 

Diam. maj., .1.5; min., .i8; ait., 25 mill. 

Celle belle espèce, qu'un examen superficiel ferait prendre pour VHelix pellis- 
Serpenlis, s'en distingue par sa forme plus régulière, orbiculaire, plus déprimée dans 
son ensemble; par scs tours de spire plus étroits, plus convexes, et marqués de 
stries il’accroissement rugueuses, et enfin par sa face inférieure plus régulière- 
ment ronvexc. Quant à la cidoration, elle est à peu près semblable dans son 
ensemble; on remarque toutefois que la fascie décurrente placée prés de la 
suture est formée de taches plus grandes. 

Habite la Mission de Saravacu (Pérou). 

4. IIEI.IX ANf.riaîU (Xoliis). 

(PIVNCIIE I, Sg J.) 

Ilupé et Deville, pi. 1, ti". S, Ret ue et .1/oj. Je toiil., jiiillcl 1853, p. 300, pl. 10. 

II. testa orbiculato-de pressa , fuira, waeulis ftiscis augulatis su/terne fasciata. 
inferne lineis miiioribus plurimis nrliciilalis cincta; anfraclihus corriigalis, ultimo 
rotunJalo; nperturn transve.rsa, semilunari; perislome stibftcxuoso , exlus reflexo ; 
umbitico /terrio majiisculo. 

Coquille orbiculaire déprimée, à spire légèrement convexe, obtuse, comjtosée 
de cinq tours étroits, convexes. Le dernier est presque arrondi; sa partie mojenne 
est seulement pounue d’un angle spiral à peine indiqué. Toute la face supérieure 
est marquée de stries un peu rugueuses. 

L’ouverture est transverse, demi-circulaire; les bords sont légèrement flexueux, 
réfléchis cxléricurcmcnt en un péristome assez épais et blanc. L’ombilic est 
ouvert et assez large. La coloration est généralement fauve, avec des taches larges 
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et anguleuses sur la spire. Le resle du dernier tour est traversé par des séries de 
points brunâtres formant des lignes concentriques, comme articulées. 

Diam., 37; haut., 18 mill. 

Celle espèce a encore l’aspect général des précédentes, et surtout de notre 
II. Boa, mais elle en diffère par sa spire plus déprimée, son ombilic plus large et 
scs bords moins llexueux; sa face inférieure porte des fascies qui la distinguent 
encore de l’espèce que nous venons de citer, mais qui lui donnent de l’analogie 
avec 1’//. Brasiliana Desh. 

Habile la Mission de Saravacu (Pérou). 

5. HKI.I.X nU.\SIU.\NA (Bpslioyes). 

(PLA.NCI1E II, 0|. 1.) 

Dcsliayi's, in Fér., Ilisl. Moll.; Rn ue icon., lab. 9S. — Hélix prlIit-Sfrpenlii, var. Olirinn., 

lab. S, (ig. 3. 

//. testa umliilicata, tlepressiuseitla , uiiiliquc ijranulosa, su/ierne castanca, Iteniis 
aHihto-flammutalis, suhtus coneexhis iiallidior, sericbiis pluritms punclurum rufcscen- 
liiwi aritala; spira sub/lammulala ; aiifractibus (julnijuc vix coiivexiiisciilis, iiUhiio obso- 
lète subanyulnlo ; tiperlura Irunseersa mimeis; pcrislome lenui, iiitus iiitido, superne 
expaiisum, basi breviter reflexurn. 

Diam. rnaj., H2; min., 35; ail., 18 mill. 

Cette espèce, distinguée avec raison par M. Deshayes de 1’//. pellls-Serpeiills, 
avec laquelle on la confondait généralement, est remarquable par sa forme dépri- 
mée, sa spire très surbaissée, à peine convexe, par ses tours plus anguleux exté- 
rieurement, cl enfin par les bords de son ouverture plus llexueux. Comparée à 
notre Hélix Âmjuicula, qui en est également voisine, elle s’en distingue très nette- 
ment par la structure de toute sa surface extérieure, laquelle est très finement et 
très élégamment granuleuse. 

Habite le Brésil. 

0. HF.M.V -SF.RI'ENS (Spix). 

(PUN'CIIE I, llg. S.) 

Solarium Serpens, Spix. — Hélix Serpent, Desbayes, in Fér., Uiet., n* A4.3. — Hélix Serpent 

Pfeilter, .Uonopr. Helic., III, n'* 1473 . — HeUx Feisthamelii, Ilupé, Heeue et Map. zuol., 1853, 

p. SOI, pl.ll. 

//. lesta orbiculato depressa, Iciiiti, superne convcxo-planulata , inferite rotundata, 
exiUssime slriataque ijranulata , pallide lutea, fascia anyiisla articulala propc suturam 
deettrrenie, maciilis fuscisque albis oriiala, subtils lineis fuscis puncticulatis eonccu- 
Irice iiisiructa; anfractibus quinque.,ullimo ealde angiilato; o/M'rtnra Iransversa, péri- 
stome flexuoso, extus paiiliilnm re/lcxo ; iimbilico pereio, stibmagno. 

Diam. maj., 3fi; mm.,30;a/l., 15 mill. 
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Coquille orbiculaire, déprimce, très mince, à spire légèremenl convexe, formée 
de cinq (ours, .dont le dernier est pourvu, dans son angle spiral, d'une carène 
assez bien marquée. L'ouverture est transverse; ses bords sont fortement flexueux 
et rélléchis extérieurement par un péristome peu épais et blanc. L’ombilic est 
assez grand et un peu évasé. Toute la surface externe est comme cliagrinée par 
un grand nombre de stries extrêmement lines et granuleuses. La coloration con- 
siste en un fond jaunâtre ou roussàtre, un peu plus foncé du côté de la spire, sur 
lequel il existe près de la suture une petite fascie décurrentc composée de petites 
taclies anguleuses. L’angle externe du dernier tour en porte une autre plus étroite 
et presque unie, et enfin toute la face inférieure est ornée do lignes concentriques 
articulées ou ponctuées de brun. 

Cette espèce est remarquable par sa minceur et sa légèreté, ainsi que par l’élé- 
gance de sa coloration. Les différentes taclies ou linéoles dont elle est ornée sont 
extrènicmenl fines et délicates. 

Habite Baliia (Brésil). 


7. IIIXI.V AtlAZO.MCA ,1‘tcilTor). 

(W.ASCHK I, n*. I.) 

l’feilTer, Prix-, xool. Soc.; Iti’cvc. Coneh. icort., sp. 1S86. 

II. te.ita thiiressu orbicut<itii,3oHtrtu.‘iCHlu,suiH;rnecuHi’exiore, iiiimitissime corrwjalo^ 
ilrialu cl ijranutiUa ; anfractibus iiuimiue, ullimn coiispii lie cariiiiito; apcrlura siibampla, 
liila liiiuiri, /u’rUlomc re/lcxu, /!exiio.to. purpureo iiiyre.teeiile, vieille picio, fiilva, rnfo- 
eaxtaiico nil .tuliirain maculul'i cl puiicliculiila ; puijiiin iiiferiori liiieis rufo-autaneù 
exiliesiiiie piinclicii/alis ciiijiilala, cireii niiibiliriim alhicante. 

Coquille suborbiculaire, déprimée, à spire peu élevée, formée de cim[ tours 
légèrement convexes, un peu excavée près de la suture, laquelle est bien mar- 
quée. Le dernier tour porte une carène as.sez saillante sur son pourtour. 

L'ouverture est (ransverse, un peu dilatée; le péristome est fortement réfléchi 
et profondément sinueux , surtout près de l'ombilic, sur lequel il s’étend de 
manière à le cacher un peu. 

Toute la coquille a une teinte générale fauve, légèrement rosée sur la spire; 
elle porte vers la suture une fascie décurrente formée de petites taches anguleuses 
d'abord très régulières sur les premiers tours, mais finissant par devenir con- 
fluentes cl peu allongées sur le dernier. Une autre fascie, beaucoup plus petite, 
occupe la partie supérieure de la carène, et le reste de la surface est par- 
semé de très |)etils points bruns à peine visibles. Sur la face inférieure, on voit 
des lignes concentriques d'une délicatesse extrême, formées également par des 
séries de petits points bruns. I.c pourtour de l'ombilic est blancliilre. 

Iiki«.LU»oi’cs. 2 
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L'ouverture est l^g^remeDt teintëe de violet k l'intérieer, et le péristome est 
liséré d’un violet pourpré presque noirâtre, très intense. 

Cette jolie espèce, bien distincte de celles du même groupe, est plus voisine, 
soit à cause de sa forme aplatie, soit par sa carène, de \'HeHx Serpem; mais elle 
s’en distingue très nettement par son ouverture plus grande, ses bords plus 
flexueui et vivement colorés en un violet pourpré très foncé. Elle nous a été com- 
muniquée par M. Édouard Verreaux. 

Habite le Brésil, au Para. 


8. UELLX IIKLIACA (d'Orb.l. 

(rusciiE U, o«. I.) 

D'Orbipnj Amf'r., ()l. îfl, tip. t-5. — HlritltT, l/imojr. //«ti'c.,n'!72. 

II. orhicitlato liepresm, carinata, riigiilosu, gramilata, flaviila, fascüs rubro fuscis 
interrii/ilis oniala; apertura dcpre.tsa. luualo-sahlriangiilari ; peristome simioso, extus 
reflexo, iiitidn; nmltilico penio metliocri. 

Diam. maj., 35; min., 29; ait., \5mill. 

Coquille encore plus déprimée que les précédentes, a^ant son dernier 
plus caréné dans son pourtour; elle est très mince, un peu transparente, et a sa 
surface comme chagrinée par de petites granulations disposées plus ou moins 
régulièrement en chevrons. L’ouverture est transverse, un peu triangulaire; le 
péristome est foricraent rélléclii et profondément lleiueux; l’ombilic est médiocre- 
ment ouvert et évasé. 

La coloration, très élégante, consiste en des taches fauves assez distantes, 
formant des fascies articulées occupant la partie supérieure des tours de spire. 
Chaque tour en porte deux, séparées entre elles par une ligne ponctuée; une 
autre, formée de taches plus petites et plus anguleuses, occupe la carène du 
dernier tour. 

Cette jolie espèce a été déeouvçric pur M. d’Orbigny, qui l’a fait connaître le 
premier. Nos voyageurs l’ont retrouvée dans la province de Bolivie. 

9. IIEM.X llOSAIta M iPIcilTer). 

PfciiïiT, iti Priw. sont. AV., IS.^0, |i. l.tl. — Clicmnity, 2" édit., tab. 124, fig. 25-27. — Reeve, 
CoHch. (ni). 103, n* 509. 

H. testa umlnücata,deprcssa, teiiiii, diapliana, sui>enie sulitilissime gramilata, deinde 
obliguc cnrrngnta , jmUide fuha, flamrnis in sutura exruulitius,cingulis</ue monilifor- 
milius rufis umula ; spira plana, anfractibus giialanr ad guingue cunrexis, ultimo snb- 
depresso, circu umhilicum infundibulifonuc. subcom pressa; utnhilico subobliguo; 
apertura trignno-lunari, peristamate suhcallaso, rejlexo. 

Diam. maj., 2t ; min., 17; ait., 10 mill. 
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Cette jolie espèce ne nous est connue que par les Ggures et les descHptioiit 
qu'en ont données les divers auteurs cités plus haut. Nous avons cru devoir la 
mentionner ici, afin de compléter le tableau de la faune si intéressante de cette 
partie de l’Amérique explorée par nos vo}>ageurs. 

Habite les bords de l'Amazone. 

10. IIKLIX MOMLE(Biod.). 

(PUNCHE II, ri(. 3.) 

Broderip, in Proc, laol. Sac., 1832, p. 29. — Dcslmyu's, in Pèr., Uitt., lab. 09, B, fig. 1. — 
ilcUx planorbitf Jay, Cat., 1839, p. 112. — POairer, Monogr. UtUc., Il, n* 1813. 

H. testa latistime unibilicata, discoidea, superne impressa, ienui, minutistime gra- 
nulata, pallida, superne inaculU slriisgite anguUuis unifasciata, inferne aut lateraliter 
lineolis punctiilalit maculata; apertura verlkali, lunalo-circutari ; peristome simplici 
vix refîrxn. basi flexuoso. 

Diam. maj., 25; min., 2t ; ail., 10 mill. 

Espèce discoïde aplatie, très largement ombiliquée, à spire enfoncée, formée 
de quatre ou cinq tours étroits et convexes, marquée de granulations extrêmement 
fines, visibles à la loupe seulement. 

L’ouverture est presque demi-circulaire, un peu dilatée à sa partie supérieure; 
les bords soûl flexurux, tranclianls et très légèrement rédéchis en dehors. 

La coloration consiste eu un fauve pèle sur lequel on voit, du côté de la spire, 
une fascie décurrenle formée de taches roiigedlrcs, anguleuses; puis, sur le cèté, 
deux ou trois linéoles articulées de petits points de la même couleur. 

Espèce remarquable par sa forme discoïde, qui lui donne jusqu'à un certain 
point l’aspect d’un Planorbc. Son mode de coloration rappelle encore un peu les 
espèces du groupe de i'H. pellis-Serpeiilis , et j rattache également celles qui 
vont suivre. 

Habite la Mission de Sarajacu {Pérou'. 

1 1 . IIKUX (USTELNAlim (Nobis). 

(l'UNr.HEii.ag 4.) 

Uu|i« ut Duvillu, Reçue et Hog. tic soologie, déccmlirii 18ôü, p. 039, pl. 14, fig. 1. 

II. testa siihiliscoideit, urkiculalo-eonvexu , Ienui, uinbilicata, fulva, lineolis fascis, 
longiiudinalibHs inlerruplis, subias ornatu,. infra puiu liculis uniseriala; spira obtusa; 
anfraciibus couvexU ; suturis profundis; apertura semi-lunari, dilalala, labro flexuoso, 
basi expauso. 

Diam. maj,, 17; iniit., lù; ail,, (> mill. 

Coquille très mince, un peu transparente, de forme orbiculaire, discoïde, à 
spire plane ou même un peu enfoncée vers le sommet, formée de cinq tours 
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légèrement convexes, séparés par une suture profonde et bien marquée. L’ouver- 
ture est semi-lunaire, à bords llexueux et à peine réfléchis en dehors, si ce n’est 
près de l’ombilic, où il existe une légère dilatation. 

Toute la coquille est fauve; la partie supérieure est ornée de flammules longi- 
tudinales brunes, un peu flexueuses et interrompues; l'inférieure porte seulement 
une ligne, décurrente ponctuée de la même couleur. 

Cette jolie petite espèce a une certaine analogie avec \'H. vionile, Brod., 
d’abord par sa forme, et surtout par sa coloration; elle est cependant moins 
aplatie, moins discoïde, et son ombilic surtout est moins largement ouvert. 

Elle réunit auprès d’elle quelques autres espèces très voisines provenant de la 
Nouvelle-Grenade ou de la Colombie, telles que les Belix andicola, //. entem- 
fera, B. scleroslonia, et B. hians, Pfeiffer. 

Habite la Mission de Saravaru (Pérou). 


ii. HF.MX l'OLYCVRATA lllorni. 

Bürn, p. 373, tab. IA, fig. 13-20. — Férussac, lab. 09, A, tig. 7-9, cl tab. 09, 

II, tig. h. 

Var. P? Iletic. t'horybiUs, Sloivli, €itt. l'oWi, [i. 170. Secuntium t’fcifftT, Monogr. lit, 

IC 1400. 

Espèce très connue et bien distincte parmi la nombreuse série des Hélices, à 
cause de sa forme très aplatie et dont les tours de spire sont entièrement décou- 
verts, soit en dessus, soit en dessous. M. Morch (/oc. cil.) a distingué, .sous le nom 
à'B. Charybilis, une variété probablement de cette espèce, qui en différerait par 
un aplatissement plus considérable de la spire, et par un ombilic plus étroit et 
plus profond. C’est avec doute que ,M. Pfeiffer, si compétent en |iareille matière, 
a proposé de réunir les deux espèces; n’ayant pas vu nous-méme d'individu cor- 
respondant à l’espèce établie par le savant auteur de Copenhague, il nous est 
impossible de nous prononcer à ce sujet. 

Un fait extrêmement curieux , relatif à cette espèce, nous a été rapporté par 
plusieurs personnes, et en particulier par M. Gros, qui a pendant longtemps 
habité Bahia et y a fait des recherches très fructueuses. Cet habile collecteur nous 
a affirmé avoir toujours trouvé les individus de cette espèce plongés constamment 
dans l’eau, et y vivant tout à fait à la manière des Planorbes! 

Appartiendrait-elle, en effet, à ce dernier genre? C’est ce que la connaissance 
de l’animal lui-même nous révélerait certainement. Malheureusement, aucune 
observation n'ayant encore été faite à cet égard, il nous est impossible de décider 
cette question. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 
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U. HKLIX SIMILAHIS (Fer ). 

FénissAr, Uitt., pl. '25 B, lig. 1-i. 

Habite au Brt'jil. 

U. HKLIX HELICYCLOIDES (d Orb.). 

H’Orbigny, Voy. Aini‘r. mérid., tali. 23, fig. 1-4. — O.'shayes, in Fer., B Ut., p. 10, tab. 09, H, 
lig. S. — ProilTcr, Monogr. Btlic., I, sp. 1056. 

Habile la Bolivie. 

15. HELIX P0LL0IH1NTA (d'Orb.). 

D'Orbigny, Voy. Amér., lab. 2S, (ig. 9 1.1. — Di'sliayes, in Fer., HUt., tab. 69, C, llg. 2-6. — 
PfeilTer, Alottogr. BrUe., I, ii" 1060. 

Habile la Bolivie. 

16. HELIX CHEILOSTHOPHA (d Orb.). 

D'Orbigny, Yoy. Amtr., tab. 2S, fig. 6-8. — Di-shayes, in Fér., BUt., tab. 69, 1), lig. 6. — 
PfeiiTer, .Vanogr. Be/iç.,1, n‘' 1068. 

Habile la Bolivie, province de Sanla-Cruz. 

17. HKI.IX CHALICOPHILA (d Orb.). 

D'Orbigny, Tny. .Imr'r., lab. 27, lig. 8-11. — PfeilTer, Bonogr. Btlic., I, n* 220. 
Habile la province de Cliiquilos, Bolivie. 

18. HKLIX SKIAPHILA (d'Orb.) 

D'Orbigtiv, Foy. Amér. mérid., lab. 27, (ig. 4-7. — PfeilTer, Bonogr. Btlic., I, n* 221 . 
Habite environs de Cochabaroba, Bolivie. . 

19. HELIX OMAUlMOliPHA (d'Orb.). 

D'Orb., l'oÿ. Amtr. mtrid., Inb. 27, fig. 1-î. — Di'sliayes, in Fér., lab. 69, C, fig. 1 . — PfeilTer, 
Bunugr. Btlic., 1, n" 278. 

Habile la province de Valle-Grande, Bolivie. 

20. HELIX AMMOMFimMIS (d'Orb.). 

D'Orbigny, Vog. dmr'r., tab. 20, fig. 10-IS. — Desimyev, in Fér., But,, tab. 69, F, lig.l. — 
PfeilTer, .Monogr. Btlic., 1, n* 280. 

Habite la province de Yungas, Bolivie. 

21. HELIX OIIIIICULATA (d'Orb.). 

D'Orbigny, Foy. Amtr,, lab. 27, lig. 16-17. — Ciieranitz, 2‘ édit., Btlix, lab. 8S, fig. 32 34. — 
PfeilTer, Bonogr. Btlic., 1, n" 283. 

Habile la Bolivie. 
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22. HEUX VITBINA (Wagner). 

Wagner, in Sjiix. Tnt. Bras., p, 25. — Cljeuuiilr., 2* «dit., UfUx, tab. 84, Ug. 14-18. — Ustix 
eireumpltxa, Fér., Uisl., (al. 84. üg. 6-tS. — .Solarium imptrfuralum , Spix. TtsI. Br., 
tab. 17. lig. 6. 

Var. |3 junior : Urlix uano, Wagner, !oe. cil. — Solarium piÿmaum, Spix, lab. 17, lig. 7. 
Habite les rtjgioo» méridionales du Brésil. 

2Î. HELIX SIIUTTLEWORTHI iPrciffer). 

Pfeiffer, in Ztiischr. fur ilatak., 1851 . — Cbcmnitz, 2‘ édit.. Hélix, lab. 138, fig. 11-12. 

Habite Bahia (Brésil). 

24. HELIX SPIROltBIS iDuab.). 

Deshajes, in Fér., Ilisl., p. 83, ii* 109. 

Habite aux environs de llio^aneiro (Brésil). 

25. HELIX SEMEN-I.IM iMorie.). 

Moricand, .1/ém. hist. nat. Gendre, pi. 5, fig. 17. — Ree\e. Conch. icon., sp.687. — Pfeifier, 

Sionogr., III, n* 41. 

Habile le Brésil. 

20. HELIX TliOCIlILIONEIDES (d Orb.). 

D'Orbigny, Vog., dmrr., lab. 27, lig. 12-15.— Clieninilz, 2' edit.. Hélix, lab. 85, lig. 27-29.— 
PléilTer, Honogr. Htlic., I, ii* 289. 

Habite la Bolivie, Lima (Pérou). 

27. HELIX BUL.\UB.ENA (d Orb.) 

D’Orbigny, Vug.Amér., lab. 28, lig. 17-20. — PfeilTer, .Htmogr. Helie., ii* 388. 

Habite la province de Chiquilos (Bolivie). 

28. HELIX UVLEPHILA (d Orb.). 

D’Orbigny, Foy. Amér., lab. 28, fig. 13-10. — PfeilTer, Monogr,, I, n* 383. 

Habite la province de Chiqiiitos (Bolivie), et la province des Missions, sur les 
bords du Parana. 

29. HELIX SPiniLLL’S(fiould). 

Gnuld, Exped. Skelts, 1851, p. 38. — PfeilTer, .Honogr. Helic., III, ii“ 1633. 

Habile auprès de Lima. 

30. HELIX IIESCKEI iDkr.). 

Duiiker, in Zeitsrhr. fUr ilalak., 1847, p. 81. — Beeve, Cuuck. ieon., sp. 1255. — PfeilTer, 
.Honogr. Helic., III, n* 304. 

Habite le Brésil. 
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3t. HRUX PARAr.LIVAN.4 Pfiitr.) 

Pfeilfcr, Symh., Il, p. flS. — Hélix eletala, J'Orb., Voy. Amir., Uili. 28, Pifr. 5-8 (nee S«y). 

' Habite ie Paraguay . 

.32. lIEblX COSTELUTA pl Orb.). 

D'Orbi((iiy,Koy. AoUr., pl.20, lig. l5-9, — l\trv\v, Conch. kon,, n* 538. — Pfeiffer, Monoyr. StHi., 

I, II- 252. 

Habite le Paraguay. 

33. Hmx JANEIRENSIS Pfeiff.S. 

Pfeiffer, iii Zeilirhr. fur Maïak, ^ 1851, p. 128. 

Habite Riu4aneiro (Brésil). 

. 3A. HELIX tllllYSmiEU (Pfiiff.) 

Pfeiffer, Xym6., III, p. 72; i/orioyr. //r/ie., I, n*734. — Reeve, Conch, ieon., sp. 620. 

Habile le Brésil. 


35. HELIX CLARü.MPIIALOS ^Nobis). 

(PLANCHE lu, Sg. 3 .) 

Hii|>ê et Deville, Rente et ifay. detoologie, tlécembre 1830, p. 638, pi. 14, flg. 1. 

II. testa orbiculaltt-deiiressa , umhiiwala, sotula, cinereo-fulva, fasciis ituabus vel 
tri/ius fusco-niijrissiiperne ciiicla; spira plauato^btusa ; a/iertura subrotunda ; peristnme 
crasso, rc/lexo. 

Üiam. maj, 30; min., 24; ait., ISnii/f. 

G.i(luillo orbiculaire dépriim'-e, ,a.sscz épaisse et solide, à spire surbaissée, plane 
et obtuse, formée de quatre ou cinq tours médiocreiiieiit convexes; le dernier est 
assez grand et arromli sur son |iourtour. La surface inférieure offre un ombilic 
médiocrement ouvert et légèrement dominé par le bord élargi du péristome; 
celui-ci est épais et fortement réfléchi en dehors. 

La couleur est quelquefois d'un gris fauve uni; mais le plus souvent la partie 
supérieure des tours de spire est marquée par deux ou trois fascics brunes, étroites 
et distantes. L'ouverture est blanche. 

Celte espèce, ainsi que celles i|ui vont suivre, nous rappellent tout à fait parleurs 
formes un groupe très développé dans certaines parties de rLiirope,etqui a pour 
types principaux les //e/Àr sefosa et £e/êfti'm«a. Ce groupe, distingué par Beck sous 
le nom de Campijsa, réunit toutes les es|)èces discoïdes, généralement ombilii|uées 
et marquées de zones brunes plus ou moins nombreuses. Ces espèces habitent 
principalement les parties élevées de l’Europe méridionale, telles que les Iles de 
r.ArchipcI grec, l'Italie, la Corse, les Pyrénées, etc. 
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Il est donc assez curieux de renconlrer des espèces analogues dans l'Amérique 
du Sud, et y vivant dans les mêmes conditions géographiques et climatériques; 
c'est, en effet, dans les parties élevées de la province du Pérou, et particulière- 
ment à Cozco, que toutes ces espèces ont été recueillies par nos intrépides voyageurs. 

Habite dans la vallée d'Echaraté, aux environs de Cuzco (Pérou), au pied des 
arbres. 

!6. HELIX CLALSOMl'HALOS (Nohis). 

(PLXNOIE III, fig. J.) 

Ilupc, Rtcue el ilaÿ. dt toologie, décembre 1850, p. 0J8, pl. 1.A, lig. 2. 

II. lesta orbiculalo-depressa , fusco-castauett , fascia nigra decitrrenle oniata; 
anfrnetibus quinque subconveris, ultinfo subrotundo, obtuse angulalo; apcriura oiali; 
peristome crasso, extus rejlexo, umbilicutn obtegente. 

Diain. niaj., 28; min., 2!i; ait-, 10 mill. 

Coquille orbiculaire déprimée, à spire très surbaissée, légèrement convexe, 
formée de quatre ou cinq tours ; le dernier est marqué sur son pourtour d'un 
angle obtus à peine distinct. L'ouverture est ovale, ou presque oblongue trans- 
verse. Le péristome est épais, arrondi et réfléchi extérieurement; il est un peu 
dilaté à sa naissance vers l'ombilic, qu'il recouvre et ferme complètement. La 
coloration est d'un brun marron uni, un peu plus foncé du cdté de la spire; vers le 
pourtour du dernier tour, il existe une fascie étroite, noinUré, que l'on aperv'oit 
encore un peu sur le pénultième, mais qui est cachée sur tous les autres tours. 
Les bords de l'ouverture sont blancs ou légèrement teintés de jaune. 

Cette espèce ressemble beaucoup à notre Hélix claromphalos , mais avec 
quelques différences légères dans la forme; elle s'en distingue surtout parce 
qu'elle manque d'ombilic, ou plutdt parce que celui-ci est recouvert par une 
dilatation calleuse du péristome. 

Habile les Cordillères, aux environs do Huancavelica. 

37. HELIX DII.IITA {Pftiir.). 
rUNCIIE III, Bg 4.) 

Pfeilfcr, .S’ÿinb., II, p. 27; Monogr. Hetic.. le 310. 

II. lesta subumbiticata, depressa, orbiculari, flavido-cornea, fasciis tribus oniata, 
media salurale ru fa, snperne cl iiifenie Inliare dilutis; spira planiusciila ; umhilico 
augusio, pervio; a/jerlura perobliqua luiiari ; /lerislome expanso, ernsso, rejlexo, 
iimbilicum subobtegenle . 

Diam. maj., 22; min., U<; ait., 8 initl. 

Coquille suborbiculaire déprimée, ayant la spire très obtuse, formée de quatre 
tours à peine convexes, couverte de stries d'accroissement extrêmement fines; le 
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dernier est parfaitement arrondi et convexe à son pourtour. L’ouverture est assez 
grande, obliquement dilatée et bordée par un péristomc épais et réfléchi extérieu- 
rement; prés de la région ombilicale, il se dilate un peu, de manière à recouvrir 
en partie l'ombilic, lequel est cependant ouvert, niais très étroit. 

Cette coquille est fauve et d’apparence cornée, est recouverte d’un épiderme 
épais; elle porte trois fascics brunes ou noirâtres; celle du milieu occupe le 
pourtour du dernier tour et est très vivement et très nettement colorée; les autres 
le sont beaucoup moins, et ont une tendance à s’effacer en se dilatant. 

L’ouverture est marquée à l’intérieur des mêmes lignes; le péristome est d’un 
beau blanc. 

Espèce voisine des précédentes, mais s’en distinguant par une taille moins 
considérable, par son aspect corné et par les trois fascies brunes dont elle est 
traversée, l'une d'elles étant nettement indiquée, les autres étant plus ou moins 
effacées. L’ouverture est d’ailleurs un pou plus dilatée, et le péristomc plus forte- 
ment réfléchi. 

Hab. Cuzco (Pérou). 

S8. HELIX AUDOÜINll (d Orb.). 

D'Orhigiiy, Voy. Am^r., Ub. 24, fig. 4-0. — Dcsbiiyos, in Fer., llitl., lab. 74, B, fig. 3. — 
Pfeiflcr, Mottugr. Helie., ii* P75. 

Var. P ; Hélix oreiigena, tTOrb., Voy. Àm&., p. 25, fig. 1-4. — Pfeiffer, toc. cil. 

Habite la province de Yungas (Bolivie). 

30. HELIX ESTELL.\(d’Orb.). 

D'Orbijiny, Voy. Aiiw'r., tab. 25, fig. 5-8. — Fériissac, üiil., lab. 73, B, fig. 1-2. — Pfeiller, 
J/onogr. Helic., 1, ii" 833. 

Habite la Bolivie; nos voyageurs l’ont rencontrée dans les lieux très ombragés, 
au pied des arbres. 

40. HELIX TltlliAMMEPHOllA. 

ll'Urbigiiy, Voy. Amir., tab. 25, fig. 0 11. — Pfeiffer, Monugr. lltUc., I, n’ 021. 
Habite la Bolivie : Valle-Grande. 

41. HELIX PILEIFOIIMIS ^Mn^ic.). 

Moricand, .Vein. Soc. Genioe, Vit, pl. 2, lig. 2. 

Habite le Brésil. 

42. HELIX BIFASCIATA (Gray). 

CaroeoUa bifasciata. Bnrrow. — Hélix pyramidella. Wagner. — Hélix Blancbetiana. Moricand. 

Habite la Bolivie (Brésil). 

UMXetQVKr. 3 
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Habite le Brésil. 


43. HFMX LOXT.HOSTU.MA ,.Moiik.). 
Menke, Syn., 2* édit., ii* 127. 


44. HELIX PLEElWll'HOn* (Moric.). 

Moric,in'!, 3' Suppfémm, tal». 5, fier. 6-9. — Pfciff*T, Monngr. Uciie,^ n*207. 

Habite Bahia. 


45. HELIX EIHCILLATA (Sobis). 

(PLiNaiK III, t(. I.) 

Hiipé, Rtvue et ilag. de zoologie, juillet 1858, pl. It, fig. 2. 

H. lesta orbiculalo-planula , discoidea , umbUicata; fusco-castauea , sublævigalo, 
striis trausversis obscure corruijata ; spira ohtusa, anfractibus quiiigiie, iillimo auijutalo; 
apertura subovata ; peristomiile crasso, integra, extus reflexo; labro inferiori dente bifur- 
calo, in allero catloso, inslruclo, sujteriori lamclla obliqua, clcvata, externe expansa; 
umbitico pervio, inlundibulifonni. 

Diam. maj., ft/i; min., 38; ait., 15 mitl. 

G)quillc orbicdlairc déprimée, assez épaisse, lisse ou simplement couverte de 
stries d’accroissement un peu rugueuses. La spire est peu élevée, légèrement con- 
vexe; elle est formée de cinq tours, dont le dernier a son pourtour subanguleux. 
La face inférieure, convexe, est percée au centre d’un ombilic assez large et pro- 
fond. L’ouverture est ovalaire transverse; scs bords, réfléchis en dehors, forment 
un péristomc continu, épais et calleux, lequel s’infléchit un peu dans l’ombilic. 
Celte ouverture est resserrée |iar des éminences dentiformes, dont une, assez 
élevée, est fourchue et placée sur le bord inférieur; un peu plus en dedans, 
du côté de l’ombilic, il en existe une seconile à base très large et calleuse. 
Le bord supérieur pré.scntc une autre lamelle calleuse, oblique et assez 
élevée, dont la crête est placée vis-à-vis de la dent fourchue du bord opposé. 
Toute la coquille est d’un brun foncé marron, à l'exception du péristomc, qui est 
blanchâtre. 

Cette jolie espèce appartient au groupe dont Vllelix labijrinihus est le tvpe, et 
qui ne renferme encore qu’un petit nombre d’espèces. Ce groupe, très remar- 
quable par la disposition rétrécie et dentée de son ouverture, constitue une forme 
spécialement américaine cl des parties équatoriales de ce continent. Ijx Nouvelle- 
Grenade, Panama, la Ginanc, sont les points principaux habités par ces espèces. 

L’espèce que nous venons de décrire a une certaine analogie avec i'JIelix fur- 
cata Dcsliaycs; mais clic en dilTère par une taille plus considérable, une forme 
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beaucoup plus aplatie, plus carénée sur son pourtour, et par quelques autres 
caractères, dans les proportions des dents de l’ouverture. 

Habite les Cordillères, aux environs de lluancavclica (Pérou). 

46. IIBUX AUma’ÜN.V (Petit). 

Petit, Hccue tout., 1S40, p. 74; id., Maj. tool., 184t, p. S3. 

Habite la Guyane. 

47. HELIX LEPltlEimi (IVlil). 

Petit, Ktcue zoül, 1840, p. 74; id., Mag. zml., lS4t, pl. S2. 

Habite la Guyane. 

Gilnhk STIŒPTAXIS, Gray. 

Les espèces qui constituent aujourd’hui ce genre étaient autrefois confondues 
avec les llélires. 

Elles présentent un caractère singulier, qui a été parfaitement saisi par 
M. Gray, ainsi que par quelques autres concliyliologistes, et en particulier par 
M. Pfeiffer, qui s’est hâté d’adopter le genre proposé par l’illustre zoologiste 
anglais. Ce caractère consiste dans la déviation plus ou moins prononcée de l’axe 
colnniellaire. Il faut toutefois remarquer que cette déviation n’a lieu qu’à une 
certaine époque do la vie de l’animal, de telle sorte que si l’on observe des indi- 
vidus dans leur jeune âge, on les trouve conformés comme les Hélices ordinaires; 
mais en tenant compte de cet état encore jeune de la coquille, et surtout d’un 
fades particulier qu’elles présentent , on arrive à faire rentrer dans ce groupe 
non-seulement ces individus incomplets, mais encore des espèces chez lesquelles 
la déviation est à |>eine sensible. C’est par des con.sidérations de cette nature que 
M. Pfeiffer, avec une rare sagacité, a pu ramener dans le genre qui nous occupe 
différentes espèces qui jusque-là en avaient été éloignées. 

Les Sireptaxis ne constituent pas une forme absolument américaine, puisque 
l’on en connaît quelques espèces indiennes ou africaines; mais comme le plus 
grand nombre, ainsi que les plus importantes, proviennent de l’Amcrique du Sud, 
on peut dire que c’est là encore une forme brésilienne. 

Nous n’avons aucune espèce nouvelle à signaler; nous nous bornerons à indi- 
quer celles qui proviennent des régions explorées par l’c.xpédition de M. de 
Castelnau. 


1. STItF.l’TAXIS CANDID.A (Gray). 

SvlariuiH candiilam, Spix. — [lelix canJiila, Moriraiid. — HcUx Spixiana, Pfi-iBer, Slonogr, 
//tf/ic., t, 11' t05t. — Sirepiaxir eantlttia, id., .Vonojr., lit, n' 1 . 

Habite le Brésil, environs de Bahia. 
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2. STREPTAXIS VVAGNERI (PfcilT.). 

Bilix Wagncri, Pfeitrer(olim). — Slrrptaxii id., Monogr. Helie., III, ii’ 2. — Belix 

Coffreana, Moricand, Mém. Gtnive, 18A1, pl. 4, lig. 2-J. 

Habite le Brésil. 

3. STREPTAXIS ALVEIS (Dunkrr). 

In Philippi, Icon., lab. 6, fig. 14. — Chemnitz, 2* édil., tab. Idl, tig. 33-35. — Pfeiffer, Monogr. 

Htlic., III, 11* 4, 

Habite le Brésil. 

4. STREPTAXIS CONTl’SA(Gray). 

Belix confuia, Fér., Hist,^ t.ib. 31, fig. 1, et tab. 39, B, fig. 5-6, — . SireptaxU contusa, Gray, 
in Sowerby, lUonogr., lig. 269-70. — Sireptaxis conluta, Pfeiffer, Momgr. Uelic., III, n‘ 9. 

Habile le Brésil. 

6. STREPTAXIS Dl’NKERI (Pfeiffer). 

Pfeiffer, Momgr. Belle., III, II* 7. — Chenmilz, 2' édit., t. 102, fig. 1-3. — Deshayes, Traili 
élém., Inb.83, fig. 11-12. 

Habite le Brésil. 


6. STREPTAXIS REFORMIS (Pfeiffer). 

Belix deformit, Férussac; Desbayes, Bit!., tab. 32, A, fig. 1. — .Sireplaxit deformit, Pfeiffer. 
Monogr, Belie,, III, n' 15. — Sireplaxi» deformis, Phil., Icon., tab. 8, fig. 2. 

Habite le Brésil. 

7. STREPTAXIS l’BERIFORMIS (Pfeiffer). 

Pfeiffer, Proceed. Soe. mol. tond., 1848; id., Monogr. Belie., III, n” 11. 

Habite le Brésil. 

8. STREPTAXIS CR VPTODON (Moricand). 

Moricand, Joum. deconch., Ub. 10, fig. 2. — Pfeiffer, Monogr. Belie., n' 81. 

Habite le Brésil. 

9. STREPTAXIS STREPTOIION (Moricand). 

Moricand, Joum. de conck., tab. 10, fig. 1. — Pfeiffer, Monogr, Belie., III, n* 24. 
Habite le Brésil. 


10. STREPTAXIS REJECTA (Petit). 

Petit, Retue sool., 1842. — Pliilippi, leon., lab. 6, fig. 17. — Pfeiffer, Monogr. Belie,, 

III, n* 22. 

Habite Bahia (Brésil). 
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U. STREPTAXIS COMBOIDES (Gray). 

lîelix fomèoi'ilra, d’Orb., Foy. Amér., Inb. 23, (Ig. 14-18. — Gray, ÎD Lond. Mag., 1, p. 484. 
Philippi, leon., lab. 8, Kg. 10. — Pfeiffer, Monogr. Belie,, III, n* 21. 

Habite la province de Chiquitos (Bolivie). 

Genhe TOMIGÈRE, Tomtgerus, Spii. 

Ce genre est intermédiaire aux Streptaxis et aux Anostomes, en même temps 
qu’il présente des alHnités avec certaines espèces de Bulimes à ouverture dentée. 
Cette ambiguïté dans les caractères a fait varier considérablement la place que 
les düTérents auteurs lui ont assignée dans la méthode : c’est ainsi que nous le 
voyons joint aux Hélices par Wagner et Moricand, aux Anostomes par M. Beck, 
aux Bulimes par M. Deshayes, et enfin aux Auricules et aux Scnraèécs par d’autres 
auteurs. 

Ce petit genre nous montre encore une forme brésilienne dans les quatre 
espèces connues jusqu’à ce jour. 

1. TOJIIGERE.S CLAIISL'S (Spix). 

Spix, Test, Bras., lab. 15, bg. à-5. — Tomoÿeres clausus, Pfeiffer (olini!). — Tomigerus 
elaususg Phil., /cou., lab. 8, lig, Ih. — Tomigerus claimu^ Pfeiffer, Monogr. Heîie.g u* 1. 

Habite le Brésil, environs de Bahia. 

2. T0.MIGER11S TERBINATUS (Pfeiffer). 

Tomogeres turb natus, Pfeiffer, Proc. zool.Soc.g \Shb. — Tomogerus turbinaius^ Pfeiffer, Pliil., 
Icon.g lab. 8 , lig. 18. — Tomigerus iurbinatusg Pfeiffer, Monogr. llelie.g 111, »• 3. — Tomi- 
gerus turbinatus, Pfeiffer, Cbemnilz, 2« édit., pl. 2, Hg. 2. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 

3. TÜMIGKRL'S GIBBEBULUS (Pfeiffer). 

llelix gibheruîus^ Biirrow, Elem. of conch.g lab. 27, fig. 8. -^Tomigerus principaUsg Pfeiffer 
(olim!). — Tomigerus gibherulus (Pfeiffer), .Monogr. ffeftV., III, n* 1. 

Habite Pernarobuco. 


4. TOMIGERUS CUMINGII (Newcomb.). 

Pfeiffer, in Zeitschr. fiir Maiak.j 1840, p. 67. — Chemnitz, 2* édil., lab. 126, fig. 12-14. — 
Pfeiffer, Monogr. Hetic., III, n* 4. 

Habite environs de Para (Brésil). 
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Gek«b ANOSTüME, Anostoma, Fischer. 

Le genre Anostome réunit des coquilles qui, a?cc les caractères principaux 
des Hélices, présentent une disposition tout à fait particulière de leur ouverture. 
Celle-ci, en effet, par suite do la torsion brusque de la portion terminale du der- 
nier tour, vient s’ouvrir auprès de la spire en s'appuyant sur elle. 

Les Anoslomes constituent encore une forme américaine et même brésilienne. 
Le nombre des espèces est encore très restreint ; deux sont très anciennement 
connues : ce sont les Anosloma ringens {léelix), Linn., et Anosloma globttlosum, 
Lamk., qui proviennent de la province du Para. Une troisième espèce a été décrite 
par M. Pfeiffer, sous le nom i’Anostoma carinatum: elle provient également du 
Brésil. Une quatrième est décrite actuellement par M. Fischer dans le Journal de 
conchyliologie (18."i7, pl. XII, fig. 1-2), sous le nom d'.lno.vfowa Deshaycsianuin. 

Enfin nous en ajouterons une cinquième : 

ANOSTOM A VKKHE.VIFXIAMM (NoUs). 

(PUSCHE III, S.) 

il. testa suborbicttlari dcpressa, Iransirrsa, luteorubra, inferne gutlulis fuscis 
adspersa; spira coiivcin, dcpresshiscula, anfractibus guingue planulatis, exilissime 
.striaSis.ultimo sufiernc cnrinalo, inferne stibrntundatn ; aperlura sursum reversa, lunari; 
peristomate incrassain, expanso, extus re/lcxo, lamcilis binis affixibus, penuttimn tribus 
in paricle tabiati ; peristome rnbro, dentibus albidis. 

Diam. moj., 30 ; min., 23; ait., 15 mill. 

Coquille orbiculaire, un peu transverse, déprimée, à spire légèrement convexe, 
obtuse, formée de cinq tours plans et très finement striés; le dernier, caréné dans 
sa première portion, s’arrondit peu a peu dans sa dernière en se dirigeant vers la 
spire, au niveau de laquelle vient allleurer l'ouverture. Celle-ci est légèrement ver-i- 
santc, de forme presque circulaire; son péristome est très épais, dilaté et réfléchi 
extérieurement; il se joint à l’avant-dcnier tour, où il est complété par un déixlt 
calleux peu épais recouvrant cette pai .le. I.Æ bord supérieur de cette ouverture 
porte deux éminences lamelliformes inégales; le bord opposé en porte trois plus 
petites et plus mousses. 

lais premiers tours sont d’un jaune rosé, ù peu près unicolores, à l'exception de 
la suture, qui est lisérée d’une ligne étroite brune, devenant plus visible sur le 
dernier tour. Celui-ci est en outre parsemé de petites taches en forme de goutte- 
lettes, quelquefois confondues et produisant des linéoles. 

L’ouverture est d'un rouge brun carnéolé très vif; les denticulations sont blan- 
châtres. 

Cette espèce a la plus grande allinité avec V Anosloma ringens; on peut dire 
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qu’elle en a loul à fait l’aspect général et l'ensemble des caractères : ce|)cndant 
un examen plus approfondi nous montre que sa forme est plus aplatie, plus trans- 
verse, et surtout que les dents de l’ouverture sont moins nombreuses, puisqu’elle 
b’en a que cinq, deux en haut et trois en bas, tandis que l’espèce citée compara- 
tivement en a sept ou huit, dont trois en haut et quatre on cinq en bas. 

Habite les bords du fleuve des Amazones. Elle nous a été communiquée par 
M. Édouard Verreanx, auquel nous nous faisons un plaisir de la dédier comme 
un faible témoignage de notre reconnaissance pour la libéralité qu’il a toujours 
mise à nous faire de semblables communications. 

Genre BULIME, BuUinus, Senpoli. 

Après avoir été successivement adopté, puis rejeté et réuni à celui des Iléims, 
le genre Biilime paraît aiijourd’liui admis à peu près généralement par les con- 
chjliologistes; ajoutons cependant qu’il ne l’est, pour ainsi dire, que d’une 
manière passive, car la caractéristique différentielle que l’on peut en donner ii’cst 
pas d’une très grande netteté, et ce n’est pas sans (|iiel(|uc embarras que ses 
limites, soit avec les Hélices, d’une part, soit avec les Achalines, de l’autre, 
peuvent être tracées d’une façon un peu positive. 

Comme nous l’avons dt^à dit au commencement de ce travail, les Bulimes con- 
stituent une forme essentiellement américaine, de même que les Achalines consti- 
tuent une forme africaine. 

Il jr a assurément quelques exceptions à cette formule générale, et l’on trouve, 
en effet, des espèces de ces deux genres dans les autres parties du monde ; mais 
elles sont comparablement très peu nombreuses. Ajoutons que ces espèces for- 
ment des groupes assez tranchés, le plus souvent en concordance avec les diffé- 
rents points du globe qu’elles habitent. 

Les espèces de Bulimes de l'.Amériqucdu Sud, dont l’Iiabitat est compris dans les 
parties visitées j)ar l’Expédition, sont extrêmement nombreuses et variées. Les 
mentionner toutes serait sans doute d’un grand intérêt au point de vue de la zoo- 
logie géographique; mais les limites qui nous sont imposées nous forcent 
d’abréger un peu notre travail, et de nous attacher seulement aux espèces nou- 
velles ou encore peu connues, ou bien à celles qui nous offriront l’occasion de 
faire dés observations relatives.,soit aux différents points de vue que nous venons 
d’indiquer, suit à des rectifications descriptives ou de nomenclature. 
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1. Dl'UMUS VALENCIENNESII, Pfei«er. 

ITeiOer, 5ÿmi., II, p. 52; Ocsliayes, in Fer., tab. 15G, Tig. 1-2. — Phil., /can.,II, Bul., 
lab. 5, Bg. 1.— Bulimui fuljuralus, Val., in Mus. Paris. 

Très grande espèce , remarquable par les grandes lulguralions dont elle est 
ornée. 

Habile l'intérieur du Brésil, ou môme dans la province de Bahia. 

2. BÜLI.MIS POPELAiniAM'S (Sysl). 

Nysl, in BuU. Acad. Brujr., XII, lab. A, fig. 5. — PfeilTcr, ilonogr. Helie., II, n‘ 55. 

Cette espèce, de môme taille et à peu près de môme forme que la précédente, 
s’en distingue par le manque de fulgurations. 

Habile le Brésil. 


S. IILXIMUS PnOXIMUS (Sowerbyl. 

Sowfiby, Cmch. illualr., fig. 102. — Pfeifier, Monogr. Uelic., Il, n* 62. — Reeve, Coack. 

icoB., spec. 607. 

Habile le Brésil. 

4. BULIMIS MAXIMlS(Soworby). 

(PLAKCHE IV, Og. I.) 

Sowerby, in Tank., Cal., 1825. — Sowerby, Conch. iltiulr., lig. 65. 

D. lesta inijierforala , veniricosissima , solida, rufo-castanea; epidermide fusco 
induta; anfraclibiis quinqnc , coiivexis, primis loiigitudinalilcr confertim costulatis, 
minulissime gramtlalis, iiltimo magno, veniricosiore-gibberiilo, irregulariler striatoguc 
matlealo; apertura ovula ; penslomale crasso,brevitcrre/lexo; columella medio arcuata, 
superne callosa; a/ierlura labrisque albis; apice rubro. 

Long., 145; diam,, 85. 

Coquille ovale, très ventrue, épaisse, solide, formée de cinq tours convexes: 
les premiers sont fortement striés et couverts de granulations extrêmement fines; 
le dernier, très grand, très ventru et môme un peu gibbeux sur le côté, est 
marqué de stries longitudinales irrégulières et comme martelé. L’ouverture est 
ovale; le péristome est assez épais ctrélléchi extérieurement; la columelle est forte- 
ment sinueuse vers le milieu, et môme un |»eu au-dessous de celui-ci; elle est 
légèrement calleuse à sa partie supérieure, et descend inférieurement en une 
ligne presque droite. Son bord, épais et appliqué, se renverse fortement sur une 
fente ombilicale bien marquée. 

Cette coquille est d’un brun marron; les premiers tours sont teintés de rose. 
L’ouverture et les bords du péristome sont blancs. 

Celte espèce est la plus grande de celles connues jusqu'à ce jour dans le 
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genre Bulime; elle est tri^s remarquable par son dernier tour, très renflé et 
même gibbeux sur le côté opposé à l'ouverture, ce qui la rend déprimée dans son 
diamètre veiitro-dorsal. 

Habite la Bolivie. 


5. IIL'UMUS KllEM.MItCl'S(ilOrli.). 

D'Orliigiiy, Koy. Amer, vxtritt., lal>. 3.'), fig. 1-3. — Butiinui maiimut, l'feilliT. 

Cette espèce, très voisine de la précédente, est généralement confondue avec 
elle; nous croyons cependant qu’elle doit en être distinguée pour plusieurs rai- 
sons : d’abord par sa forme plus allongée, puis par sa spire relativement plus 
élevée, et enlin par la minceur un peu plus grande de son test. 

Habite Yuracaras (Bolivie). 

6. BLXIML’S CANT.tGALL,VNL'S 

Rang, in .(«n. »c. na(., t. XXIV, p. 50. — Itesliaycs, 2'cJil., Ijonk., p. 238. — Uesliayes in 
Ter., Ilisl., lab. lOO, fig. 11-12. — Bulimut oro(«j, var. l’feilTer, Monogr,, lit, n" 55. 

Espèce distinguée avec raison par M. Rang; après l’avoir adoptée dans un 
premier travail, .M. Pfeiffer a cru devoir la réunir plus tard au Bulimus ovalus, à 
titre de variété. 

Malgré le respect que nous professons à l'égard d’une si grande autorité en 
pareille matière, nous ne pouvons nous ranger à l’opinion du savant illustre que 
nous venons de nommer, et nous croyons l’espèce bien distincte, surtout du 
Bulimus ovalus, car nous lui trouvons beaucoup plus d’aflinité avec le Bulimus 
proximus, Sowerby, qu’avec toute autre du même genre. 

Habile l’intérieur du Brésil. 

7. BLXIMI'S BROSM (Bfeiirer). 

PfeUViM', îti X^iuckr. fur Maïak,, 1857, p. 3t. — Hélix nrata, Fèr,, Hiti., lab. 155, B, fig. 2. 
Bulimut Bronni, PfeilTcr, Monogr. Helic,, II. Ii“ 50. 

Habite le Brésil. 


8. BIIUMI S AIÎRITÜS (Sowerby). 

Sowerby, Conck. ill., fig. 70. — Bulimus nvalut, vnr. Iteevc, Conck. icon,, Ub. 80, fig. 212, b. 
Pfeiffer, Monogr, llelie.. Il, il* 65 [B, auritut). 

Habite la province de Bahia (Brésil). 

O. BIXI.MUS OVATIS (Mûltcrj. 

Ilelix orala, Müller, Frrm., II. p. 85, n* 283. — Hélix oeala, Fer., Uiil,, tab. 156, fig. 157. 
Bulimus oratus, Britg., I.aman’k, ele. 

Espèce bien connue, dont les bords de l’ouverture sont ordinairement colorés 
Uuu.ilQeu. 5 
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en un rose Irès inlense. On en connaît une Tariélé à bords blancs , mais elle 
est rare. 

Habite le Brésil. 


10. l!l LI.MrS OBLONGIS (IHulIcr). 

Uflix oblonga^ Mûllcr» lïorn, Férussac. — Bulimus ohJongng^ 6nig., Encycl, mf'lA,, I, p. .118. 

— BuUmut htrmastomua, I.^Tnarck. 

Cette espèce, fort répandue dans les collections, présente des variations extrê- 
mement notables; Tune d’elles est surtout remarf|uablc pur une taille plus petite, 
un lest plus épais et plus dense, et enfin par un épaississement très considérable 
des bords do l'ouvcrluro, lesquels forment un large bourrelet coloré en un rose 
très vif. Il serait à désirer que ranimai de ces diiïérentcs variétés fût étudié ana- 
tomiquement, car peut-être nous fournirait-il des caractères propres à les distin- 
guer spécifiquement. 

Habile la Guyane, le Paraguay, etc. 

La variété que nous avons mentionnée plus haut a été recueillie par nos voya- 
geurs dans la Bolivie. 

II. CAI'tl.LACF.l'S (l'foiCTcr). 

(PI..\NX1IK IV, «g. 3 .) 

Pfeiffir, Mofiogr. lltlie., III, sp. ÿih. 

U. lesta ovalo-obtonija, tenui, suhpetluciJa , slriis lomjitiiUinalibus regularibiis vel 
rugulosis omnino insirucln, fulvn-rtisea ; spira obtusa, anfraclibus quiuque comexius- 
culis ; iiltima spiram pmtio superanlr; a/wrtiira obloiiÿo-ovati; peristomate iiicrassato, 
breviter rcflexo, roseolincto; columcila subreeta, sujiente fiisca, iafeme rosea. 

lyOïiij., GO; (linm., 38 niill. 

Coquille ovale-oblongue, mince, un peu transparente, à spire obtuse, formée 
de cinq tonrs convexes; le dernier, très grand, forme un peu plus de la moitié do 
la longueur totale; tous sont couverts de stries longitudinales extrêmement fines 
et régulières, devenant un peu rugueuses sur le dernier tour. L’ouverture est 
ovale-oblongue. I.a columellc est h peine arquée; le péristome est épaissi et 
rélléchi en dehors. 

Celte coquille a une teinte générale fauve rosé; les bords de l’ouverture sont 
d’un rose vif. La partie supérieure de la columcile est teintée de brun. 

Cette espèce est extrêmement voisine du Bnlimus oblonijus, si même elle n’en est 
une simple variété; elle est cependant beaucoup plus mince, moins allongée, et 
les stries qui ornent sa surface sont plus fines et plus régulières; enfin son péri- 
stome est beaucoup plus mince et moins fortement bordé. 

Habite le Brésil. 
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12. HLIUMI S LBUCOSTO.MUS (Sow.). 

Sowerby, Procted, zoo?. 5oc., 1834. 

Espèce encore incertaine, très voisine du Bulimus granulosus, Rang. Nous la 
mentionnons ici simplement pour appeler l'attention des conchyliologistcs sur 
elle, et la signaler aui recherclies des voyageurs. 

Habite la province de Xagua, Pérou. 

IS. liULIMlS Cn.lNÜLOStlS (llang). 

Rang, jlnn. »f. nal., XXIV, p. 53, tab. 2. — bamarok, 5dit. Desli., p. 2ÎS. — PfeilTer, llonojr. 

//e/if,, II, p. 22, II" 57. 

Habite Sainte-Catherine (Brésil). 

14. UUL1.MIS S,\NT.\-CHUZIl (d Urb.). 

U'Orbigny, l'oy. ,liii('r., tab. 3h, lig. 1-2. — Pb-iffer, Slvnogr. Utlic,^ 11, n" 50. 

Habile la province de Yungas (Bolivie). 

ta. nilLI.lllS L.\Cl’.N0SlS (dOrb.), 

PUNCIIË V, Bf I.) 

D'Orliigiiy, Voÿ. Amer., tab. 38, Bg. 5-fl. — Pfeiffer, iVanogr. Uelic,, 11, ii“ 73. 

ü. testa oblonÿo-ovata ; anfractibas subvciitricosis lonijiludinatiler striatis; apicem 
venus minute gramilatis et radiaùm liratis; a/icrtura oblonga ; culumella vixcontorla; 
peristomatereflexo, livido-brunnea, tongiludiiiiditer obscure fasciata; epidermide teuui- 
cuto cornen iiiduta; pcrislamale albo. 

Celte espèce, remarquable par sa forme régulièrement oblongue, a été recueillie 
dans un très bon état de conservation par les naturalistes de notre Expédition. 

Habite la province de Chuqiiisaca (Bolivie). 

10. m UMl'S M.ITTIIKWSII (d'Oib.). 

D'Oibigny, Vny, Amér., tab. 38, li». 3 4 — PfeilT r, Monogr., II. n* 83. 

Habite le Pérou. 

17. BIILI.MUS CASTEI-NAIJDI (Nobis). 

(PI.ASCHE IV, flg. 1.) 

B. testa oblunga, tcnuicuta, longitudinalilcr striatu-rugulosa et undique minntissime 
granulosa ; spira obtusiuscula, anfractibas quinque subconvcaûs, uttimo subccntricoso, 
depressiusculo.spiram œquanle; apertura obUimjo-orali; pcrislomale incrassalo, reflexo; 
cotumcila subconlorta, viridescenti-fusca ; spira roseo lincta; suturis patlidis; apertura 
labrisque albis. 

Long., (38; diam., 34 mili. 

Coquille oblongue , peu épaisse, à tours de spire au nombre de cinq, les pre- 
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micrs à peine conTCses; le dernier, assez grand, est gibbeui sur le cdlé opposé à 
l'ouvcrlure, ce qui rend la coquille un peu déprimée d'avant en arrière. Toute la 
surface est couverte de stries longitudinales plus prononcées sur les premiers 
tours, et de granulations d'une linesse extrême et à peine visibles. L'ouverture est 
ovale, un peu oblongue ; les bords sont épaissis et réfléchis en dehors. La colu- 
melle est légèrement tordue. Cette coquille est d'un brun verdâtre; les premiers 
tours sont teintés de rose, avec la suture plus claire. L'ouverture et le péristome 
sont blancs. 

Cette jolie espèce est très voisine du Bulimus larimotus, d'Orb. Nous l'avions 
même d'abord rapportée è cette dernière espèce, à titre de variété; mais elle pré- 
sente dans sa forme moins allongée, sa minceur plus considérable, dans l'aplatis- 
sement de son diamètre ventro-dorsal, des dilTérences qui nous ont déterminé 
à la considérer comme devant former une espèce distincte. Nous l'avons dédiée à 
l'illustre vovageur qui a dirigé avec tant d'habileté l'expédition scientifique dont 
une faible partie de la relation nous est ici confiée. 

Habite le Pérou. 

18. nnUMlTS CONTOHTt fLICATl'S(!leevef. 

Rreve, Cûnch, icnn.^ n“ 058. 

B. tesla oblongo ovata, subvcntricosa ; anfractibus t/uinque convexis, suluris miitii- 
ti-fsime indentatis ; cotumella suhincrassala, média cniitortaque uniplicata; apertiira 
ohlongo-ovata ; perutomate incraxsato rejlexn, albidit-rosaceo ; epidennidc teiiid, conico, 
otivaceo indula; aperturee fauce alba; cûluniella viulucea. 

Viain., 20; ail., 6.0 milt. 

Coquille de forme oblongue, à peine ventrue, composée de cinq tours légère- 
ment convexes, marqués près de la suture d'une série de très petites rides créni- 
formes. L'ouverture est oblongue; la coluniclle est calleuse et fortement tordue au 
milieu. Le péristome est épais, réfléchi en dehors et continu avec le bord colu- 
mellaire, lequel est épais et appliqué. Cette coquille est d'un blanc rosé; elle est 
revêtue d'un épiderme mince, corné, d'un jaune verdâtre. L'intérieur de l'ouver- 
ture est blanc, le péristome est légèrement teinté de jaunâtre, et le bord columellaire 
est violet. 

Cette espèce, encore rare dans les collections, est remarquable par sa forme 
oblongue, la torsion et l'épaississement de son péristome, et enfin par sa suture 
crénelée. 

Habite la province de Minas-Geraes (Brésil). 

19. BlILIMIJS PUntCliS (Mùller). 

lirtix pudiea, Millier. — Bulimus pudieus, Dcsliaycs in Fér., lob. 143, fig. 1 1-13. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 
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20. BULIMUS PLANinENS (Michel.). 

Michelin, .Woj. »>«{., Guérin, 1831, l. 25. 

Habile Ncu-Fricburg (Brésil). 

21. Bl LIMES MILLEBl (Sowerby). 

Sowcrbv, Conch. tliur/r., fîg. 94. — PIciffcr, Monogr, /letic., III, n‘ 92. 

Habile le Brésil. 

22, BLLIML'S l’MItENT.ATlJS (Sowerbv). 

Parlula uniilenlata, Sowerby, in Tank., Cal. — Bulimus unitlenlalut , Reeve, Coneh. icon., 

S|i. 192. 

Habite le Brésil. 

23. BLLIMirS RIIODOCIIEILUS (Reeve). 

Reeve, Conch. icon., sp. 173, 

Habite le Brésil. 

24. RfUMUS SANGOÆ (Tschucli). 

Troschcl, .IrcA. fur jVolurj., 1852, Inb. 6, (ig. 1, p. 183. — PfeilTer, Monogr. Be\k., p. 317. 
Habite Sangoa (Pérou). 

25. BULIMUS TAU.NAISIt (Fer.). 
llelix (Cochlûstyla) Taunaitii. Férussac, flirt., tab. 113, iig. 4-8, 

Habile le Brésil. 

20. BULIMUS MAGNIFICUS (Grat.l. 

Graleloiip, ,1/ém. — Deshayes in Fér., flirt., tab. 142, A, Bg. 15-10. — PfeilTer, .Ifonojr. 

ffelic., sp. 852. 

Habile le Brésil. 

27. BULIMUS ACIiiLLES (PfeilTer). 

Pfeiffer, Procted. sool. Soc., 1852. — Chemnitz, 2* édit., Bul., tab. 66, fig. 9. 

Espèce voisine du Bulimus Largillterlü, Phil. 

Habite les rives du (Icuve des Amazones. 

28. BULIMUS ASCENDENS (PfeilTer). 

Prneeed. sool. Soc., 1852, p. 136. 

Celle espèce, ainsi que les quatre précédentes, est très voisine du Bulimus 
Taunaisü. 

Habite le Brésil. 
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29. BI LIMI S LARGILUERTII (Pliil.). 

Pliilippi. Icon.f tab. 8, lig. R. — Bulimui nn*imiU$^ Reeve, Conch, ietm.f sp. 8AO. 

B. testa imperforata, cylindraceo-elongala, tcnuiuscula, longitudinaliter striata, 
fulvida, strigis castaneis irrcgnlariter dixtantibus ormta ; s/iira clongato-coiiica, sub- 
obtusa, anfractibus scptem convexiuscutis ; columella torta, alba; ai>ertura oblottgo- 
ovati, intus siibmargarilacea; perislomate shn/dici, recto, tnargine cotumcltari vLc 
incrassalo. 

Alt., 52 ; liiam., 20 ; ap., 21 mill.; long, medio, 12 lata. 

Coquille rylindrique-allongëc , formée de sept tours de spire médiocrement 
convexes, couverts do stries longitudinales un peu rugueuses, bien marquées, 
surtout près de la suture. 

Cette coquille est entièrement fauve, avec des lignes longitudinales irrégulières 
plus ou moins distantes, d'un brun marron tantôt plus clair, tantôt plus foncé. 
Ces lignes corres])ondent à des temps d'arrêt des anciennes ouvertures. 

Cette jolie espèce a l'aspect général du Biilimus Taunaisti, mais elle s’en dis- 
tingue par sa taille moins considérable, par la minceur plus grande de son test, 
et cnCn par sa forme plus cylindrique, ainsi que sa spire plus élancée. 

Habite Sainte-Catherine, au Brésil. 

30. RULIMt'S RtPASCIATCSiPliil.). 

Piiilippi, /cOTi., g«n. iiL., Ub. lit, lig. 5. 

B. testa oblonga, subturrita, timbilicata, rufa, fnscm binis albis ictriiisgue ad siituram 
ornata; apice obtiiso ; apertura ovuta, dimidiam spiram œgnante; columella recta, sub- 
simplici; labro snbrefîexo, rosco. 

Alt., 25 ; diam., 11 mill. 

Cette espèce a encore une certaine analogie de forme avec le Bulimus Taunaisü, 
mais elle est plus allongée et a son ouverture beaucoup moins haute; ses tours de 
spire sont en outre traversés par deux fascies étroites et blanchâtres, se confondant 

d'untour à l’autre dans la suture. 

Habite le Pérou. 


31. RI'UMUS ALl’TACEl’.S (RecYt). 

Reeve, Procetd. zool. Sot., 1849, p. 99. — lit., CoiifA. ic«n., le 522, tab. 72. 

B. testa oblongo.ovata, umbilicata ; anfractibus septem eonvexis, creberrime corru- 
gato striatis ; apertura ovali; columella reflexa, labro vix reflexo; intense ustulato- 
castanea, zomda unica alba medio cingulata; labro albo. 

Alt., 36; diam., 11 mill. 

Habite Cusco. 
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S2. Bl'LIMrS HAXLEYl(l’rcilIcr), 

Pfeiffer, Monogr. Uelic., 111. — llecve, Conck. icoa., isp. 181. 
Habile le Brésil. 


3Î. BIXIMIS PnRPinnil'S (Pfeiffer). 

(PLANCHE V, Bg. s. > 

Pfeiffer, Proteeil. xooI.Soc., ISftO, p. US. — Reeve, ConcA. irtm., sp. 89. 

B. lesta siibchngala ; spira conico-obtiisa, aiifraclilms sex, concenlrice rude et in e- 
gutariler clacaKMtriatis, per niargiiiein su/wrinrem hic illic minute crcmilalis ; fmno- 
Pisca, striis longiludinatihus hic illic atbis. 

Alt., 60; diani., 2.î milt. 

Coquille allongée, à .spire é'evée, conique, un peu obtuse au sommet, formée 
de six tours médiocrement convexes ; les premiers sont prescpie lisses, les autres 
sont couverU de stries longitudinales rugueuses et irréguliiTcs. La suture est 
irrégulièrement crénelée. 

L’ouverture est ovale. Le péristomc est mince, peine rélléclii extérieurement. 
La colnmclle, légèrement excavée, est revêtue d’un bord.lamelleux dilaté, arrondi, 
lequel surplombe une fente ombilicale bien prononcée. 

La coloration, presque uniforme, consiste en un fond d’un brun olivAtre, sur 
lequel on distingue A peine quelques fascies transverscs. La suture, ou plutiU les 
crénelurcs qui la forment sont marquées de blanc; cette coloration blanche 
s’étend quebjuefois çA et là sur les stries rugueuses, mais d'une manière fort irré- 
gulière et peu sensible. L’ouverture est d’un brun violacé A l’intérieur; le péri- 
stomc est blanc. 

Espèce remarquable par sa coloration brune-olivAtre, parsemée de petites 
taches blanches très irrégulières, se condensant, pour ainsi dire, sur les crénclures 
de la suture. 

Habile le Pérou. 

34. lin.I.MUS BKiNSONI (Reeve). 

Reeve, /cou., sp. 57t, lab. 78. — Ctieinnilz, 2" éd'il., Bix., tali. 2t, fig. t. 

Habile les bords de r.Amaxone, non loin de la mission de Sarajacu. 

.35. BIXIJIUS JATESt (Slmtllcworlti). 

(PI.ANCIIE vil, «g. 1, luui S. Oniiual, pr» orrore.) 

B. lesta rjblongo-elongnta, albo violacea, llammiitis loiigiludinalibus, undiilalis, pur, 
pureis omata. Irauseersim trifasciata, fasciis purpureo-fusds inœqualibusque iiilerruptis 
vel arliculalis; apcriura orata; eotumelta medio conloria; pcrislomate cxlus reflexo. 

Alt., 70; diam., âO. 
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Coquille ovale, acuminée vers la spire, formée de six tours médiocrement 
convexes. L’ouverture est ovalaire. Le péristome est légèrement réfléchi en dehors. 
La columelle est fortement arquée, et tordue vers sa partie mojenne. Vers la base, 
elle s’unit au bord droit sans discontinuité, mais en formant un angle à peine 
indiqué. La coloration, extrêmement élégante, consiste en un fond d’un blanc 
violacé sur lequel se détachent des flammules longitudinales onduleuses d’un brun 
pourpré, et sur le dernier tour, trois fascies transverses distantes, inégales, inter- 
rompues et comme articulées. L’intérieur de l’ouverture est d'un blanc violacé; 
la columelle est vivement colorée en un brun marron plus ou moins foncé. 

Cette belle espèce est extrêmement remarquable par sa forme et par sa colora- 
tion; elle sert, en quelque sorte, de lien entre les vrais Bulimes et certaines 
espèces qui, à cause de la troncature de la columelle, sembleraient devoir rentrer 
dans le groupe des .'Ijat/iiHes, chez lesquelles ce caractère est très développé: nous 
voulons parler surtout du i?u/ûnux re^mo, lequel a été tour à tour considéré par les 
auteurs soit comme un Bulime, soit comme une Agathine. C’est en tenant compte 
de l’cnscmblc des caractères, du fades général de la coquille, et surtout des 
aflinités qu’elle présente avec les espèces voisines, telles que ksBulimus Adamsoni, 
Dennisoni, Bensoni, Powisü, etc., que l'on arrive à maintenir dans le genre Bulime 
ce Bulimus regina. Il est vrai que, dans la variété sénestre de cette espèce, la 
columelle est un peu plus tronquée; mais nous croyons ce fait purement acci- 
dentel, et nous pensons qu’il ne doit pas l’emporter sur ce que l’on observe 
dans l’état normal de l’espèce. 

Toutes les espèces que nous venons de citer forment un groupe très remar- 
quable et se rattachent, jusqu’à un certain point, à celles qui figurent dans ce 
travail. C’est dans les parties les plus chaudes des Andes orientales qu’elles ont 
été trouvées; l’épaississement plus grand de leur test, les colorations plus vives 
dont elles sont ornées, leur donnent une physionomie toute particulière. 

(C’est par erreur que le B. Jalesi, Shuttl., a été désigné sous le nom de Bulimus 
Bensoni sur la planche 8, fig. 1, de l’Atlas de ce voyage.) 

Habite le Pérou. 

SO. BLLllIttS AltAMSO.M (Ueeve). 

(Pi-Ascne I, lis. 1.) 

Rceve, Conek. icon,, sp. 105. 

B. lesta subfusifnrmi-ovata, renlricosa ; s/iira pyramidali-acuminata ; anfractibus sex 
ad septem, Uevibus ici oblipie tenui striatis; apertuin ofala,}mulutum effusa; colnmella 
sttbrccla; pcrisloinalc vix rellexo, violaceo-ciiicreo ; basin versus subalivacea, fusco hic 
ntic sparsim nebulala, villa couspiata, cœnikscenle-alba, olivaceo-nigrieantc subremotc 
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articulata, cinyiilala villa allera paltida, obsciira atipra ; columella purpureo-nigricante; 
aperturie faiice cœruleaccnie-utba ; labi-o violaceo. 

Ah. 80; (/mm., AO mill. 

Belle e.^p^ce se raltachaiU par l’en.setnblc de scs caractères à celles qui précè- 
dent, et surtout au JH. regma, qui va suivre inimédintement : c’est principalement 
en vue d’établir la conneiité de ces différentes espèces et de légitimer en quelque 
sorte leur classement dans le genre Uiilime, que nous avons dû comprendre 
celle-ci’ dans notre travail. 

Habite le volcan de Tolymo (Cordillère orientale). 

S7. ItlLIJILlS HtXilM.\iilÜrb.). 

( PLANCHE X. 3. cl pi VU. 8i. l. Junior.) 

Uelix regina. Férus.4ac, Itiat , toi». 1)8, llg. .8-6. — Achatina regina. Latiiurck. — AcAaltna 
regina. UfCve. Conck. ic(m., sp. 108. 

l’our les raisons que nous avons indiquées plus haut en parlant du Bulimus 
Jairsi, cette espèce nous parait devoir rester dans le genre Bulime. Comme elle 
est fort anciennement connue, nous n’en donnerons point de nouveau une descrip- 
tion détaillée; mais nous ferons remarquer que, telle qu’elle est interprétée dans 
les ouvrages même les plus modernes, elle nous parait comprendre, à titre de 
variétés, des coquilles extrêmement différente.s, qui méritent certainement d'être 
distinguées comme espèces. Nous pensons que l'on doit résener le nom de 1/. rcjfina 
aux individus à test très épais, d'une forme ovalc-oblongue, à columelle très cal- 
leuse et à peine tronquée à la base. Les Ggures citées ci-dessus, suit de l'ouvragu 
de Fémssac, soit de celui de Itccve, la représentent parfaitement; elle est normale- 
ment enroulée à droite, mais certains individus se présentent enroulés à gauche. 
Une seconde espèce serait constituée par des individus d'une forme plus raccour- 
cie, plus ventrue, au moins dans le dernier tour, mais à spire plus courte et plus 
aciiminée, en même temps que la coloration est plus sitbple et presque unie. Nous 
en trouvons un exemple dans la figure donnée parSpix {Test. Bras., p. 8, lig. 1). 
Sous le nom <ï Achatina perversa, on en connaît des individus dextres et sénestres. 
Seulement, comme le nom de perversa avait déjà été employé par Linné pour 
une autre espèce du même genre, nous avons dû imposer un nouveau nom à 
celle dont il est ici question : nous proposons de l’appeler Bulimus regalis, Nob. 

L'nc troisième espèce est toujours plus petite, plus allonge, surtout dans la 
région spirale, et la columelle, moins calleuse, est fortement tronquée à sa base. 
Elle a été rapportée pour la première fois par M. d'Orbigny, et figurée dans son 
beau Voyage dans l’Amérique méridionale (pl. 20, fig. A-."»). Celle-ci est ordinaire- 
ment sénestre; nous proposons de lui donner le nom de Bulimus tncisus. l.’ne 
quatrième, encore assez voisine de la précédente, mais avec une forme et surtout 
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une coloration extrêmement différentes, constitue notre BvHmus Loroùii, Aoai nous 
donnons la description plus loin. 

£nfin, nous proposons de distinguer encore comme espèce particulière des 
individus provenant surtout de la Nouvelle-Grenade, dont la forme et la colora- 
tion se-rapprochent davantage du Bulimus Powisii et Adanuoni, et que M. Reeve 
a représentée dans son Conchica iconulogia (sp. I (>8 b.), en la regardant comme 
une variété du Bulimus regina. Nous proposons de la dédiera M.Boussingault,qui 
l'a rapportée de la localité indiquée ci-dessus. 

S8. BIMMIS IlEOAUS (Nobis). 

(PLANCHE X, S|. 31. 

Ackatina pervrrsa^ ■‘tpix, Ï‘«L liras. ^ |)1. 8, lig. 1, — .tcAaO'na reÿtnaj var. .4«c/or«»i. 

B. testa iMnngo-turrila, sinislrorsa, tumidiuseula, cineriisceiile, maculis rel faseiis 
lonijiludinalihus Iransrersatihusguc articulata; spira acumiiiala.au/iailihus planiusculis; 
aficriuro obloitija; columella latde areuata, sinuasa el callusa; tahro dexiru simplici, 
ocuto, stibexpaiiso. intus imrassalo ; apertura alba; columella nigrcsccnte Ihicla. 

AU., 7U; diam., 3fi niill. 

Coquille oblongue, turriculée, le plus souvent sénestre, à spire médiocrement 
élevée, acuminée, obtuse au sommet, formée de sept tours aplatis, à suture peu 
marquée; le dernier, très grand, est arrondi et convexe. L’ouverture est oblongue, 
elle est placée obliquement par rapport à l’axe columcllaire ; celui-ci est profon- 
dément sinueux au milieu et fortement épaissi et calleux; vers sa partie inférieure, 
il s’unit au bord droit .sans discontinuité. Le bord droit est un |>eu évasé, épaissi à 
l’intérieur, son limbe est simple et tranchant. 

Le fond de la coloration est d’un gris cendré, un peu violacé sur les premiers 
tours et parsemé de taches brunes anguleuses plus ou moins larges; par inter- 
valles on voit de gramies fascies longitudinales, noirâtres, correspondant aux 
anciennes ouvertures ; sué les premiers tours il. existe, |>rès de la suture, un petit 
cordon articulé de brun et de blanc. 

Le dernier tour, d’une teinte généralement plus claire, est souvent revêtu d’un 
épiderme d’un jaune vcrddtrc qui masque en grande partie la coloration pro- 
prement dite. 

l/üuvertiirn est d'un beau blanc àl’intérieurt la columelle est vivement teintée 
de noir. 

Cette espèce a été généralement confondue avec le Bulimus regina; on la trouve 
figurée dans l’ouvrage de Spix sous le nom de B. perrersus; pour les raisons que 
nous avons exposées plus haut, son nom a dé être changé. 

Les diirérences |irincipales <|u’elle ])résenle avec le B. regina nous paraissent 
bien tranchées : c’est d’abord une forme plus ventrue, une spire acuminée, et. 
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eniin, la coloration nous oiïrc éj^alcment des caractères particuliers faciles à 
apprécier. 

Habite le Brésil. 

30. BLXItllIS l,0H01SI8M S .Nol.i>). 

(PLsNCHcn, n« 4.) 

ü. lesta clomjnto-turrila, sinislrali ; spira pyramhlali aciiminala ; anfractibus octo 
tœvibus rel oblique exilUer slrialis ; nperlura obliqua; columella valtle meclio conlorta, 
callosn, bnsi siibiruncala, perhlomale ueuln, ftihescenli-rosca ; aufraclibns primis fascia 
unica fpseo ariiculnla insiruclis, ultimo nigrescentc, maciilis aiit sirigis aurantio-luleis 
adsperso; faucc aperturœ albn; eoliimella nigro liiicta; collo basali albo. 

Ah., 64; diam., 30 mill. 

Coquille allongée, sénestre, à spire assez élevée, pyramidale, ucuminéc, obtuse 
au sommet, formée de huit tours à peine convoies, ornés de stries obliques extrê- 
mement fines et rapprochées. Ces .stries sont assez apparentes sur le dernier tour, 
mais sont à peine visibles sur les premiers, qui paraissent presque lisses. 

L’ouverture est allongée oblique. La columellc est fortement tordue vers sa 
partie moyenne, et pourvue d'une forte callosité qui s’éten<l jusque vers la base, 
où elle pré.sente une troncature mou.sse et à peine sensible à son point de réunion 
avec le bord du péristome. Celui-ci est simple et tranchant. 

Cette coquille a scs premiers tours assez vivement colorés en un jaune rosé 
plus prononcé vers l’extrémité de la spire; ils sont traversés par une fascic étroite, 
brune ou noirùlre, interrompue et comme articulée, laquelle disparait sur le 
dernier tour. Celui-ci est noirêlre, et varié de taches et de fascies longitudinales 
irrégulières, d’un jaune orangé, formées par le fond lui-même. 

L’ouverture est blanche à l'intérieur; la columellc est vivement teintée de noi- 
râtre , sur laquelle se détache la callosité , restée blanche comme le reste de 
l’ouvertun'. 

Les remarques que nous avons faites à l'égard du Bulimus regiiui, touchant la 
nécessité de réviser cette espèce et d’en mieux préciser les caractères, nous ont 
amené à considérer comme distincte celle que nous établissons ici ; elle diffère, 
en eiïel, du Bulwius reijina typique, par une forme i>lus allongée, une spire plus 
acuininée, par une columellc plus manifestement tronquée, et surtout par sa colo- 
ration, laquelle consiste, sur le dernier tour, en îles taches d’un jaune orangé 
éparses sur une teinte noire très intense. 

Nous dédions celte belle espèce à .M. Lorois, ancien préfet, dont les connais- 
sances en (mnchyliolo'gic sont aussi profondes que variées, et qui a bien voulu 
nous la communiquer. 
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40, ÜIXI.MUS INCISUS (N»l>i»). 

(PLANCHE IX, IWi. I.) 

Buiimus rfgina^ d'Orbigny, Voy. Amrr.^ ]il. 20, fig, 4>b. 

li. testa elongato-tiirrila, sinistrali, irrcgiilnriter siriis lo»ijitii(lhmlihus cnrrugata; 
spira pgramidali-acummata ; apice obtusn ; aiifraclibus subconvrxis ; apertura obtuiiga, 
ohligua ; cotumctia mcdio prnfiinile exearala, coiilorla, incrassata, hast trnncuta ; tabro 
dextro simptici, aculo; /tiseo-casiiwca, flammiilis longiludinalibns /lexurnis vel angu- 
latis iii mcdio anfractiiorum fascia articulala iiislnictis; faucc apertura: lialucea; 
cotiimelta nigra; iteristomate intus nigresccnle limhato. 

Alt., 62; diam., 36 mill. 

Coquille allongée subturriciilée, séneslrc, ayant la spire élevée, ariiminée et 
obtuse au soniinel. Toute la surface est pourvue de stries longitudinales peu mar- 
quées sur les premiers tours, mais plus a|>parentes sur les derniers et un peu 
irrégulières. 

L’ouverture est oblongue, oblique. La columcile est fortement excavée et tordue 
vers sa partie mojenne; sa base est légèrement calleuse, et terminée par une 
troncature bien prononcée; le bord droit est irrégulièrement llcxueux, simple et 
tranchant. 

La coloration consiste en un fond d’un brun inarron, plus foncé sur les der- 
niers tours; les premiers sont ornés de llammulcs longitudinales anguleuses, pro- 
duisant sur la partie moyenne des tours une fascie déeurrente articulée de taches 
alternativement noirdtres et blancliiUres. Sur le dernier tour, ces taches devien- 
nent plus larges, quadrangiilaircs, et s’étendent quelquefois jusqu’auprès de la 
suture. 

L’ouverture est d’un "beau violet à l’intérieur, diminuant d’intensité en appro- 
chant du bord, lequel est liséré de noir à sa partie interne; la culumellc est vive- 
ment colorée en noir dans toute son étendue. 

L’espèce que nous croyons devoir établir ici était confondue avec le Biilitmis 
regitia, à titre de variété; mais les difl’érences qu’elle présente avec cette dernière 
espèce nous ont engagé à l’en distinguer : sa forme est, en elTet, plus allongée; 
sa spire surtout est toujours plus acuminéc. La columcile, plus fortement con- 
tournée, SC termine toujours par une troncature très évidente, mais cependant 
moins complète que celle qui nous est oll’erte par les véritables Agathines. Par sa 
forme, cette espèce rappelle davantage notre Iliiliimis /Mrmsianus, mais sa colora- 
tion l’en distingue bien nettement. 

Habite la Uulivic. 
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41. BUUMl’S BOUSSINGAULTII (Nobi«). 

IPI.ASCHE IX, fl*. S.) 

Bulimus regina^ Reeve, /con,, sp. 108 b. 

B. lestn oblongo-xublurriln, Inngitmlinaliter striata; strigisquc macutis albis et viola- 
ceis irregulmibus hngiluJinaliter nebutosa; fauce aperturœ vinlacea; columella et 
peristomate iiigrescente tinctis; spira subetnngala, anfraclihus seplem convexiuseulis, 
ullimo vcntricosiori ; apertara avala, subobliçiia; columella contorta, stihcallosa, basi 
obscure angulala. 

Ah., 60 à 65; diam., 33 mill. 

Coquille ovalc-oblonguc, à spire assez élevée, conique, un peu obtuse au 
sommet, formt-c do sept tours médiocrement convexes, couverts de stries longitu- 
dinales fines et rapprochées. Le dernier tour est assez ventru; il forme plus des 
deux tiers de la longueur totale. 

L’ouverture est ovale, un peu resserrée à sa partie supérieure. La columellc est 
fortement excavée vers son milieu et pourvue, au-dessous de cette partie, d'une 
double callosité peu développée; sa base s’unit avec le bord droit, et forme 
un angle obtus très adouci. Le péristome est assez épais, mais tr.'>ncliant. 

I.a coloration consiste en une teinte générale violacée, au milieu de laquelle on 
aperçoit des taches ou llaininulcs longitudinales, les unes blanches, les autres 
violettes, plus foncées que le fond ; sur le dernier tour, cette coloration violette 
devient (iliis foncée et presque noinUro, en même temps que les maculations 
deviennent plus nébuleuses. 

L’ouverture est d'un beau violet à l’intérieur; la colnmclle est vivement teintée 
d’un violet presque noinltre très intense, et le péristome est liséré de la même 
couleur. 

Cette espèce rappelle encore, par l’c: semble de ses caractères, le Bulimus 
regina; nous la trouvons même Ggurée sous ce nom, à titre de variété, dans le 
bel ouvrage de M. Reeve. Ajant pu observer un certain nombre d'individus 
appartenant à cette espèce, nous nous sommes convaincu qu’elle devait être 
distinguée du Bulimus regina, d’abord à cause de sa forme générale plus allongée, 
puis de sa coloration, et enfin par son ouverture plus large, et surtout par sa 
columelle beaucoup moins épaisse que dans l’o.spèce que nous venons de citer. 

Bien qu’elle ne fasse pas partie des collections rapportées par l’expédition 
Castelnau, nous avons cru devoir la comprendre dans ce travail, à cause de sa 
grande affinité avec les espèces du groupe dont le Bulimus regina est le type, et 
surtout afin que l’on puisse, par la comparaison, apprécier sa valeur spécifique. 


Digitized by Google 



( 3 & ) 

42. BtîLIMrs l’HLOGEllüS (d’Orb.). 

D Orbigiiy, Voÿ, Amer., tab. 27, lig. 6-7. — Aehalma phlogfra, Poliez et Mieb,, Gai. Douais 
lab. )2, lig. 1-2. — Hélix regina, var. Fér., //«(., tab. 119, fig. 1-2 

Cette espèce , (|UOique très voisine du Buhuius reyina , avec lequel quelques 
auteurs l’ont confondue, nous parait distincte et devoir être conservée. 

Uabile Chiquitos, Bolivie. 

48. Bt LIMIIS (;.\LI,I^A-.SLLTA^■A (Lamk.). 

Hélix gallina-eullana, r.beimiitz. — Bu! mue prinerpe. Pot. et Jliili., Gai., tab. 14, lig. 29. 
Habite la Guyane, la Bolivie. 

44. Bll.l.\,lS ZKBIl Al. «aller). 

Buccittum zébra, «aller. Ferai., Il, a* 331. — Bulimue umiatue, Brug., Laniarek. — Bulimue 

princepe, Bi'üd., Sow. 

Habite la Guyane, le Pérou. 

45. 1I11I.I.MIS Pl'IXHEUXS (Spix). 

Achetina puUbella, Spix, Teel. Bras., lab. 9, lig. 12. — Bulimue zigzag, Laniarek. — Ihlix 
unAata, lar. Fér., Hiet., lab. 117, lig. l. 

Habile le Brésil, la Bolivie. 

46. BITI,l«l'S t.NCA (d Orb.). 

Bulimue Inca, d'Orbigiiy, Foy. Amer., tab. 38. lig. 6-7. 

Habite la Bolivie. 

47. BULIMFS TLPACII (d’Orb.). 

IVOrbigny, Foy. .tmZr., pl. 38, lig. 1-5. 

Habite la Bolivie, .sur les montagnes très élevées. 

48. IIIXIMIFS TllA«NniCi;S(d'Orb.). 

U'Urbigiiy, )'oy. Amer, mériil., lab. 37, fig. 4-9. 

En établissant cette espèce, l'illustre savant dont les explorations dans l'.Viné- 
riqne du Sud ont été si fructueuses pour la science, M. Alcide d'ürbigny, y a 
joint, à titre de variétés, des Buliraes que l'cxamcn d'un certain nombre d'indi- 
vidus rapportés par l'expédition Castelnau, ainsi que d'autres observés dans les 
collections du Paris, nous ont permis d'étudier et de distinguer spécifiquement du 
BiiUmus lhanmoicus. Nous proposons donc d'établir comme espèces distinctes 
les deux variétés indiqué'cs par M. d'Orbigny, l'une sous Bulimus lhamnoicus, 
var. marmorala, l'autre sous Bulimus lhamnoicus, var. minor. 
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iO. BL’LIMl’S ALAL'ÜA l^obis). 

(PLUNCItE VII, B». 3.) 

Bulimut /Aamnoiriu, (TOrb., Voy. Am^., l. $7, fig. ft-7. 

D. testa ovaio-obtouijn , solidiusaila , albo-einerea, puncticulisque macuUs fuscis 
omninu strigata; spira breviori aaita; an/ractibtis sex subcotivexis, striis tongitudina- 
lihus creberrime citatis, suturis crenuintis; npertiira oblmga; peristomate simplici, 
acuto, iiiferne subincrassato ; margine columellari subdilatato, umbilicum obtegente; 
apcrtura atba. 

Alt., &5; diam., 25; ap., long., 26 miU. 

Coquillo de forme oblongue, spire peu élevée, conique pointue, com- 
posée de six tours légèrement convexes, marqués près de la suture d’une série 
de crénelures, et couverts sur toute leur étendue de stries longitudinales cilrè- 
meineiit Unes et un peu rugueuses. Le dernier tour est relativement assez 
grand. 

L’ouverture est oblongue; le péristome est simple, tranchant, mais un peu 
épaissi à sa face interne. La coliimelle est faiblement tordue; elle est revêtue 
d’un bord dilaté et convexe qui cache en grande partie une fente ombilicale bien 
marquée. Le fond de la coloration est d'un blanc grisâtre, avec une infinité de 
petits points ou taches brunes rassemblés le plus souvent par zones longitudinales 
irrégulières; sur les premiers tours, on voit des lignes brunes transverses qui 
disparaissent en grande partie sur le dernier, ou qui sont remplacées par des 
ligues ponctuées. 

L'ouverture est blanchâtre. 

Comparée au lliilinms lhamnoicus, cette espèce nous montre une forme beau- 
coup plus oblongue, un test moins rugueux, plus rinement strié, et enfin une 
coloration très dilTcrente. Elle offre, sur un fond grisâtre, une multitude de petits 
points bruns formant de grandes maculations longitudinales irrégulières, ou des 
lignes transverses articulées sur le dernier tour, mais continues sur les premiers; 
chez le V. lhamnoicus typique, au contraire, la coloration, plus uniforme, est ordi- 
nairement d’un brun foncé, quelquefois jaunâtre. 

Habite le haut Pérou. 

50. Bll,l.MtJS BKVINCTLS (Nobis). 

(PLANCHE VU, Og. S.) 

Bulimm tbamnaieus, var. minor, d'Orb., t'ay, AmCr., pi. 87, tig. 8-9. 

- li. lesta ovatn-veutricosa, solidiiiscula, cinereo-lutescenti , fasciis aiigustis fuscis 
spiraliler oriiota; spira coiiieo-oblusa , anfractibus coiwcxis, longiludiiialiler striulo~ 
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ruijulotitque granulosis ; suturis obsoUte craïulalia; a/>eiliira ovalo; perislomale acuto, 
tabro cotumeltari ditatato, cxpanso; umbilico perrio. 

yiU., 30; diam., 20 mitl. 

Coquille ovale, ventrue, assez solide, à spire peu élevée, un peu obtuse, l'urmée 
de cinq tours convexes, couverts de stries longitudinales fines légèrement 
rugueuses, surtout près de la suture, sur laquelle elles produisent des sortes de 
crénelures. Toute la surface est, en outre, coupée par des stries transversales 
extrêmement Gnes, formant une sorte de treillis granuleux à peine visible. Le 
dernier tour est très convexe et renllé. L’ouverture est ovale; le péristome est 
simple et tranchant, et la columelle est revêtue d'un bord lamelleux assez épais 
et renversé sur la fente ombilicale. La coloration consiste en un fond grisâtre, 
sur lequel se détachent un certain nombre de petites fascies étroites d'un brun 
noirâtre. Ces fascies, très rapprochées entre elles, se confondent même quelque- 
fois plusieurs ensemble. 

L’ouverture est blanchâtre. 

Nous croyons trouver dans la forme plus raccourcie de cette espèce, ainsi que 
dans les détails de la coloration, des caractères qui permettent de la distinguer 
spécifniuement du Bulimm lhamnoicus, d'Orb. 

Son habitai sur les parties les plus élevées du Pérou, à Cuzco, nous engage 
encore à persévérer dans cette détermination. 

6t. BILIMUS l’LRl’LIlATlS (Reeve). 

Beeve, Procted. xooL p. <^8, — M., Conch. icon., sp, 617. 

Habite les Andes du Pérou. 

52. ONCA (d'Orb.). 

D'Orbigiiy, t'oÿ. Amtr. mtritl,^ pl. 50, Og. t-2. 

Habile la Bolivie, près Tululima. 

53. DUÜJIl'S INKCICrirS (Nobis). 

UNCHE V, Sg. J.) 

Ilupé et Devillf, Ttrr, et .Woj. goof., 1350, pl. 15, lig. 1. 

B. testa ohtonga, sitbveniricosa, leiiui, fiilvo-rosca, gullis vet lineis loiigitmlinalilms 
fuscis ornalii; spira eonicn-oblusa , anfractUms (piingue, titlimo iiiayno; a/tertura 
sui>ertic coarctala; coliimella conlorlu; perislomale exiiis rejtexo, ruseo. 

Alt., .33; diam., 2/i mill. 

Coquille oblonguc, un peu ventrue, à tours légèrement convexes, au nombre 
de cinq; le dernier, assez ventru, forme environ les deux tiers de la longueur 
totale. L’ouverture est grande, resserrée vers sa partie supérieure cl dilatée vers 
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la base. La columelle est légèrement lonliiu au milieu; le périslome est épaissi, 
arrondi et un peu réiléchi en dehors. La coloration consiste en une teinte rosée, 
plus vive sur les premiers tours et un peu rembrunie sur le dernier. Toute la sur- 
face est parsemée de petits points blancs se réunissant en de certains endroits, et 
formant des flammules longitudinales étroites et comme articulées. Le péristome 
est vivement coloré en rose. L’intérieur de l’ouverlure est de 1a même couleur, 
mais moins intense; on y aperçoit par transparence les points cl les llammules de 
l'exlérieiir. 

Charmante espèce, voisine, pour l’ensemble et les caractères, du Btilimiis onca, 
d’Orb., mais s’en distinguant par sa forme beaucoup plus raccourcie et par l'épais- 
seur plus considérable de son lest. l'Ile a également une assez grande analogie 
avec le Bulimus Taylorianus, Reeve, mais en diiïère par plusieurs caractères, et 
notamment par sa suture simple, non crénelée, ainsi que par sa coloration. 

Habite la Mi.ssion de Sarayacu, sur les bords de la rivière de l’Ucayali, Pérou. 

M. niLIMUS FLOCCO.srS (Spis). 

Spix, Tnt. Bras.^ pl. 9, lîg. Jt et A. — PfeitTer, Marner. Ilttif., lit, ii® 63. 

Nous mentionnons ici celte espèce pour la signaler aux recherches des voya- 
geurs, car elle est restée cxcesshement rare, et n’a jamais été rapportée, que 
nous sachions, depuis l’époque où elle a été figurée dans l’ouvrage de Spix et 
Wagner. 

Elle ressemble, jusqu’à un certain point, au Bulimus onca, d’Orbigny; mais 
elle en diffère surtout en ce qu’elle est couverte de stries longitudinales très 
marquées. 

56. BI!U.«I S PtPKR.VTt’S iSow.l. 

(PtANClIK V, fig. «.) 

Sowerliy, Conth. iUuttr., lig. 93. — Hisîve, Courh. icon., sp. 96. 

Habite la province de Huallaga, Pérou. 

56. BI I.IMUS EXAlt.tTlS (PreilTcr). 

(euNciir. vm, oa s.j 

Bticctnum exaratum, Müllei’. — jicAaO’na exaralu, üestmyes, in Fer. — Btifimu* exaralua, ITeitrer, 
Momtgr. Ihlic., But., u*6A. 

B. testa ovato-pyramidata , tenui, aWida, subdiaphuna, tongitutlinaliter striata, 
suturis crcnulalis; spira coniça, anfraclibus sex vet septem, subplanutatis, ultimo ad 
peripheriam augulatoque suberenato; rotumclta basi recta, medio sinuosa; peristomate 
tenui. siiuplici. acuto. 

Alt., 5.5; diam., 2G milt. 

II0U.L'<QLU. 0 
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Coquine ovale, pyramidale, à spire conique, formée de si* à sepl tours à peine 
convexes, couverts de stries longitudinales très fines et très régulières, et pour- 
vus, auprès de la suture, d’une série de crénelures très ténues, se continuant sur 
le pourtour anguleux du dernier tour. L’ouverture est grande; la columellc, 
sinueuse vers le milieu, est droite et un peu épaissie à sa base. Le péristome est 
mince et tranchant. 

Toute la coquille est d’un beau blanc de lait. 

Cette belle espèce, <lèjà remarquable par sa forme, l’est encore davantage par 
sa couleur tout h fait blanche. On a quelquefois confondu avec elle une espk-e 
qui provient de la Xouvelle-Guinée, et à huiuelle M. Reeve a donné le nom do 
Bulimm crÿj/a//iniu.Cetle dernière est toujours plus mince, plus large, et la suture 
est simple, non crénelée. 

Habite le Brésil. 

57. IllUMlS REQIIE.MI .Preiffir). 

Proc. sool. 5»e., 1852.— Chcimiil?,, 2- édit., tali. 60, llg. 8. — Pri ifTcr, .Vnnogr. Uelie.,lU, n'55S. 

Espèce voisine du Bulimus crystallinus, Reeve. 

Habile le Brésil. 


58. nn.nii's pint.adiisi s ^.l■ 0 l■b.). 

D’Orliigny, Vny. .Imtr., 1-20, lîpr. 11-12. — Bul. calhcarlitr, Rreve, Cortek. trou., ti* 266. — 
Pfi'iPTiT. Vnnnijr. lirlir., lit, ii* 155. 

Habite aux environs de Yuraearas, Bolivie. 

50. lU'I.IHIS llOl.lVMtll .l'Orli.l. 

D'Orbigiiy, Voy. Ainrr.^ luli. 3ü, fig. 5-6. — Pri'ilTfi*, Mônojr. Itelic., III, iC 200. 
Habite la province de Cochabumba (Bolivie^. 

60. ULLIMUS EXPANSES iPfeifferi. 

(mSCilE VI, % 3.) 

PfcilTcr, .Monogr.f A, 11, a* 150. — • Boittnus ioihslomut, ÏIii|h* et lli'ville, Rn\ rt ,Uag. xoot.^ 

1850, pl. 15, ng. 2. 

B. lesta elongalo-veiilricosn, icimi, luiigitiidinaliter striata; alba, /Jammulis longitu- 
dinalibus /usco-;juipurcis oniata; spira conica, anlraclihiis coitvcxis; aperliira orata, 
riolaceo purpurca, labro latissimo, inferne dilatatoque reflexo; columella inflata, con- 
torta; wubitico pen io, minimo. 

AU., 4.8; diam., 2*2 mill. 

Coquille ovale-allongée, ventrue, mince, formée de sept tours légèrement con- 
vexes ; la surface est marquée de stries longitudinales, plus prononcées sur le 
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dernier tour où elles forment des sortes de rides. Ce dernier tour est d'ailleurs 
assez grand, un peu ventru; la spire est légèrement conique. 

I.’ouverliire est grande, ovale, oblique, évasée, principalement vers la base où 
les bords sont largement dilatés, réfléchis en dehors et vivement colorés en violet 
foncé; la partie tranchante de ces bords est comme lisérée de blanc; la columelle 
est convexe, renflée et tordue : elle est revêtue d'un bord assez développé, limi- 
tant en dessous une fente ombilicale médiocre et colorée de violet. 

Le fond de cette coquille est blanchdtre, avec des Qammules longitudinales 
d’un violet foncé; ces flammnies, assez distantes les unes des autres, sont irré- 
gulières et semblent formées par la réunion de taches plus petites que l'on 
retrouve éparses sur l'avant-dernier tour où elles sont disposées par séries longi- 
tudinales; les premiers tours sont simplement teintés de rose, 
llabitc Huacanvelia (Pérou;. 

6t. BILIMIS ItETEROTRICIIUS iMoric.). 

Btlix heurolricha, lloricaml, Mém. Genhe, Vtl, t. 2, fii;. 5-6. — PIWfiér, Umogr, BtUc., III, 

II" 178. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 

62. Bt I.t.Hl'S VEUTINO-mSPIDUS (Slorio.). 

Btlix celuiino-kùpida, Morirand, J/rm. CtitiJi't, Vit, t. 2, fig. â. — Pfeitter, Ifonojr. Hclic.,!!!, 

Il" 21.1. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 

6S. BULIMIS SCÜBINATÜS (AVood). 

Btlix Kohiixilu, Wood, Suppl., t. 8, fig. 77. — Ehemnili, 2" édit., Bul., t. 68, f. It-lS. — 
Pfeitîcr, Monoÿr. Htlit., Itl, n" 215. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 

64. BLLI.HUS DURES iSpix). 

Spix, T tu. Brat., I. O, fig. 2. — Rcvve, CoHch. ieon., il" 25S, (. 40. — Pfeiler, ifanafr. 

Btlü., III, n" 502. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 

05. BUMMUS RADIUS >;Scw.). 

So*wrl)y,./’r<*ffd. zool. Soi;., 18.14, p. 141. — Reeve, /cm». concA., tp. 2Î6. 

Habite la province de Xagua (Pérou). 

06. BULIMUS BOISSIERI (Reeve). 

' Reeve, ConcA. iso«., Bul,, sp. 449. 

Habite la province de Bahia (Brésil). 
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67. BlI.lMl’S llllül)OL.\nYNX (Reeve). 

(PLANCHE VI. Og. 4.) 

R(*p\t, Prorrfti, zool, 5oc., 1849, p. 98. — Bulimu* OetUtex^ Hiijh', Rev, vt Mag. zooL, 1860, 

I. 15, lig. î. 

B. testa ovalo-coiiica. omplitcr umhilicala, ohliquc ventricosa; anfractibus ocio, snb- 
rotuiulalis lœvibus, sttb tate striis obliqiiUipte spiraitbus miiiiitc decustalis ; aiwrlura 
suborbiculari, lulHiiicIla labroquc laie reflcxit, roseo-albicante , inlus piirpureo-rosca 
vcl fusca. 

Coquille ovalc-coniquc, mince, à spire (5Icvéc un peu renlliie ; elle est formée 
de liuil leurs, lu dernier esl très'convexej tous sont marqués de stries longitu- 
dinales obliques, entrecroisées par d'autres transversales, mais plus prononcées. 

L'ouverture est ronde, le péristomc forme un cercle jircsque complet; les bords 
sont minces, trancliants, larges cl réfléchis en dehors. 

Toute la coquille est d’un blanc rosé. 

L’intérieur de l’ouverture est d'un rose pourpre, quelquefois très foncé et 
brunâtre. 

Au retour de l’expédition dont nous faisons connaître aujourd'hui les résultats 
scienliGques, nous avions cru celle espèce entièrement nouvelle, et nous l’avions 
dédiée à notre ami et collègue M. Emile Deville, qui faisait partie de celle expé- 
dition, et qu’une mort prématurée a enlevé aux sciences au moment où il accom- 
plissait une autre mission scientifique. 

Nous ignorions alors que .M. Reeve, en .\nglelerrc, presque en même temps 
que nous et par une simple diagnose, la publiait dans les Proceedings de la SociM 
zoohgiqiie de Londres sous un autre nom. C’est donc avec un bien vif regret que, 
nous conformant au principe si juste de la priorité en nomenclature, nous nous 
Tov'ons forcé de détruire le faible témoignage de souvenir donné avec tant do 
plaisir à notre infortuné ami. 

Habite la Mission de Saravacu (Pérou). 

C’est auprès de cette espèce que viennent se placer un certain nombre d’autres 
que nous allons simplement énoncer nominativement. 

os. Bl’LlStlS PIIOTEÜS ;Broil.). 

BroJerip, Proceed. soo/.Sof.. 1832, p. 107.— Bu/iwitff Coro,d'ÜrIj., Voÿ^Amér,^ p!.8&,fig, 1A*15. 

Habile les montagnes du Pérou. 

09. Bl'LlMUS Y’ERSICOLOR (Brod.). 

BroiWnp, Pi’oceei/. Soc., p. 108. — Beeve, Couc/i. iVon., ^ul.,n*118. 

Habite les montagnes du Pérou. 
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70. BllIMUS MlTAlllLISiBrod.). 

Brodcrip, Procetd. lool. Soc., 18S2, p. 108. — Uipimi., 2’édil., Bul., it' 387, l. 70, f. 1-4. — 
B. sorditlui, var. Reeve, Conch. tcon., l. 17, f. 100, b. 

llabitc Truiillo (Pérou). 

71. Bl'LIMUS mCOLOU (Sow.). 

B. folymorphus, <l’0rb., Voy. Amér,, I. 41, fi(r. 1-5. — l’fciller, Monog. Bel., III, n* 73S). 

Habile le Pérou. 

72. BULIMl'S l’illl.ll'l'll (l’foiirer). 

rrrilTcr, Monog. He},, 111, »• 812. — Bulimus sordidus, d'ürbigny (nec basson). — Ib'sh. in 
Fér.,lab. 150,1.24-2.5. 

Habile le Pérou. 

73. BlblMUS SORDIItUS (bass.). 

basson, Vog. Cog„ pl. 13, lig. S. — Bravo, t'onrA. iro«., n* 401. — PfrifTcr, .l/onojr. UtUc., 

III, n* 826. 

Habite les environs de Lima (Pérou). 

74. BL’bbML’S DKREblCTllS (Brod.). 

Broderip, Proceed. xool. Soc., 1832, p. 107. — Baeve, Conch, tr«n., n* 151.— Pfeiffar., Slonogr. 

lltlie., III, n- 227. 

Habile le Pérou. 

75. BLbIMUS AFFIMS (BroJ.). 

Brodcrip, Procced. zool. Soc., 1882, p. 105. — Reeve, Conch. icon., ii” 154.— Pfeiffer, .Vonogr. 

lltlie., n* 801. 

Habite Meiilloncs (Pérou), à 2000 mètres d'élévation. 

70. Bl'blMtlS P.AbblDlOR (Sow.). 

Reeve, Conch. icon., n* 305. — Pfeiffer, .tlunogr. HtUc,, 111, n* 224. 

Habile le Pérou. 

77. BUUMUS STRIGATIJS (Sow.i. 

Reeve, Conch. icon., n* 280, t. 44, et lab. 83, lig. 613. 

Habite Huallaga (Pérou). 

78. BUbIMl’S WEÜDEbbll (Kobisi. 

(PLS.SCHE VU, 0«. 5.) 

B. lesta Mougo-acuminata, subvenlricosn, cinerea, maculis fuscis subquadrangula- 
ribus ijTegutariler fasciûla, hic illic albo-gutlata, aufractibus sex subconvexis, ruguloso- 
slriatis ad sutnram creuulatis; apcrlttra ovata, jteristornale simplici, acuto, coluinelta 
torta. labro dilatalo nidula umbilico obtccto. 
jdit., hO; diam., milt. 
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Coquille oblonguc, arutninée vers le sonmirl, un peu ventrue à la base, è spire 
conique formée de sis tours légèrement ronvexes, à suture bien marquée et irré- 
gulièrement crénelée; ce dernier est assez grand, il liirme environ la moitié de la 
longueur totale; toute la surface est eonvertc de stries longitudinales rugueuses, 
assez irrégulières, et aussi d'un petit travail décussé en granules extra-lins et à 
peine visibles. 

L’ouverture est ovale, ses bords sont simples et tranchants ; la columelle, assez 
fortement tordue, est revêtue à sa base d’un bord calleux, dilaté et rélléchi sur 
l'ombilic. Celui-ci, quoique petit, est ouvert. 

Le fond de la coloration est grisiltrc avec des taches quadrangulaircs, brunes, 
irrégulières, formant des fascics transverses interrompues; chez certains individus, 
ces taches sont moins nettement dessinées et affectent une disposition longitudi- 
nale; on voit en outre des peùts points d’un blanc laiteux épars sur les taches 
brunes. 

L’ouverture est blanclultre. 

Jolie espèce bien di.stincte, recueillie particulièrement par M. Weddell, savant 
botaniste, faisant partie, comme l’on sait, de la présente expédition. Nous sommes 
heureux, en lui dédiant cette espèce, de pouvoir lui donner un faible témoignage 
de notre reconnaissance pour ses bienveillantes communications. 

Habite aux environs du lac de Titicaca. 

79. niUMlTS ALTO-l’KItrVI.tNlIS iBecve). 

IteoT, Procetii. xml. Soc,, 18A9, p. 99. — Rceve, Conch. icon., pl. 72, fig. 521. 

Habite les Andes du Pérou. 

80. BULIMl’S AC.tLLES iPfLilTcr). 

PfcifTcr, Proceed. xool. Soc., 1851. — Cltemnitz, 2* édit., Bul., n* 95, l. 30, fjg. 27-28. 

Habite les Andes du Pérou. 

81. BUHJn:S INFUMUBULÜM (PfeilTw). 

Pfeiffer, Proceed. *o«i. Soc., t851. — Clu'imiiU, 2* cdil., Bul., n* 97, t. 30, Gg. 19-20. 

Habile les Andes du Pérou. 

82. Bl’LIMUS DECUS.8ATUS (Beeve). 

Reeve, Proceed. zooï. Soc., 1859, p. 99. — Id., Conck. icon., n* 519, l. 72. 

Habite les Andes du Pérou, i Caxamarca. 

83. Bl'UMUE MYRISTICUS ;Reeve). 

Reeve, Proceed. lool. Soc. Lond., 1849, p. 99. — Id., Couek. mm., n» 5202, L 7. 

Habile les Andes du Pérou, à Caxamarca. 
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SS. Bl I.IMI'S PR KTF.XTl'S iR<wc). 

n'*ove, Vrocerà. sW. Soc. Lontf.^ 1S49, p. 98. — M., Conck. n*515, t. 71. — Pfi-ifTer, 

Monotfr. ftelic.. III, n* 282. 

Habile les Andes du Péruu, à Caiaiiiarca. 

85. niLIMl S LOBBII(RwTe). 

Hcevf*, Prorted. lool. Soc. Kond.^ IS49, p. Ü8. — |d., Conch. icon., ii* Mfl, l. 71. — Pfeiffer, 
Mottogr. Ilctic,^ III, n* 255. 

Habile les bords du fleuve .Maranun (Pérou). 

86. lirU.MLIS KKPPKI.I (PfcilT.). 

Pfeiffer, Proceed. sool. Soc. Lond.^ 1355. — M., }fonog. /MiV., III, sp, 762 o. 

Habile les Andes du Péruu. 

87. UIÜMCS OROIWKNDS (d'Orb.). 

D'Orbigny, l'oy. jlinfr., p. 293, I. 39, f. 3-5. — Pfeiffer, ,1/onoyr., FTI, n“510. 

Habile la province de Yungas (Bolivie), à 3UÜU mèlres au-dessus de la mer. 

88. nilMHrS BREPllOinES (d Oib.). 

irOrIlifriiy, Eoy. Amtr,, l. .88, fig. 8-9. — PfeilTer, .tfimoyr., 111, il- 510. 

Habile les Andes du Pérou. 

80. BIXIML'S CUZCüE>8IS (Ueev. i. 

Rcl'Vp, Pritct^d, soitL Sve,^ 1819, 98. — M., Conch, ico»., s[i. 614. — Pfeiffer, Jloaeyr., 

111. n’ 283. 

Celle cspé'cc est exlrémcmcnl voisine du B. Orobænus, d'Orb.; elle n’en est 
peut-être qu'une simple variété. 

Habile Cuzco (Pérou). 

90. lIll.lMbS AP0iiE.«ETE.8 (cl'Ürb.). 
ll'Orbi;iny, l'oy. .Imr'r., p. 279. — Pfeiffer, .l/o/ioyr., III, ii" 730. 

Habile la Bolivie. 

01. niLIMlS .SPORAIlICCS (d'Orb.). 

O'Orbigiiy, Voÿ. Àmir., pi. 32, llg. 12 15 — Pfeiffer, .Woaoyr., 111, ii* 764. 

Habite la Bolivie. 

92. BELIMIS LITIIOICUS (d'Orb.). 

l'uy, Ainrr. — Pfeiffer, Monog. licite., ii^ 659. — Bulimiu eulmiaaut, Reeve. 

Habile la province de la Paz. 
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9Î. BII.IMCS T.ENIOLIS (Njsl). 

In Bull. Brux., 12, I. S, lig. 4. — Pfi-ilTcr, Monog. ndic., il\, n‘ 825. 

Habite le Pérou. 

94. BIXIMLS fKTITI (PftilT.). 

In ProceeJ. zool. Soc.. 1840, p. 31. — Pfeiffer, Monog. Uetic.. Il, n* 502. 

Habile le Pérou. 


95. UUUMUS PONDKBOSUS (Jaii). 

Jan, .Vantina, p. S. — Pfeiffer, .iloiiog. Bel., ii* 510. — Id., Mouogr.. 111, h* 700. 

Habite le Pérou. 

90. BÜLIMLS LIMONOICL'S (d Orli.). 

D'Orkignv, Voy, Amir., pl. 22, fig. 222. — Bul. einereut, Reeve. — Pfeiffer, ilonogr. ffrfi'c., 

III, n* 788. 

Habite la Bolivie. 


97. BLI.1MUS €lX!MINEi:S (d'Orb.). 

(Pl.ANniiK VIII, ng. *.) 

R’Orbigr.y. Voy. .imér. mértJ., I. 33, lig. S-9. — llulimiti JuasUui, Pfeiffer (lier Valeiicieimes), 
ytoRogr. Belic.. III, ir 831 . 

M. Pfciiïcr réunit à celle espèce le Ihilimiis Jussieui de 4’alencicnnes. Nous 
pensons que celui-ci est très distinct, et afin de bien établir les deux espèces, 
nous les avons fait figurer dans l’Atlas de ce voyage. 

Habite les points les plus élevés des Andes boliviennes. 

98. BULI.MES JUSSIEUI (Val.1. 

PLANI IIE XVII, »«. 4.) 

Valenciennes, roll. du .Haséuin. — llcevc, Cuneh. icn«.,sp. 242 . — Bulimut culminrui, var. 

— Pfeiffer, Honogr. Ilclie.. 111, n‘ 831. 

B. lesta oralo-conica, slrüs ntdibiis spiralibitsqiie ininulis irregularitcr decussalu- 
granulata , subcmiica, fascih Iraiisversim fuscis, plerumque strirjalis, ornula; spira 
conica, subinflala, anfraclilms sex com-exiasculis, iiltimo spiram a’qunnlc ; apeiUira 
ovata, jierislomalc simplici, acuio, cotumella arcuata, basi dilalataquc reflexa, timbilico 
elongalo. pervio. 

Diam., 30; ail., 15 mill. 

Coquille ovale-conique, à spire pointue composée de six tours médiocrement 
convexes, couverts de stries dccussées et granuleuses extrêmement fines. 

L’ouverture est ovale, elle forme environ la moitié de la longueur totale ; son 
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përislomc est mince et tranchant; la columelle est tordue et arquée, elle est 
revêtue d'un bord qui se dilate vers la base et se renverse sur l’ombilic; celui-ci 
est petit et allonge. 

Toute la coquille est traversée par des fascies brunes, plus ou moins larges et 
foncées, quelquefois noirâtres; l’ouverture est blanchâtre. 

Cette espèce, établie d’abord par M. Valenciennes dans les collections du 
SIuséum, et adoptée successivement par MM. Pfeiffer et Reeve, chacun de leur 
cdté, fut plus lard réunie, par le premier de ces savants, au Butimus calmineus, 
d’Orb. Nous ne connaissons pas les motifs qui ont déterminé M. Pfeiffer à opérer 
cette fusion, mais nous croyons que c’est A tort qu’elle a été faite, car l’espèce 
établie par le savant professeur du Muséum nous parait bien distincte : son mode 
de coloration rappelle tout A fait notre Biilimus revinctus, mais elle s’eu distingue 
par sa forme plus allongée. 

Habite la province de Cuzco (Pérou). 

9.). DULIMUS CONFL'SIjS, Repve, Conch. icon., 316. — Cheinn., 2* édit.» t. 01, 
f. 5-6. FrcilTcr, J/onogr., 111, n* 795. — Huhitc les Andes du Pérou. 
lOU. Ul'M.llllS (dïEPUMUA, d’Orbigny, Voy. Amer., l. 33, Kg. 18-19. — Jiulimuj coHstriclus, 
Rerve, n* 307; fi. reddi/ux, ihid., in AdtJrnd. — PfeilTcr, J/onoyr. //e/ic,, III, 

h* 678. — Habile la Itolivie. 

101. IIELOICIS, d‘Orhigiiy, Poy. Amér., t. 33, f. 20-22. — PfeilTer, J/onoyr. 
J/etic., III, 11 ’ 883. — Habite la Itolivie. 

102. lUÎMHl'S PEtNTLAM)!, Reeve, /co«. fonrA,, sp. 6M. — Pfeifler, .Wonf»yr. llelic.^ III, 
n* 808. — llaljilf les environs du Uc de Tilicaca (Brdivie). 

103. nULIMLlS HAMILTONI (Reeve). 

(PI.AKCHC XIX. fi|{. 5.) 

Reeve, Conch. iVon., S(i. 010. — Pfeiner, Monogr. //e/ic., 111, n“ 813. 

•r 

B. testa acuminato-ttm ita , umhiticata, snluris profunde impre^sis; anfraclibus 
seplem ad oeto subrotuudatis, rnde plicaln-striatis ; aperlura parva; columelta tabro- 
que simplicibus, sordide alba, apice rubro. 

Long.» 19; diam.t G mill. 

Coquille lurriculéc, formée de sept à huit tours convexes couverts de stries 
longitudinales, rugueuses et pliciformcs; les sutures sont profondes et bien mar* 
quées. La coloration est d’un blanc grisâtre, rexlrémilé de la spire étant colorée 
en rouge. 

Habite les bords du lac de Titicaca (Bolivie). 

104. BüLIMUS ABA'SSORPM, d’Orbigny, Vi>y. a4mér., pl. 39, Hg. 7-8. — PfeifTer, Monogr. 
Bul.t n* 210. ~ Habile les Andes de la Bolivie. 

UOLLCIOCU. 7 
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lOâ. Ill'UHlS 11HAU1VSO.MA, d'Orbigii), Vuÿ. Amtr. mtriil., l. 39, lig. t»-10. — l'I'cilTfr, 
Uauoÿr. Ihlic., Jlul., n" 211. — Hidiile la proviticc de Santa-Crui de la Sierra (Bolivie). 
lOO. IIL'UMUS M.VU.MAni.MS, d (liliigny, l oy. .Awrr., pl. 30, (ig. 11-12.— Pfeiffer, Honogr. 
JJelic., Jlul., Il* 200. — Habite In province de l uiigO!: (Bolivie). 

107. Bl'UMlS IIVt;HOPIin..Kl;S. d ürbigii), 1 oy. Amr'r., pl. 40, lig. 3-5. — Pfeiffer, Munugr. 
Ilclie., Uni., Il' 214. — Habite la province de i:iiii|uil<ei iBolivie). 

108. BUUMLS XANTHOSTOlirS, d'Orbigiiy, l'ay. .Imer., pl. 40, lig. 1-2.— Pfeiffer, .l/onoyr. 
Utile,, llul.. Il" 108. — H.nbite In prnvime de Aniigas (Bolivie). 

108. niXlMl'S Zütl(’.IlAPIIIi:rS (pl. Vl, lig. S), imrlngny, l oy. Amer., pl. 40, fig. 0-7. — 
Pfeiffer, .VoMoyr. Utile., Itul., il" 285. — Hnliite les Andes de la Bolivie. 

110. BllLlHI’.S YI'NCASKNSIS, d'Orbigiiy, l'oy. Amer, me'rhl., p. 40, fig. 8. — Pfeiffer, .l/onoyr. 
Utile., Pnl., Il' 284. — Habite In province de Yiingas (Bolivie). 

Obs. — rersiiiiilis liul. zooijraphlco. 

111. lllbnirs BKYEIILK.ANÜS (Nobis). 

(plvm;iie VI. Ile. e.) 

R fc.v(o elonqala , .wlifmlfviiiii, Iciiiii ,’.nili<lh.sma, latiijiilii, lulrsrtiile, Maailh 
nul liiwh Inmjitttirmalibitu //cjiioviv, (ttxcn ni<jri.\, hilrrruplh, .terirhiis lr(lnst iTsuliliu.i 
i/i.v/) 0 .vili.v, eh ijanler Irifii.iciatu ; -eiùra elungalo acuminala ; anfrarlUius ocio .euln on- 
veih; apcrlura ohluinjn, )>rii.\liimnlc leiiiii, ciiiaim, acii Ui ; cniumetta conlorin, iii/cnie 
siihtruiiailn ; npcrlurir /iiiice intciisc vinlacca . lubrn dcxlrii nlba mnrginaln; rnlumclla 
aibn-liilen tiiicUi. 

Coi)iiillc allongée, subrusifiiriiio, niinte, fragile, très lirillanic et lisse, à spire 
acumiiiée formée de huit leurs légèrement convexes. 

L'ouverture est oldongiie, en forme d’arc donl lu coltimellc serait la corde; le 
périslome est mince, un peu dilaté et tranchant; la columcile est presque droite, 
légèrement tordue et lamelleusc à sa base, où elle s’unit au bord droit par un 
angle très obtus. 

La coloration' extrêmement élégante, consiste en des llammulcs ou linéole.s 
longitudinales brunâtres, nexitcuscs, interrompues etdisposécs de manière à former 
des fascies transverscs, comme articulées, d’un brun tioirdlre, au nombre de trois sur 
le dernier tour. L’ouverture est d’un bruti violet à rintérieur, le bord droit est liséré 
de blanc, et la columcile est enveloppée d'une fascie obliiiuc d’un blanc jaumltre. 

Celte jolie espèce est très voisine par sa forme des Ri/ihius zoographkns et 
xanlhosloimis, mais elle en diffère par quelques caractères particuliers dans la 
forme de rouverturc, cl .surtout par la coloration. Nous la dédions à notre ;imi 
M. Bcverlé , amateur distingué de conclijliologic, pos,sesseur d’une collection 
extrêmement riche, donl rarrangemcnl révèle des connai.ssanecs très ajiprofoo- 
dies cl qui nous a été souvent précieuse à consulter. 

Habile le Pérou. 
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H2. BI'I.IMUS Fl‘S<ïll>KS, (rOrbi^ny, l'oy. l.40,fîg. 12-1S. — Iteeve. Icon., sp. 106. 

— Ilabiio In provinro dr Vlln^ns illolivie). 

J13. ItlîLIMl'S LI.N'tlSTOMA, d’Orbifjny, l'oÿ. I. àÜ, (ki. 0*11. — H»*f*ve, /fon., sp. 013. 

— Hubilo I» proviiiri^ dr (!lii<pii(as (Bnllvip). 

1 iA. Bl tnit'S IUHI.\VAM!S. d'Orbipny, Vvy. Amér. wiXnd., l. 33, lip. A*7. — FfrilVer, Munayr. 

Helic., Il* 02. — Habile Sanla-Cniz t*l In Sierra (Bolivie). 

115. ItlXlMl S PŒCILl'S, d'Orbipny, Koy. Amer., I. 31, fip. 1-10. — Bwîve, icon., sp. 91. 
Habile And(*s de U Bolivie. 

Nos voyageurs ont trouve celle espace en assez grande abondance, elle présente 
des variations assez notables dan^ sa coloration. 

Elle sert en quelipio sorte de télé It un groiqie assez nombreui d*espèçes qui 
ont entre elles la plus grande allînité, dont nous allons siinplemcnl rappeler les 
noms. Cki sont les : 

ne. m LI.H('S l'Itl.MrbAHIS, Bm*', Procerd. zooLSuc,, JSA9. p.lOO.— ld.,/ro».. sp. 627. 
— Ifubito (]|i;ir'iiapoyas diaul PtVou). 

117. BL'UUrS HKI'STL'S, Bme, Prareed. sool. .Çoc., 1H.A9, p. 97. — Id., /ron.,sp. 52A.— 
— Hiibili' Chaoha(H»yas (balK Fèrou). 

MH. BLLI.ML’S (ïould, Procefrf. lioiton .SV.. I8A0, p. 101. — PbifTor, Monogr. 

IteUc.^ III. u“ 139. — Habite le BiVsil. 

119. mum s Tnuiu’l.rs, Pfeinor. Uonogr. //fbv,. 111. »• 715.— Beeve, Icon., sp. 111. 
— Habile .\inbo (biuil PénHU. 

120. Itn.nirS ZIFIiLFIU, Pfeiner. Proc«d. zool. Soc., 1856. — Berne, ffOH., «p. 389. — 
Habite le Pérou. 

121. BI'l-IMrS T()BAIJ.VI, d'Orbigny, Poy. Amér., pt. 31, (ig. 7-8. — Berve, Iran., sp. 116, 
— Habite la Bolivie. 

122. mdJMrS IinAPABNAlim. pnimr. Proceed. zool. .Soc., 18ô6,p. 113. — Bi-eve, sp. 117. 

Habite la Ib^livle, sur les cactus. 

123. BllLIML'S FFUnrtîIM'jL’S, Uceve, t’onrA. icom., > p. 42A. — Habile le Pérou. 

125. ÏU’UMl'S EXOBNATl’S, Bceve, CowcA. icoh.. sp. 560. — Habite Cliiloti (Bolivie). 

125. IIUMMIS NIGBOPIÏ-EATUS. Beeve, Proceed. zoof. Soc., 1849, p. 97. — Habile Ciiaelia- 
puyas d‘>9t Pérou). 

126. Bl'UMl'S AQl'lLI'S, llecve, Conch. icon., p. 138. — Habite Tacha (Pérou). 

127. BI'UML'S PESSL'LATl’S, Beeve, tVncA. icon., sp. 064. — Habile Saiita-Eruz de la Sierra 
iBolivic). 

128. ItrUMUS COAGI LATUS, Beeve, ConcA. icon.. sp. 658. — Habile le Péi-ou. 

129. lU LIMl’K LEMMSCATPS, ïb-sb., in Lamarck, n"271. — Beeve, ConcA. icon., sp. 105. — 
Hulimus biviitaius, Brod. {nec Spix). — Habite le Pérou. 

130. BL'UUrS DECOLüRjVTTS. Sowerby, Procccd. zool. Soc., 1833, p. 73. — Habite les 
environs de Linia (Pérou). 
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131. BULIMl'S PAPVItAi^KrS, .Mnwi’. — //f/ij: pupyracta,Maw . — lieîix lita, Fer. — Reeve, 
/ron.» sp. 236. — Habite le Brésil. 

132. BL'LIMFS SIMILABIS, J. Moricnnd, Juurn. dt roncA., 1856, ir 2, p. 177, pl. 6, fig. S. — . 
Habite )toy<jbamba (Brésil). 

133. BLXIMLS VKXILU'M (Wood). 

PfcilTer, .\lonogr. Uelic.^ u’ 797. 

Espece 1res variable, comprenanl à titre de simples variétés les BuL pulchelluSf 
Brod., But. varians^ Brod., BuL rubeilus^ Brod. 

Habile le Pérou. 

13A. BULIMl'S HICOLOBjSowi'rbj, Proertd. zooi. 5oe., IS34, p. Ut. — Beeve, Jcon., sp. 276. 
— Habile Xagua (Pérou). 

135. Bl'LlMUS ANNFI.«1TI‘S, llccve, Conch. rVo«., sp. 281. — PfeilTer, Monogr., III, ti* SOI. 
— Habile les Andes boliviennes. 

136. BULIML'S BOLiVIANUS, Pfeiffer, Proceed, zool. 5oc., 1840, p. 3A. — Reeve, 6'onrA. i>on., 
sp. 590. — Habite les Amb-s do la Bolivie. 

187. BULIMUS IIETFROORAMMUS, Morie. — Pfeiffer. .Wonejn, III, r»- 272.— Habile le Brésil. 

138. BULIMl S rOLVr.RAMMI S, Morieand.— Pfeiffer, Afa»ojr., III, n» 778. — Habile le BréMl. 

139. BULIMl’S THîRIS, Brod., Praceed, zoot. Soc., 1832, p. 107. — Beeve, Icon., sp. 107. 
— Habile le Pérou. 

lAO. BULIMUS SUITIIU'S, Beeve, Icon., sp. 513. — Habile Cliacliapoyas (haut Pérou}. 

141. BL'LLMUS SCALARIFOIIMIS, Brod., Proceed, zool. 5oc., 1S32, p. 31. — Beeve, Ican., 
sp. 129. •— Habite Li'oa (Péi'mi). 

142. BULIMUS LIMEXSIS, Beeve, Proc«d. zool. Soc., 1840, p. 97. — Id., ConrA. ico«., 
sp. 563. — Habile Lima (Pérou). 

143. BULIMUS ORBIUTiNYI, Pfeiffer, Proceed. zool. 5of., 1846. — Beeve, /con., sp. 489. - 
Habile Lima (Pérou). 

144. BULIMUS HEN'NAHI, Gray, Spicil, zool., pl. 6, lîg. 1. — B. cactorum, d'Orb. — Habite 
le Pérou. 

145. BULIMUS LAUBENTII, Sowerby, Procecd. zool. Soc,, 1833, p. 37. — Beeve. Ico»., 
sp. 119. — Habile Suu-Lorenzo (Pérou). 

146. BULIMUS UUHENOBUM. d’Orbigny, Vog. Amér., pl. Al, fig. 0-11.— Habile Cobija. 

147. BULIML'S EltOSUS, Br04i., Proeted. zool. Soc., 1832, p. 108. — Beeve, Icon., sp. 140. 
— Habile le Pérou. 

148. BULIMUS CO.NSPËBSUS, Sowerby, Procced, zool. Soc,, 1833. — Beevo, /con., sp. 137. 
— Habite Lima. 

149. BULIMUS SCABIOSUS, Sowerby, Procced. zool. 5oc., 1838. — Beeve, /con., sp. 84. 
— Habile Lima. 

150. BULLMUS GUTTATUS, Brod,, Procecd. zool. Soc., 1832. — Beeve, /con., sp. 144. — 
Habile Lima. 
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151. BriilMlfS MODKSTI’S, BroU., Procted. ïm)/, p. 106, — R<v'v«( /ron., sp. 109. 

*— Habite le Pérou. 

152. lUILIMlJS STIUATL'S, King, Zooî. Joum. — icon,, $p. 110, — Habile Lima. 

153. BllLnilIS SCLTI-LATIIS, Hrud.» Proceed. iool. Soe.^ 1882, p. 106. — Rme, Icon,, 
sp. 110. — Habile le Pérou. 

151. BllLIMl'S NITIDUS, Rrod., jpr««frf. looL 1832. — Heeve, /ron., sp. 103. — Habite 
le Pérou. 

155. lïl LIMlS lUV.lSn, d’Orbigny, Koy. Amér., pl. 34, fig. 8-10. — Habile la Bolivie. 

156. BULIMUS MONTAGNEI, d'Orbigny, Voy. Amér.^ pl. 32, lig. 7. — Habite la Bolivie. 

157. Bl'UML’S EGAM’S, Pfeiffer. Procted. xool. 5oc., 1S51. — Chcnuiilz, 2* édit., pl. 30, 
lig. 1 1-12. — Hobile Ega (Brésil). 

158. Bl'MMl'S RECil'LARlS, Pfeiffer, iii Zeittchr, für Maiakoi.^ 1852, p. 94. — CbemniU, 
2* édit., l. 39, fig. 20-22. — > Habite tes environs de Bio-Janeiro. 

169. Briil.MlIS ALVABKZH, d’Orbigny, l'oy. Amér . — Habite les provinces entre Bios (répu* 
bli<|ue Argentine). 

160. BULIMUS PBl'ïNOSUS, Sowcrby, Proceed, xool. .Çoc., 1883, p. 36. — Pfeiffer, .ifonoÿr, 
//e/tV., H, n" 539. — Habite le Pérou. 

161. BULIMUS PüNTAI.MI, d'Orbigny, V«ÿ. Amér. — PfeifftM*, .^luno^r^j III, n* 889. — 
Habite b< Bolivie. 

162. BULIMUS SIMPLEX (Nobis). 

(PLANCHE l\, Og. 6.) 

D, testa tenuiy opa/o*coHica, orif^ustn, um^iO'cafa, cornea; spira acuminalOt apice 
acuta t an/hico6us convexiusculis^ uUimo ventricosiori, spiram œquantc ; peristomate 
simplici. 

Long. y 15; diam., 8 milt. 

G>quillc mince, fragile, d’apparence cornée, ovale conique, à spire acutninée, 
pointue au sommet, formée de six ou sept tours étroits et convexes; le dernier, 
assez renflé, forme environ la moitié de la longueur totale. 

L'ouverture est ovale; le périslome est mince, tranchant et légèrement dilaté 
vers la base; le bord columellaire est rejeté en dehors et recouvre en partie une 
petite fente ombilicale. 

Celte espèce est voisine du Bulimus tenuissmusj Fér., mais elle s’en distingue 
par sa forme plus renflée, et surtout par sa spire plus acuminéc. 

Habite le Pérou. 

163. BULIMUS TENUISSIMUS, Férussac, Biti. mo//., el Desbayes, n* 83. — Habite le Brésil. 

164. BULt.MUS PUELLABIS, Beeve, /con., sp. 037. — Pfeiffer, Monogr, /Te/ic., n“ 677, — 
Habile le Brésil. 

165. BULIMUS MOniCANDI, Pfeiffer, Proceed. zoot. Soc., 1846, p. 113. — Reeve, Icon., 
sp. 283. — Habile le Brésil. 
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IGÜ. BL'lil.MÜS i^ITIlliNü-VITIiElIS, Mém.OtHirff (. 7, pl. S, (ig. 16-16, — B. vitri- 

HOîdetf lltMHi'. Jcon^t sp. 290. — Habite Buliîa (Brésil). 

10". ItrU.MES PSKl'lKi-SrCCliNEA, MoricanJ, loc. o/., pl. 6, fip. 10-H. — Ueeve, / com.. 
sp. 629. — Habile lliliia [Brésili. 

168. BIMMUS PEItljlii.lHl'S, Spix, Te*t. Bran.^ pl. 6, (ig, 7-8. — Pfciffér, 3fonogr. Utlic.^ 
111, n* 705. — Habite le Bré>il. 

109. BI IJMI S ÏBANSPABENS, Rieu-, ConcA. icrnt., sp. 5tMÏ.— ITeilTer. VoBfljr.» //#?»>., III, 
II* 870. — Habile le Brésil. 

170. RI LIMUS MABCIDI S, l*r( ifrn*, Prorted. zool, .S'«r., 1851. — Cliemtiilz, 2* éOit., t* A9, 
lig. 1 1-12. — Haliilo le Brésil, 

171. BlblHlS \ FSHIAMS, PfrilTrr, in Xeitgrhr. fiir Malaiol,, Uô3, p. 58. — llhemnitz^ 
2® édit., I. 70, fig. 23-26, — Habile le Brésil. 

172. Bl Ll.Ml S l*l'BE8CK>'S, .Morie., Gendre, pl. 5, fig. 21 -28.— Habile Baltia (Brésil). 

Espèces plus ou moins turriculées. 

178. BULI.MLS tMlllbl(:.ABIS tSouley.}. 

Souleyet. Toy. Bonite^ tab. 29, fig. 18-18. — HuUtnus in/imJiAtifi/brwir, Jay. 

Petite espèce remarquable par son omlulir très profond. 

Habite le Pérou. 

176. IR'MMI S I.NKlMlllirU >1, Pfeiffer, Prwfrd. zwd. Soc., 185!.— Clienmilz, 2' édih, t. 30. 
lig. 19-20. — Habile les Andes du Péi-mi. . 

175. BLII-MLS SOU TES (Troschcl). 

Troseliel, Zcitschr. für Malahd , 1867, p. 69.— Rceve, P onch. iVon., sp. 560. 

l'spècc voisine de la précédente, mais a tours non contigus. 

Habile le Pérou. 

176. Bl LtMUS NEriLF.CTt'S, Pfeiffer, Joiim. de^ftnh, 1860, p. 67. — B. oblitus^ Reeve. — 
Habite le Brésil. 

177. BÜLIMl’S THRRITUS, BroJ., Proceed, sool. Soc., 1882, — Reeve, Icon., sp. 126. — 
Habile le Pérou. 

178. BL'LIMrS TI RRITELLA, d’Orbigny, Koy. pl. 83, lig. 16-16. — Habile Chiquitos 

(Bolivie). 

179. Rl'U.'MlIS CLAI SIUOIRES (Reeve). 

Reeve, Proreed. zoot. .Soc., 1869, p. 96. — Id., ConrA. tVon., «p. 523. — Balea r/auri7toi</r«, 
Pfeilfrr, in ZeitMchr. fur MaJaJitd., 1850, p. 88. 

Espèce séncslre ayant tout à fait 1‘apparence d'une Clausiliet rangée par 

M. Pfeiffer dans le genre BaleOy Prideaux. 

Habite les Andes du Pérou. 
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180. lirUMl'S HIMOSMll'M. d’Orhipny. f'oy. .Im'r.. pl. 20. lig. 8-10. — Pf.-ifliT, .Vonnyr. 

Il® i>W5. — Hiibite la Bolivie, 

181. BrUMI'S BACTKUIOMMKS, irOrlti^ny, ï'oy. Am^r., t. 20, Hp. 1-S.— HaI.ile la Bolivie. 

1S2. lUUMlS .MICIlA, <r0il>., Tuy. t. Al, fig. 13-20. — Ildliilc L'a Amies bulivieiiiies. 

183. IirM.Ml'S OUVZA, Ünig., Knryrl. méi/t. — Kivve, /cü«., sji. A80, — Habite le Bi*esil. 
ISA. lU I.IMTS OOLr.MKLLA, l*liil., f onch. icon., l. 2, lig. 7. — Habite le Brésil. 

185. m LI.MI S DKCAIMTATI S, Spix. Te»t. liras., pl. S, lig. 3. — Habile le BreMl. 

ISO. mXIML'S SEPTK.NAnirS, Hriig., Encyct. meih. — IVliver, Cas., t. 17, lig. A. — Pfeifler, 
Afonoyr.j 111, ti® 000. •— Habite le IVrou, aux environs Je Lima. 

1H7. HI LIMI S CUU MCLLAIIIS, Beeve, Procftd. zool. Soe., 18A0, p. lÜO. — Habile Caxa- 
niarea (AiiJes piTuvieniies). 

18S. lu LIMÏ’S Sl'lirLiroll.MIS, .Murii-nnJ, Màn. (tentce, pl, 2, lig. 3. — Habite Baiiia ^Brésil;. 
ISO. nri.IMllS SVLVATIErS, WagmT, iii Spix, J'fât. liroM., tab. 10, lig. A. — Pfeilfer, 
-l/o««yr. Ileiir., n" 559.— Habile le Brésil. 

190. BlUMLS CALCAUEI S iBorn). 

iicHjr calcarca, B.irti (non Bnig., Lnnik, IK“>li.). — HuUmus marilimus, Spix. 

Xcllo In'Ilt* fspt'iT, 1*0110 îles plus îillongLOs ol lurricuK^es Ju gt'iirc UuUme, csl 
(It^igiiéo gcniTalcmonl dans les rollorlions sous lo nom do B. maritimus. .M. Pfeiiïcr 
a parrailomoiU «lé'inuiHro l’erreur dans laquelle presque tous les auteurs sont 
lomb«‘s, et a rapporle le Uni. calcarcus de Brug., Lamk et Doshayes, au B. ohiu- 
raUiSy Gmel., en rejetant dans la synonymie le nom do marilimus. 

Ilaliite Bafiia (Brésil). 

loi. Bl'LIMI S nlttUSlX'S, MoiicanJ, .!/rm. OVncVf, VH, p. 5A0, pl. l, (ig. 1. — IMeiirtT, 
.l/<oinyr., Utlir., 111, ir 581. — llaluU’ Babiu dbesil^. 

192. lirUMI'S EAltl'IlIlIlKS, ITeilVer, îii Xdt$<hi\ (ùr Matakai., 1852, p. lUj.^ — It, uh>Usca$, 

vur. IVr. in lati. 1A2 A, fig, 5-0. — l'feilTer, J/onoyr. litUc., Ht, «• 532. — - 

Haltile le Brésil. 

193. lU'Ll.MUS OBTl'SATrS, Gmelin. — üdix obtusata. Gaielîii. — BuUmus calcarcus, Ürug., 
Laii.k . iK sb. — Habite le Brésil. 

m. BL'MUrS Ol'ALIMlS, S-merby, Voy. lîcrrhcy, pl. 133, fig. S. — Habile le Brésil. 

|95. llt'I.nU S 1 1 r r.VTl'S, Spix, Te$t. liras., p!. 7, fig. A. — B. coxetranus, .HuricanJ. — 
Hiiléle Biibia (Brésil). 

190. iU MMI S JEl'l'llEA SI , Pfeiller, in Zeitschr, fur Matakol, 1332, p. 93. Clicainiu, 
2* éJil., (. AO, lig. 9-10. - Habile le Brésil. 

197. lU'LniL'S OBI.IQITS. Beeve, Conrh. iVon., sp. 55. ■ — - Habile Balna (Br^il). 

193, Bt LIMI S GÎN.N.VMOMEO-LINE.\Trs, Moricaml, Mém. Gcnêre, — BuUmus Uneatus, Spix. 
— Habile le Brésil. 

199. lU'LI.Ml’S AIAjNORLI, MoricaiiJ, ,1/ém. Genève, pl. .A fig, A-5. — Habile Iktliia tBrésil)^ 
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ÎOO. BULIMÜS OMPHALODES, Mcnke. — Pffifler, .Wonojr. Helie., III, n" 26J. — Habilu la 
Brésil. 

201. BULIMÜS ONAlîER, Berk. — PfailTer, Monügr, Urtie., III, h' 605, — H. xsbra^ Spix. — 
Uabilc Bisliia (Brésil). 

202. BÜLI.MUS VIMINEUS, Miirioand, .l/rm. Grnire, 4, |il. 1, Dg. 5. — llubitc llaliia (Brésil). 

203. BL'LIMI'S BIVITTATÜS, Sow. — Hccva, /ron., sp. 5W7. — Habile le Brésil. 

20i. IIL'LIMUS FLEXILABIIIS, Pfeiffer, Prncttd. looL Soc., 1853. — Habile le Brésil. 

205. BÜLI.UÜS ANl!10ST0.MüS, Wagner, in Spi», 7>»/. Bras. ,pl. 13, lig. 4. — Habile le Brésil. 
2Cfi. Itl LIMÜS MULTIÜIILOR, Rang, dnn. te. nal., 1831 . — Reeve, ConrA. icon., sp. 238. 
Habile le Brésil. 

207. llüLLMliS MIERSll, Sowerby, Conch. icon., fig. 00. — Reeve, /ce»., sp. 230. — Habile 
le Brésil. 

208. I1ÜI.I1IÜS GO.MOSTOJIÜS, Ferussae, Uin. .Mo//., I. 143, lig. 9-10. — Habile le Brésil. 

200. IIÜU.MÜS HYIIIIIDÜS iGoulil). 

Goulil, in Proceed. Bosl. .Soc., 1840, p, 101. — Bul. rgrcgiut, Pfeiffer (nec Jay), Procecd. 

Mot. .Soc., 1845. 

Espèce voisine du Bul. goniostomiis, Fèr. Le nom imposé par M. l'feifler avant 
déjà été employé anlérieuremenl par Jaj pour une espèce du même genre, nous 
avons dù reprendre celui donné par M. Gould. 

Habite le Brésil. 

210. BÜLI.MÜS SF.RRATÜS, Pfeiffer. - Habite le Br.'sil. 

211. III'I.IML'S Fl'SIFORSIIS, Rang, Anu. te. nol., pl. S, fig. 2. — Habile le Brésil. 

512. BI LI.MÜS ANGI'LATIIS, Wagner, in S|iix, Tctl. Brus., pl. 13, fig. 8. — Habile le Brésil. 

213. BÜLIMI S COARC.TATÜS (Pfeiffer). 

IPL.VKCII1: X, B». 4.) 

Pfeiffer, Promd. joof. 5or. Lond. 1845, p. 73. 
n. testa ovnto-aciita, sotida, umbiticaia. albiita, lineis intemiptis ftiscis ciiigii/ata, 
basim Irifasciata; spira conica, anfractibus planulatis , iiUiino coueexiori, spiram 
œquante ; apertura obtonga, coarctata; columetla incrassala; peristomate Inte expanso, 
marijiuc dextro inlrorsiim incrassato, medio siniiotalo, cum columellari dilatato, 
reflcxo, angutalim sinuato. 

Alt., 3à; diam., 17. 

Coquille ovale, ventrue, à spire conique, peu élevée, formée de tours légèrement 
convexes, couverts de stries longitudinales extrêmement fines; le dernier tour est 
très renflé. L'ouverture est étroite, oblongue, oblique; le périslome est très forte- 
ment dilaté et réfléchi extérieurement; il s'unit avec le bord columellaire, qui est 
également dilaté, sinueux et renversé sur l'ombilic; celui-ci est très large. 
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Celle coquille est lilanclidtru, avec des fascies noinllres plus ou moins larges 
et distiiiclcs, quelquefois inlerronipucs, principalement sur les premiers lours 
de spire, le dernier porlanl ordinairemcnl Irois de ces fascies. 

L'üuvcrlure et le périsioinc sonl blancs. Une fascie plus large que les autres 
circonscrit l'ombilic à sa base. 

Espèce encore peu connue et rare dans les collections, intermédiaire au 
B. auris-leporis et au B. miris-muris. La forme renflée de son dernier tour, et 
surtout la di.sposition rétrécie de son ouverture, distinguent sutlisamment cette 
espèce de celles que nous venons de citer. 

Habile le Brésil. 

C’est à la suite de celle e.spèce que viennent se ranger un certain nombre 
d’autres, remarquables par leur ouverture rétrécie et plus ou moins modifiée, soit 
par des angles ou saillies, soit même par de véritables dents. Quelques-unes 
avaient été même autrefois placées dans des genres différents, tels que ceux des 
Aurirules, fimisilies, etc.; mais une élude plus complète, soit de la coquille, soit 
de l’animal lui-méme, a permis de les faire rentrer dans le genre des Bulimes, 
dont elles ne diffèrent par rien d’essentiel. 

214. BbUMlS Ai:iUS-.Ml]IllS (Morio.). 

(PLA.NC1IK IX, Og. 4.) 

Mpiicniid, vol. VIII, pi. 3, lîj'. 1-3. — PfoilTer, .Ifonojr. //Wic., III, ii* Ü93. 

Cette espece est très voisine de la précédente, et ?i cause de cela souvent con- 
fondue avec elle; c’est alin de bien établir leur distinction spéciGquc que nous les 
avons fait ligurer dans l’Atlas de ce voyage. 

Habile Baliia (Brésil). 

215. Bl'LUIUS AIBIS-LKI'UIUS iBrug.). 

Brugiiiéiv, Enryel. mélk., vol. I, p. 340. — Æaricula leporis, Ltniiarck. — But. lagolis, Mcnke. 
Habite le Brésil. 

216. BULIMUS LATEllAUS (Mcnke). 

Mcnke, .S'yn., |i. 70, 2* cdil., p. 121. — Ittlix aitris-lepority var. (a) Fit. — Bulimui nai'ieuta^ 
(par.), ITcin'er, .l/onojr.. Il, n' 252. — Id., Beeve, Conek. icon., lig. 258 a, — Balimui 
lateratis, l'feiller, Monagr. III, n* 40,4, 

Celle espèce intermédiaire à la précédente et à celle qui suit est aujourd’hui 
admise comme parfaitement distincte par la plupart des auteurs. 

Habite le Brésil. 

217. BULIJIFS NAVICULA (Wagner). 

Wt/i'i naitruto, Wagner, in Spix, p. 22. — ,Vartrufn faidala, Spix, Test. Brai., 1. 15, fig. 2-3. 
— BuUmus NuciVn/a, Desli., tii Férussae, pl. 152, [ig. 0-12. — PfeifTer, A/anayr., Ht, n* 405, 

Habite Baliia (Brésil). 

IIo«.Lc«Qrci. 8 
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ÎIS. BILIMLS SICSATUS (IK«b.). 

Àuricula tijnala, Wapiirr, in Spix, Tnl. Bras., pl 12, lig. î. — IVsliayes in Fér., 1. 162, 
lig. 16-le. — rM'. imr, Uonojr. IJelic., III, n* 490. 

Habite Bahia (Bn^üil). 

219. m:UMÜS 1IF..MCKKI (üray). 

Gray, Procerd. xool. .Soc., 1851, p. 92. — BuUmut itrrnfsii, IMiitippi, /oum. dienke, 1852, 
p. 50. — Glietnnilz, 2* «lit., t. 86, lig. 22-23, 

Habile le mont Chulu (Pérou). 

220. BIJU.MI S NEBAMISTOMIJ.S (Swains.). 

Swuiiison, Zooi. illuslr., vol, I, p. 4, — ilelix mcianotlomtu, Fér.. i?ul., l. 152, lig. 4-5. 

Habite Bahia (Brésil). 

221. Bl I.IHi:S ILLIIEOCOLA iMoricand). 

Moricand, ilém. Genire, t. 8, pi. 2, fig. 1. — cadciii. Uflix rkodotpiro, .Moric., lue. cit. — Biil. 
ffir/anoiOmiHi, vnr. Becw, l. 33, Bg. 203 b.— Id., IKjliayt’S, in Férussac, l. 152, fig. 3. 

Celle espèce a été et est encore souvent confondue avec la précédente à litre 
de variété; elle s'en distingue cependant* par une forme plus allongée, ainsi que 
par une minceur et une légèreté beaucoup plus grandes. 

Habite Bahia (Brésil). 

222. BIXI.MUS .SWAINSÜ.MI (Pfeiffer). 

Pfeiller, Bul. melanoihmius, var. Bee\c, üg. 83 c. — Desliayes in Fcrussac, Uùl., 1. 152, 
lig. 1-2. — Pfeiffer, Monogr. //rfic.,111, n* 401. 

Habite Bahia (Brésil). 

223. BIJLI.MUS BEBNABIHI (Pfeiffer). — Ilahilc Bahia (Brésil). 

224. III UMl'S AMilSTOMFS (Wagner). 

• In Spix, Teil. Brus., SUmatoma capeeiro. — S(HX, Tat. Bras., lal). 18, Og. 14. 

Habite le Brésil. 

225. BUUMl'S BII.ABIATIIS (Brod ). 

(PUNCIIE ri, li|. t.) 

Droderip, Zool. Journ., V, p. 49, lali. 40, pl. 1-2. — Partula Slaximiliana, Pot., Mich. 

Habite Bahia (Brésil). 

226. BUUMllS ECBECirS (Jay). 

(rLXNCUE VI, S(. 2 ; IX. fig. 3.) 

BuUmus egregius, Jay, Cat. (nee Pfeiffer). — BuUmus bilabiatus, var. ininor, Horicand. 

Nous pensons qu'il y a lieu de revenir à la distinction spécifique proposée 
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autrefois par Jay pour une coquille que la plupart des auteurs ont considérée 
comme une simple variété du Ihilirmis bilabialus. Il suffit, en effet, de comparer 
ces deux espèces pourvoir tout de suite les différences capitales qui les distinguent: 
avec un test beaucoup plus mince et une forme plus raccourcie, plus globuleuse, 
le Bulimus egrerjlus nous montre une surface presque lisse et colorée en rose, 
avec le péristome d'un beau noir, tandis que le B. bilabialus est pourvu de côtes 
obliques distantes très saillantes, et est d’un blanc opaque avec quelques taches 
brunes à la base dq dernier tour. 

Ajoutons à ces caractères la différence de taille, qui est près du double en faveur 
du B. bilabiatusi et nous aiirutis un ensemble de caractères qui ^ffisent certai- 
nement pour distinguer les deux espèces. 

' Habite la province de Baliia (Brésil). 

227. nrr.IMl'S nAlIIF.NSIS (Moricand). 

Noricanil, ^lém. Gendre, vol. VI, \t. 541, pl. 1, üg. 0. — PfeilTor, Monogr. ficUe., III, a" 480. 
Habite la province de Bahia (Bri^sil). 

22S. Bl’LIMlS BAlIlCObA (MorclO. 

Morrii, Cot. l’oW/, p. 28, ir 605. — Bul. BahitnsiSf var. Reeve, Conch. tcon., p. 442. — /rf., 
vnr. P, RfvilTcr, Monogr. n" 480. 

Oîlte espère avait été considérée par AI.M. Pfeiffer et Reeve comme une variété 
du Bulimus Bahieiisis. Jl. .Morch a parfaitement saisi les caractères qui distinguent 
les deux espèces; ces caractères consistent surtout dans la forme générale plus 
allongée, ainsi que dans l’ouverture plus étroite et plus prolongée vers la partie 
opposée à la spire. 

Habite Bahia (Brésil). 

220. nrujltis lUIODINOSTOMUM, d'Orhipny, Foy. .IrnSr., pl. 4t, 11^'. 0-8. — Habite le Brésil. 

230. lirt.lMt’S JANRHIKISSIS, SowiTby, Brève, Conch. icon., sp. 220. — Habite le Brésil. 

231. BfUMUS JUVENCIIS, Morcli. Cal. Yoldi, n* bWt. — But. fuMajuta, U’.i (nce Reeve),— 
Bill. Janrirensis Junior, Pfeiffer. — Habite aux environs de Rio-Janeiiv» (Brésil). 

232. m;i,I.MtîS FtiSCAGIÎU, Reeve, four*. leo»., sp. 542. — Habite le Brésil. 

233. BUbUIUS RINt;F..\S, Üunker, Jaum. .t/rnte, 1840, p. 83. — Habile le Brésil. 

234 BL'USIUS COSTATUS, Pfeiffer, Proc. sool. Soe., 1848. — Reeve, Conch. icon., sp. 460. 
— Habite le Bri'sil. 

215. BULIMUS OCCULTUS, Reeve, Conch. icon., sp. 617. — Habile le Brésil. 

236. BULIMUS VERMICULATUS, Menke, Journ., 1849, p. 176 Habile aux environs de Rio- 

Janeiro (Bré.sil). 

287, BULIMUS PUNCTULATISSIHUS, Reeve, Clausilia puncluUtiuima, Usson , Uoy Coj., 
pl. 16, fig. S. — Reeve, Icon., sp. 225. — Habite le Brésil. 
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2S8. HILAIlill, Giay, in Bril. Vu$. — rfiiH.r, Monngr. UtUe., III, p. 84. — 

llubilo le Urésil. 

239. BIjLI.MUS SPIXU, Wagner, in S|»ix, Test. Bras. g jjI. 10, lig. 3 (sous columua bulimea, 
Spix). — Ueeve, Conch. icon., sp. 1S2. — Habile le llrcsil. 

240. lUILIMlIS ODONTÜSTOMüS, Sowerby, Zool. Jouru., I, pi. 5, fig. 3. — CochlotUna Gar- 
gaHfuOf Fêrussac. — Macroduntus 5oifrr6yi, Swainson. — Habite le Brésil. 

241. BULlMb'S GUAYANliS, FfeilVer, soo/. 1845, p. 73. —Iteeve, sp. 229. 
— Habile le Brésil. 

242. BULHlL’S PANTACnUFUM’S, Moricaiid, Mém. Généré, — ÏK‘>lmycs in Férussae, 1. 162, 
iig. 1-4. — ilabite Dabia (Brésil). 

243. BCM.ML'S I.KIXOTUEMA, Beck, in irt«rn. J/enie, 1850, p. 109 . — ■ Hélix panlagruelina, 
Yar. m/nor, Moricaiid. — Habile Balna (Bi'ésil). 

244- BL'LIMI’S EXESUS, Desbayes. — ClautHia exeta^ Spis, Teat. Braa.^ pl. 14, fig. 1. — 
Pupa ringensg Joy (nec Dm»kcr). — Habile le Brésil. 

245. BL'MMIÎS WAGNEIU, Pfeifier, J/onoyr. 7/r/iV., H, p. 85, — pupa B'dÿnfrij Desbaves, in 
Fénissac, I. 162, lîg. 19-20. — Pupa #/na/d, Wagner. — Pupa Spixii^ trOrbigny. — 
Habite le Brésil. 

246. BULIHUS SEGTIL’VBIHS, PreilTer, Vonugr, Htlic,, III, ti* 452. — But. pupmtlet^ vor. B, 
PfeifTer (oüm), Beeve, Conr4. iVon., sp. 831. — Hubile le Brésil, 

247. BULl.MUS PlIPOIDES, PfeinVr. — Ciausilia pupoides^ Spi\, 7>«f. /Irai. — Habile le Brésil. 

248. BUU.MUS SEX-UENTATES, PfeilTer, Monogr, //r/ic., III, ii" 453. — £*/auit7ia sex-daitala, 
Spix, Test. Braa.^ pl. 14. lig. 3. — Habite le Brésil. 

249. BIJUMl'S DE.XTATUS, Wnml King, Z««if. JoMrn., vol. V, p. 340. — romiyrini den- 
tafua^ Morcli, Cai. Yofdi, — Beeve, Icvn., sp. 133. — Habile le Brésil. 

260. BULDIUS D.'EDALEUS, Desbayes. — Pupa dœdairua, Desh., in Fêrussac, 1. 102, fig. 23-24. 
— Habite le Brésil. 


Genre MAILLOT, Pupa. 

Démcmbrcmenl du genre Bulime, ayaiU élé, comme celui-ci, successivemenl 
admis, puis rojelé par cerlains auteurs, mais paraissant géncraleincnt adopte 
aujourd'hui. 

L'Amériipie méridionale, cl surtout les parties explorées par notre Expédition, 
n'oiïrent qu’un petit nombre d’cspéccs de cc genre, encore sont-elles peu répan- 
dues et peu connues; nous allons seulement les indiquer nominativement, aGn 
de compléter la faune conchyliologiquc de ces contrées. 

1. PEPA PABEDESI, d’Orbigny, Vog. Amér. mêrid.^ I. 41, fig. 3-6. — Habile la Bolivie, Lima 

(Pérou). 

2. PEPA INFUNDIBULIFORMIS, d’Orbigny, loc, ci7.. pl. 41 4ti, fig. 7-9. — Habile la Bolivie. 
8 PUPA NODÛSABIA, d’Orbigny, loc. ci(., pl. 41 lia, fig. 12-14. — Hubile la Bolivie. 
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h. PL’PA MILIOLA, il'Orbigny, loc. ril,, pl. il hit, lip. 10-18. — HnUite l« Biésil. 

5. PIPA KbATIOll, Spin. — Ihsli. in hVr., l. 156, lig. 1-2. — Megatpira elaliar, Kusicr. — 

BaJea elatior, PfeilTt*r, Monogr,, 111, n’ 13. — Megatpira Kutchtnbergiana , Lt-a. — Habite 
le Brésil. 

6. PHPA Kl.ATA, Goultl. — Mrgaspira data, GuuliJ, in PrtKted. Bost. Sœ., ISiB, p. 197. — 

Batea elatior, var. y, PfeilTer. — Habite le Brésil. 

Gexrb TOUN.VTELLINE , Tornatellina, Bcck. 

Coupc générique encore incertaine, réunissant un petit nombre d'espèces qui 
jusqu'alors étaient rangées parmi Ic.s .Vgatliines. 

1. TORNATELLINA LAMELLATA {Potion et Midi.). 

Achatina lamellata, Poliez et Midland, tîal. mut. Douai, t. 2, lig. 7-8. — He.sliaves in For., 
I. 13i, fig. 12-12. - — .IrAotina puncii, lloevc, Conch, icon., sp. 96. 

Habile la province de Bahia (Brésil). 

2. TORNATELLINA LAMELLOSA iMoricanil). 

Aehatina lameîlosa, .Moricand. — Rooio. Coneh. icoa., n* 107. — Tornatellina lamellosa, ProilTcr, 

Monogr,, 111, n* 3. 

Habile Bahia (Brésil). 

Genre CLACSILIE, Clausilia, Drap. 

Les espèces de ce genre sont extrêmement nombreuses, principalement dans 
les régions tempérées de l'Europe; on peut dire qu'elles conslitucnt une forme 
européenne. 

L'Amérique du Sud n'a encore fourni que deux espèces: l'une provient de la 
république de l'Equateur (C/ausi/ia Bourcieri), l’autre a été trouvée au Pérou. 

CLAISILIA PERI VIANA (Trosdi.). 

Trosdid, in Arch. trio^m., 1852, p. 100, l. 5, lig. 8. — Pfoifror, Monogr. Utlic., Ht, n* 267. 
Habite le Pérou. 


PÜI.MONÉ.S FU'VIATILES. 

Les Mollusques de ce groupe ont leur summum de développement numérique 
dans les contrées de l’Europe. 

I.u:s parties de l'Amérique explorées par cette Expédition ne nous ont fourni 
jusqu'ici, qu'un petit nombre d'espèces réparties dans les genres Limnée, Physe, 
Planorbe et Aneyle. 

Nous n'avons rien à ajouter à la liste des espèces déjà mentionnées par les 
auteurs : 
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1 . LYM>M:A VÏATOn, tl Orh., f'oy. Àoiér., |.I. 6^. (ig. 2-4. — Habile h Bi)livi«. 

1. l'HVSA IIIVALIS, Si>werby, tfen., fig. (». — lïabilo le Pérou. 

1. PLA.NOnmS OLIVACKL’S. Wagner. — Cliemnilz, pî. 127, fig. 19 20. — (/*/. ferrupnfut, 

Sjiix, Tfst. Bnu.^ pl. 18, fig, l-2i. — Habile le Brésil. 

2. PLAiNOIlUÏS IXGI'BHIS, Wagner, in Spix, Te»t. lirai. ^ pl. 18, fig. 5-0. — Habite le Brésil. 

3. PLANomilS DF.NTIFKU. Monli, Journ. Prtit^ 1835, iiM, p. 37. — Habile Bcihia (Brésil). 

4. PLA^0IUUS TENAOOl'IMM'S, *rOrbigiiy, Koy. AiHér., pl.44, fig. 912. — Habile la Bolivie. 
6. PLA^0Î\B1S m-PRESSISSIMI.'S, .Moriraii.l, — Habib' Uabia (Bnbiil). 

fi. PLANORBIS LIN^ÆPS, Horieaml. — Habile Baliia (Brésil]. 

1. ANCVMJS MORIGANDI, il'Orbigny, Vuy. Amer., p. SuS. — Habile Bnbin (Brésil). 

PILMONKS OPEKa:i>:s. 

Les (leux principaux genres de ce groupe sont représenrés dans l’.\nu'riquc du 
Sud, parliculièrcnienl dans les parties i(ui ont élc explorées parcelle Ëx|u;dilion; 
seulement les espèces y sont très pou nombreuses. Elles appartiennent aux genres 
Cycloslotne et Jlélidne. 

Gr.Mifi LYCLOSTOME, CtjchsUmaj Lamarck. 

1 . CVCkOSTOMA IMÎA, d’Orbigny. Voy. Amer., t. Ifi, lig. 21-23. — Cyciosfoma PlancheiiaHa, 

iMoriroml, Mém. Genire, Vil, I. 2, (ig. 22-23, — Cyrf. ntibilc, tVrnssn'*. — CjfcfolMZ laça, 
Gray, PlViller, viv. — Habilo lo Bri’sü, ta Bolivie. 

2. CYGUISTOMA PRO.MIAXXUM, Férussac. — CychUoma Brasiliense, Sowerby, ConrA., fig. 8 

•^Cyclolui prom//iubw,Pfi‘ini’r, .Uonogr. Pneum., p.23.— Habile Ir Brésil, à Mlnas-Goracs. 

3. (]Y(XOSTO.MA MORKbVNHI, Pri'iflér. — Cyclophorut Uomaadi, Prcïffi'P, Honogr. Pneum., 

p. 100. — Cyci. diijuncinm, Moricoml, J/rm. Genifee, t. 5. .fig. 26-29 (ncc .Malheron). — 
Habilfî le Brésil. 

A. CVCLOSÏO.MA UITRSEK.NS, PrÉ tffi'r, in Proceed. zuol. Sor., 1851. — Bme, /cou., t. 43, 
fig. 12-14. — Cyciophorus luie-icent, Preilfer, Monoyr. Pneum., p. 82. — Habile In Bii*»il. 
6. GYCLOSTOMA THORFYAAXM. Pliilippi, iii Zeittehr. für Malak., 1851, p. 31. ~ CGtula 
ï'Aorcÿowo, PfvifiVr, Monoyr. Pneum , 270. — Habile la B^ilivie. 

iiE.VHE HÉLICPÎE, IlcHdna, Lamarck. 

1. HELICINA SORnri>.\, Kiiig, Zoo/. Journ., V, p. 3.59, — PfHfTfr, Monoyr, Pneum., p. 368* 

— Habite RiiKjariciro (Brésil). 

2. HELICI>'.\ VARIABILIS, Wagner, în Spix, Test. Bras., p. 25. — Hel. xonata, Sowerby, 

Thés., lab. 2, fig. 62-04 ; id., var. (a). — fiel, fateiata, Spix, Test. Brat., L 16, fig. 3-4; 
îd., var. (6). — Uei. ftava, Spix, Test. Bras., t. Ifi, fig. 5. — Habile Baliia {Brésil). 

3. ÏIEUCINA CARACOLLA, Mnricand, Mém. Genère, VU, l. 2, fig. 24-25.— Pfeiffer, Monoyr, 

Pneum,, p. 394. — Habile le Brésil. 
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4. HELICINA BRASILIENSIS, üray, Zoo(. Jour»., |i. 6, fig. b. — Ucl. /^arriulo, Delossmt, 
Rtcutil, 1 >I. 27, üg. 2 (m-c LîiiiiariW). — Ucl. ilenimna, l'Iiil., in Zeilickr. fur Malak., 
1847, 1 ». i2fl. — PffirrtT, Monojr. l*»i um., p. 381. — Hahilc le Brésil. 

5. UELIEINA ll.EMASTü.MA, .MorkamI, Mim. ütnhe. Vil, l. 3, lig. 6-7. — PfntT.T, ,17o»ojr. 
Pia'um., p. 373. — ll.ibiU’ 1« Brésil. 

6. IIEI-ICINA AMiL'UTA. S.iwirby, This., I. 2, lig. 62; el l. 3. lig. 100. — PfcilTi r, ilonogr. 
l’wru/a., p. 300. 

7. IIEUEINA BESr.KEI, ITiMlTi'r, in Ztiirchr. fur Malak., 1848, p. 120. — llel. carinala, 
Sow., Tkej., I. 2, fig. 60 (ner d'ilibignyl. 

8. HELICI.NA TII.EI, Pfcinér, in /.eiltrkr. fur .llalak., 1847, p. 150. — Ican., I. 2, «g. 4-6. 
— HabiU' la B<ilivic. 

9. llELIfiINA EABINATA, ü’Oiblgny, l'oy. Amér., I. 46, lig. 0-9. — Habite la Boli\ie. 

10. HEUC.ISA SYLVATIEA, d'Orbigiiy. l'oj. Atntr., I. 46. fig. 17-20. — Habile la Bolivie. 

11 HELICIîiA FI'LVA, il'Orbigny, l'oy. Àmrr., I. 40, fig. 1-6. — ilabile la Bolivie. 

12. IlEI-IEINA OBESIGEN.A, il'Orbigny, l'oÿ. Amt'r., l. 46, lig. 10-16. — Habile la Bolivie. 


PECriMBRASCnES. 

L’orilre dos Foolioibranclios ost un dos plus uomhroux do la classe dos 
Gusléropodes. 

Los oiploralions failos par colle Kxpodilioii ayant porlo principalement sur le 
continent anuifioain, il on résulte que los espèces marines recnoillies sont beau- 
coup moins nombreuses que les fluviatiles. 

Parmi les premières, rependani, nous devons monliunncr ici l’observation faite 
par .M. de Castelnau, de doux espèces do Voliiles (F. .\rpliwi, et 1 '. porcina, I.amk), 
desquelles ce savant voyageur a rappork' les dessins monlrant l’animal encore 
rcnl'oi nié dans sa coquille. l’our le V. Xeptuni, nous voyons (pi’il est pourvu d’un 
pied oxlrèmement voliimineiu, richement orné de lignes longitudinales rouges et 
noire.s, tandis que la partie inférieure de cet organe est d'une teinte rose pèle, avec 
des taches dos mêmes couleurs; les bords du manteau, extrêmement développés, 
permolioiit à ce mollusque d’envelopper, pour ainsi dire, toute la coquille, 
lorsqu'il se développe complélemenl. C’est sur ce caraclère qu’est fondé le genre 
Cyinba, dont lu Voliita (Cymbà) Xrplimi est en quelque sorte le type. 

Gemif. AMPULL.'VIllK, Ampullaria, Lamarck. 

Conslilué sur le plan général des véritables Peclinibranclios, l'animal des 
Ampullaires présente dans son organisation une particularité extrêmement remar- 
quable, dont l'appréciation, longtemps iucerlaine ou méconnue, a donné lieu à 
des UUerpcétations plus ou moins erronées. Cette particularité se trouve dans la 
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conformalion de l'oi^anc respiraiuire de ces animaux ; en cflet, outre une cavité 
rcspiralricc très grande renfermant une brancliie, ils présentent une sorte de 
poche ou sac aquifère au moyen duquel l’animal peut retenir une certaine quan- 
tité d’eau, de manière à satisfaire aux besoins de la respiration pendant le temps 
plus ou moins long qu’il reste hors de ce liquide. On a vu, en effet, des Ampul- 
laircs séjourner des mois et même des années entières, soit dans des étangs 
desséchés, soit même dans des caisses, sans pour cela cesser de vivre. 

La plus grande partie des espèces d’Ampullaircs sont américaines; c'est dans 
les rivières et les lacs de cette portion du globe qu’elles y acquièrent le plus de 
développement, en même temps que leurs formes y sont les plus variées. 

L’Expédition de M. de Castelnau a enrichi la science de plusieurs espèces tout 
à fait nouvelles; elle en a également rapporté d’autres qui étaient déjà connues; 
enfin un certain nombre ayant été mentionnées comme se trouvant dans les 
localités ex[ilorées par nos voyageurs, nous allons successivement décrire les 
unes et citer nominativement les autres. 

1. .UlPI LLAItlA r.lGAS (.S|,ix). 

S|iii, Ttsi. Bra$., pl. I, lig. 1-2. 

Cette espèce, la plus grande du genre, a été réunie par certains auteurs à 
VAmp. canalieiilala, l.amk; indépendamment de sa taille plus considérable, elle 
'présente dans sa forme plus allongée, dans la minceur plus grande de son lest, 
des caractères qui permettent, croyons-nous, de l’en distinguer. 

Habile le Brésil. 


2. AMPILI,AIIIA CAAAUCbLATA (L»mk). 

(PLANCHE XIII, I, virielH.) 

Lamnrck , Anim. sans rrr/., n* 6. — DeUsserl, Hecueil, p!. 51, fig. 8-0 ab. 

Cette espèce est d’une variabilité extrême, et par cela même difficile à bien 
limiter; c’est [lour contribuer à atteindre ce but que nous avons fait représenter 
dans l’Atlas de ce voyage une variété très remarquable, qui se distingue par le 
peu de profondeur de ses sutures, ainsi que par une ainjileur moins considérable 
de son ouverture. 

Habile le fleuve des Amazones. 

8. AMPLI.LAHIA ZO.NATA (Wagner). 

Wagner in Spis, Tat. Bras.t pl. 1, lig. 1-2. 

Habite le Brésil. 
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â. AMiniXAIllA (U:YA’iNf;.\SI.S (Liiûk.). 

Lamarck, An.*, vert.. n®l. — Lisler, 6’ottcA., I. 128, lig. 2S. — A. o/ifrt«a, Spix. Test. Bras., 

pi. 3, (ig. 42. 

Celle espèce est assez bien connue el même (rès facile à tlisliiiguer de ses 
congénères; cependant comme une autre esi>èce, tout à fait nouvelle, rapportée 
parcelle expédition, présente avec elle certains ra|>purts, nous avons cru devoir 
la faire figurer afin d'en mieux établir la comparaison; nous avons également fait 
représenter un jeune individu, dont la forme, sensiblement dilTéreiile de railulte, 
comporte un intérêt puissant dans la détermination de l’espèce; il en présente 
d'ailleurs un autre en ce qu’il est la représentation exacte d’une espèce d'Ampul- 
laire figurée par Swainson (Conch. iltuslr., pl. I i3, fig. 3-4), sous le nom d'Amp. 
puncliculala, Sw., laquelle devient dès lors purement nominale. 

Habite la Guyane. 

5. AMPULLAItlA CASTEb>’AUmi (Nobis). 

(PLASCHE XI, %. 1.) 

A. lesta veiitricosn, soHilula, viridescenle; epitlermiilc caslaiieo-femiyinea; spira 
brevi , siilaris .mbcanaliculatis , aiifrarAibus supcriic impressis; n/xTliirn magna, 
mata, hn.si cjfusa; i>crislomiite simpliei acuta, rubesccnle lincio; uperlurœ fauce albo- 
lulescenic. 

Long., 10.4 ; larg., 92 mill. 

Coquille ventrue, assez épaisse, solide, ayant la spire peu élevée, formée de 
cinq tours dont les premiers portent près de la suture une sorte de méplat obscu- 
rément anguleux, s’arrondissant tout à fait sur le dernier tour; la suture est pro- 
fonde cl canaliculée. 

L’ouverlnre est grande, ovale, évasée surtout vers la base; le bord columellairc 
eslsaillaiiljlaraclleux et sensiblement renversé sur l’ombilic, lequel est médiocrement 
ouvert. Toute la coquille est verdâtre, elle est recouverte d’une sorte d’épiderme 
d'un brun ferrugineux qui masipie en partie la coloration elle-même ; chez les 
Jeunes individus,, elle est d’un vert tendre bien prononcée. L’ouverture est jau- 
nâtre à l’intérieur, les bords sont teintés de rougeâtre. 

Cette belle cs|ièce, voisine de la précédente par son aspect général et surtout 
par la solidité de son lest, a également beaucoup d'allinilé avec VAinp, canaltcu- 
lala Lamk. Comme celle-ci, elle a sa suture canaliculée; mais outre que ce 
caractère est beaucoup moins prononcé, surtout sur les premiers tours de spire, 
son ombilic est ]>lus petit, cl son test est beaucoup plus épais et plus solide, ctiGn 
sa coloration est également différente. 

Habile le lleuve des Amazones. 

yOUX»QLX«. 9 
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Les habitants de ces contrées font avec ces coquilles enfilées les unes à la suite 
des autres, au moyen d'un cordon, des colliers et autres ornements destinés k 
leur usage; c’est dans cet état qu'un certain nombre d’individus ont été rapportés 
par l'expédition. 

6. AMPi:LI-AftlA l>SULAnUM(J'Orb.l, 

D'Urbigny, Koy. Àm/r., Moll., pl. 51, f. 1-2. 

Habile Iciiu Parana, la rivière des .4mazones. 

7. AMflLLARIA t’APVRACEA (Spix). 

Spix, Tetl. Bras., t. 4. f. 1-2. 

Habite Babia (Brésil). 

8. AMPrtlARIA PACHYSTOMA 'PhiU.), 

IMiillippi , Journ. de .ilenke, 1849, ii® 2. ' 

Habite le Brésil. 

P. AMPULLARIA LINEATA (Wagner). 

(PLXSCHK XI, 0(. î.) 

Wagner in Spix. Tesl. Bras., p. 4, f. 4. 

Habite Bahia (Bré.sil). 

10. AMPULLARIA IMTERMERIA, Fér. 

(PUNUIK .Xi, fl« 3.) 

Fcriissac, Dicl. elass, d'kisl. no(., p. 1S5. — A. sarilida, Swainsoii, Zoul. illusir. 

Ollc espèce, bien qu’étalilic depuis longtemps déjà, n'ayant pas encore été con- 
venablement figurée, nous avons avons cru devoir en donner la représentation 
dans ce travail. • 

Habite Uio-Janeiro. > 

M. AMPULLARIA SWAINSONIl (Nobis). 

.lmp. fttsriata, Swainson, Zoo/, illusir,, pl. 105, llg. 2. 

Celte espèce a été ronlondue à tort par plusieurs auteurs avec YÂmpuUariak- 
neala Wagner; M .Swainson, qui le premier l'a établie sous le nom <YAmp, fasdala, 
ayant employé un vocable déjà appliqué depuis longtemps par Lamarck à une 
espère du même genre, nous avons dà le changer. 

l’arnii les caractères qui distinguent V AmpuUaria Swainsonn de l'Amp, lineala, 
il faut citer sa spire plus courte, son ouverture moins évasée cl enfin un test géné- 
ralement plus épais. 

Habite le Brésil. 


Digitized by Google 



( C7 ) 


lî. AMPCLLARIA PHYSIS (Piobis). 

(PLANCHE AU, D) 1.) 

/l. testa leiitrlcosa, tenui, bullata , latco-virente, fascüs nigrescentibus angustit 
iiuegualibus Iransi-ersim instnicta; spira conica, an/ractibiis convexis; sulurù profunde 
impressis, suhcanaliculath ; apertura ovata, bnsi dilalata; peristomate simplici acuta ; 
umbilico perdo; fauce aperturæ transrcrsim fasciato. 

~All., 49; diam.f 35 mill. 

G)quillc mince, bull(^c, ventrue, à spire assez saillante , conique, romiée de 
quatre tours très convexes séparés par une suture profonde et un peu canaliculée; 
les premiers tours sont peu développés, le dernier l'est au contraire beaucoup; sa 
surface parait presque lisse, mais elle est cependant couverte de stries longitudi- 
nales d'accroissement extrêmement fines. 

L'ouverture est ovale, un peu dilatée vers la partie antérieure ; le pérLstome 
est mince et tranchant. L'ombilic est peu ouvert. 

Cette coquille a le fond de sa coloration d'un jaune verdâtre, avec des fascics 
transverscs noirâtres nombreuses et rapprochées, généralement plus foncées sur 
le dernier tour. 

L'intérieur de l'ouverture, d'une teinte légèrementjaunâtre, laisse voir ces mêmes 
fascies par transparence. 

Cest encore avec VAmpuUaria cmaliculata que cette espèce a le plus d'affinité; 
mais elle s'en distingue par sa taille beaucoup moins considérable, par sa spire 
plus conique, et enfin par sa coloration plus vive. 

Habite le fleuve des Amazones. 

ts. AMPI I-URIA PRIINELLA (Nobisi. 

(FLANCHE XU, ««. A.) 

A. testa veniricoso abbrcviala, virùirscente-castanea, tran.tt'ersim obscure lincata, 
exilissime granulaln-rugata ; spira brcci conica, anfractibus convexis, ultimo rotundato; 
apertura oeata, suhobligna ,■ columella superne excavata; peristomate simplici aciito; 
umbilico pervio, angusto; fauce apertura: lutesceute-alba tratuvertim purpuraseente 
lineata. 

Alt., 30; diam., 98 mill. 

Giquille ventrue, raccourcie, mince, à spire peu élevée conique, composée de 
cinq tours convexes, à suture bien marquée; toute leur surface est couverte de 
stries rugueuses obscurémentgranulcuscs,citr6mcracnt fines, paraissant tenir à la 
structure de l'épiderme. L'ouverture est ovale, oblique et assez grande; la colu- 
inelle est revêtue d'un bord gauche relevé et sensiblement excavé à sa partie an- 
térieure. L'ombilic est petit, le péristome est mince et tranckanL Cette coquille est 
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cnliôrcmcnl recouverte d’un épiderme d’un brun ferrugineux un peu verdâtre, et 
rugueux, sous lequel on apervoit à peine des lignes ou fascies transverses, brunes, 
lesquelles apparaissent d'une manière très nette dans l’intérieur de l’ouverture où 
elles sont comme fasciculées et d’un brun violacé. L’opercule est épais et assez 
consistant. 

Cette petite espèce est jusqu’.à un certain point voisine de VAmpullaria lineala 
Spix ; mais elle s’en distingue très nettement par plusieurs caractères et en parti- 
culier par sa forme plus raccourcie, son ouverture moins évasée et surtout par 
l'espèce de sinus que l’on observe à la partie supérieure de la columelle au-des- 
sous de la région ombilicale. 

14. .\MI>lLL.\ni.\ DECLISS.VTA (Moricand). 

(P1..VNCHE XII. 0|. 3.) 

Moricand, .Wm. Snc. (ienêre, t. Vil, pi. 2, lig. 26-27. 

Habite Babia (Brésil). 

15. A.ni’UI.I-.\llI.\ CHASSA (Swainson). 

Swnin<on, Zool. illuil.. S, p. 1S6. — Spix, Tetl. Brat., pl. 5, f. 1-4. — Àmp. Olivieri, 
Dcsiinycs, Eneyel. mi'lt., 2, n* 7. 

Habite Babia (Brésil). 

10. AMl'lILLAltlA imOWMl (Jay). 

Jay, Co»., 1839, pl. 1, f. 4. 

Habite la rivière des Amazones. 

17. AMPILLARIA STOREltlA (Jny). 

Jay, Cat., 1839, pl. l,f. 5. 

Habite la rivière des Amazones. 

18. AMPrLL.\RlASPIXIl(d'Orh.). 

D'Orbigny, Voy. Jm/r.f pl. 62, f. 7-8. — Amp. zema/a, d’Orbipny. — Synopt.^ May. sao/., 1835, 

Habite le rio Parana. 

19. AMPIILLARIA HOISSYI (d'Orb.). 

D'Orbigny, Voy. pl. 52. f, 1-3. — Amp. rrawo, d’Orbigny. — Synops. May. soo/., 1835. 

Habile le rio Parana. 

20. AMPIILLARIA ELEC.ANS (d'Orb.). 

D'Orbigny, Voy. Amer., p. 52, f. 4-6. — .lmp. peritlomala. — D'Orbigny, Synopt. 

May. mol., 1835. 

Habite le rio Madeira, aflluent de l’Amazone. 
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21. AMPlLLAniA l’I.ATÆ (il ürb.). 

AmpaUti’itUs Platœ, ü’Orbi|iny, l'oy. Àmér.^ p. 4P. fig. 3-0. — Hetix Plata^ — 

ÀmpuHuidta naticoides, d‘Urbigny (olim). 

Habite la rivière des Amazones. 

22. AIIIH LLAHIA r.YCLOSTOMA Spix). 

S|)i\, Tttl. Brut., pl. 4, (ig. 5. 

Habile le Brésil. 


23. AMI'IXLARIA AR.MEMACI M (Nobis). 
jpLAüCHE zni, ag. s.) 

A. testa venlrieosa, solidiuscuta, Im igata, viridesceiite-castanca, transvrrsim obscure 
lineata; spira brevi , conica ; anfraelibus sui>eriic depressiusenlUque aiigulatis , ultimo 
ventricosiori ; a/n-rtiira ovata ; /)eristoinnle acitto; umbilicu pervio, subinfundibuliformi: 
apertura! fauce tiolascente ; cotumctla basi alba. 

Ait., ttO; diam., 35 mill. 

Coquille ventrue, assez épai.sse, à spire peu élevée, légèrement étagée par suite 
du léger aplatissement de chaque tour à sa partie supérieure, près de la suture. 

L’ouverture est ovale, un peu dilatée vers la base ; le bord droit est simple et 
tranchant. L’ombilic, médiocrement ouvert et infundibulirurmc, est limité exté- 
rieurement par une saillie arrondie faiblement indiquée. La coloration est 
verdâtre avec quelques lignes transver.ses brunes occupant principalement la par- 
tie inférieure du dernier tour, au-dessus de l'angle spiral. L’ouverture est violacée 
à l’intérieur, elle montre quelques traces des lignes extérieures. La columelle est 
blanchâtre. 

Cette jolie espèce est en quelque sorte le premier terme parmi celles qui ont 
leurs tours de spire anguleux près de la suture, caractère qui se montre â son 
summum de développement chez i'Ampullan'a scalaris, d’Orb., mais que notre Amp. 
Aulamen présente encore assez prononcé. 

Habite le fleuve des Amazones. 

24. AMPlLbARIA AIXAMERI (Nobis). 

(PLVNCHE xm. S|. 2.) 

A. Àulanifri. Ilupé et Roville, Mag. soo/., 1850, p. 15, fig, 4. 

A. testa venlrieosa, crassiuscula, fusco-viridescente, fasciis angustis numerosis cincta; 
spira brevi, conica ; anfraelibus quinqne, convexis, ultimo subangtdalo; aperfura ovato- 
elongata , ad basin attenuata; labro acuto; apertune fauce iutus tienialo; umbilico 
magnb, extus angulalo. Oiterculo corneo. 

Lu;., 5i ; / arg., bO mill. 
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Coquille ventrue, médiocrement «.‘paisse, à spire peu'élcvée, conique, formée de 
quatre ou cinq tours croissant rapideiiienl : les premiers sont arrondis et convexes; 
le dernier, aplati en dessus, est pourvu d'un angle spiral obtus, devenant de plus 
en plus prononcé près de l'ouverture. La partie inférieure de ce dernier tour est 
sensiblement atténuée, elle est limitée à la base par une sorte de carène obtuse 
et oblique entourant l’ombilic; celui-ci est grand, évasé et infundibuliforme. 

L’ouverture est ovale, allongée, atténuée inférieurement en une sorte de canal 
lequel correspond à la carène ombilicale, les bords du péristnme sont minces et 
tranchants. 

Cette coquille est brunâtre ou verdâtre avec desfascies transverscs étroites, noi- 
râtres, assez nombreuses. L’ouverture a une teinte violacée à l’intérieur, le bord 
droit porte sur sa face interne quelques traces des fascies extérieures. 

Cette espèce est surtout remarquable entre toutes ses congénères par son large 
ombilic évasé en entonnoir, limité extérieurement par une carène très obtuse el 
oblique venant former à la base de l'ouverture une sorte d'angle canaliforme; son 
dernier tour, manifestement aplati en dessus et obscurément caréné dans son pour- 
tour, donne à cette coquille une certaine ressemblance avec VAmputlaria scalaris, 
d’Orb.; mais chez celle-ci ce caractère est beaucoup plus prononcé. 

Nous avons dédié cette espèce à M. l’abbé Aulanier, amateur distingué d'his- 
toire naturelle, nous le prions d'accepter cette dédicace comme un faible témoi- 
gnage do notre attachement. 

Habite le lac Cruz Playa, sur la rivière de l'IIcayali (Pérou). 

25. AMPUIXAIUA SCALAntS (d Orb.1. 

D'Orbigny, Syn. May. lool., iti. Voy. Amrr., (il. 52, fig. 2-S. — .1. anyulula, Jay, Cal., pi. S, 

fi(f. 7. 

Habite le rio Parana, affluent du fleuve des .4mazonos. 

2fl. A-MPULLARtA SINAMARINA (B«sb.). 

Ibîsbayes, nov. («dit. Laïuarck, n* 26. — Bulimut rinamarinut, Rrug., Journ. hitî. nat., 1. 1, 
p. 18, fig. 2-S. — Amp. oviformis. Desh. ? Eneyc, tailh,, t. 2, p. SA, n" 15. 

A. lesta ovalo-veniricosa, subdepressa, crassa, solida, fusco-nigrescente, apice obtusa, 
traiisversim siriata; anfractibus convcj:is decussatim sirialh, liUimo maximo. imperfo- 
rato; aperlura magna, ovata, intus alba, superne aiigulala. 

Lang. . 55; (arg., 48 inill. 

. Coquille ovale, ventrue, un peu déprimée, très épaisse, solide, à spire obtuse 
composée de quatre tours étroits et convexes. Ce dernier est très ample et renflé, 
toute la surface est couverte de stries transverges entre-croisées par des stries 
longitudinales formant une sorte de treillis. 


Digitized by Google 


( ) 

L'ouverture est ovale-arrondie et un peu dilatée vers sa partie moyenne; la 
columelle est régiilièrcinent arquée, solide, et sans aucune trace d'ombilic; le bord 
droit est épaissi intérieurement, mais son limbe est tranchant. 

Cette coquille est d'un brun verdâtre, ou presque noirâtre. L'ouverture] est 
blanche â l'intérieur. 

Belle espèce remarquable par l'épaisseur considérable de son test, par les stries 
entre-croisées qui ornent sa surface, et enfin par sa coloration noirâtre. 

Habite Ca^^enne. 

27. A>IPl LL.\m.\ NKIlITOIDE.t (d Orb.). 

Ü'OrbiuMV» Jmrr., |il. A9, lig. 1<2. 

Habite la province de IT'ruguay, la Plata. 

Kspi^ces aplaties planorbifurmes, distinguées par M. Guilding sous le nom 
générique de CeratoUes. 

28. AMPllLLAhlA COIIT^I -ARIETIS/Sow.}. 

Htlix fornu-<iri>/i^ Bon»., Tesl.f p. S73. Planorbis corHH-arUtis, Lamarok, Suworby, 
Gener.t n« à, tig. 5. — Crrafodes cornu-aneti»y Ouild. 

Habite la province d'Enlre-IUos (Paraua). 

29. AMPI IXAHIA CtlIQl’ITENSIS (d'Oib.). 

ll'Orhigny, Fuy. pi. àS, fig. 10-U. 

Habite la province de Cliiqiiitos. 

Go'he MKLANIK, yfelamay Lamarck. 

1. MKIaAMA Tl'BERCULATA, Wagtifr in Spix, Tnt, Bra$., pl. 8, tig. à. — Habite le Brésil. 

2. >lEbAN!A SEALABIS, Wagner in Spix, 7*«/. Wro#., pl. 8, lig. b. — Var. : 3ielanopiit lira- 

MtlientiSf Moncaiid, Mrm. firnr’cr, VII, p. 38. pl. 3, (ig. 1 2*1 3. — Habite lo Brésil. 

3. MEI.AMA ntRNtlIlAHINA, M<iricaiid. — Mehnopgig rrtnncarina^ Moricaïul, hc. cit., pl. À, 

lig. lO-1 1. — Habile le Brésil. 

h. MKLAM.V VFNTBIEOSA, .1, Horicaiid, J»wr«. </e C’«»rAÿî., 185B, n" 2, pl. 6, tig. 6. 

— Haltile Maeapn, jiiTs de remlMUielum* de r.\ma7one. 

5. MEI.AMA .MAI^Vl'A, J, .Moneaml, Jvarn. de Ctwrfujl.^ ISâO, n* 2, pt. ft, tig. 7, 

— Habile Maenpa. 

6. MKI.AM.V KOtJIll, Benmnli. Jour», de Conchji,, 1856, n“ 1, p. 33, pl. 3, fig. 0. 

— Habile le Brévil. 


A la suite des vraLs l’ccliiiibranehes vient se ranger un autre ordre établi par 
Cuvier sous le nom de Tecitbranches; depuis les travaux de ce grand naturaliste. 
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cet ordre a été réuni par différents auteurs ù celui des PectinibrancLes, dont 
il ne diffère pas en effet beaucoup. 

M. de Castelnau a observé et dessiné plusieurs espèces de ce groupe, appartenant 
au genre .\plysie (Aplysia), et, entre autres, VAplysia Brasiliana, Rang. Comme 
cette Aplysie est parfaitement connue, nous n'avons pas cru devoir reproduire la 
Cgure dont nous venons de parler; seulement, pour compléter notre travail, nous 
ajoutons l’énumération des especes que l'on trouve dans les localités visitées par 
l'cvpéditiun. 

1. ATLYSIA ftltASlLlANA , Itung. — Hatiile Ilio-Janeiro. 

2. Al’LYSIA LKSSOiMl, llang. — Ilubile le l’èruu. 

5. APLY’SIA LIVIÜA, d'Orbigny. — Habile Kii>-Jaiipiro. 

4. APLYSIA INC A, d'Orbigny. — Habite Lima. 

6. APLYSIA NIGItA, d'Orbigny. — Habile Lima. 

6. APLYSIA RANCiIANA, d'Orbigny. — Habile le Pérou. 

Quelques Nudibranches, également connus déjà, ont fait le sujet des obsen'a- 
tions de M. de Castelnau ; tels sont les Boris verrucosa et Boris tariolala, ainsi 
que le Glaucus Furskalii, dont lu savant voyageur a fait une anatomie détaillée. 


Classe III. ACÉPHALES. 

Les Mollusques de cette classe rapportés par l'expédition appartiennent surtout 
aux espèces Iluviatiles; en dehors de celles-ci nous n'aurions que peu de chose 
à signaler, indépendamment des espèces déjà mentionnées par les auteurs, pour 
les régions explorées dans ce voyage ; niais connue l'espace nous manque, 
nous sommes contraints de passer outre et d'arriver de suite aux groupes qui 
renferment les nombreux types Iluviatiles, dont la iiréscnte expédition a enrichi 
lascie nce. 


Famille des NAÏADES (Umomoées). 

La famille des Naïades est certainement l’une des plus considérables de la 
classe des Acéphales, en même temps qu’elle est une des plus intéressantes à 
étudier sous les rapports zoologique et géographique. 

Prise dans son ensemble et examinée au premier de ces deux points de vue, 
elle offre tout d’abord la représentation d’une de ces familles naturelles que le natu- 
raliste recherche toujours, mais trop souvent en vain; aspect général et ensemblcdc 
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tous les éléments constitutirs, conililions <l’eitislcnre el habitation, tout en elle est 
marqué, en apparence du moins, au coin d’une sorte d'homogénéité : nous disons 
en apparmee, car, si nous voulons rester fidèles aux principes acceptés de la 
plupart des malacologistes, relatifs aux caractères constitutifs des ordres ou des 
familles du groupe des Acéphales, nous voyons qu’à l’égard des ÎNaia<les ces principes 
doivent être abandonnés, en partie du moins : en effet, le caractère accepté comme 
dominateur est celui qui est fourni par la dispusitiuTi dos lobes du manteau, 
c’est-à-dire leur réunion plus ou moins complète au moyen de brides diversemeiU 
situées et combinées de manière à produire un nombre variable d’ouvertures, 
lesquelles sont quelquefois prolongées en tubes offrant diverses combinaisons de 
longueur, de réunion ou d’isolement. Sous ce rapport, la plupart des Mollusques 
qui nous occupent actuellement ont le manteau ouvert sur tout le bord ventral, 
et présentent en arrière deux ouvertures complètes ou incomplètes, scssiles ou 
tubuleuses, dont l’une communique avec l’organe respiratoire, l’autre servant 
d’issue au canal intestinal. 

Les Iridines cependant font exception à celte règle générale, elles ont leur 
manteau fermé dans le tiers inférieur en même temps qu’elles présentent des 
ouvertures postérieures prolongées en deux tubes assez longs. Oîlte particularité 
a déterminé certains malacologistes à retirer le genre Irtdine de la famille des 
Na’i'ades pour le faire entrer dans les Camaefes. 

Si les Iridines présentaient seules cette exception aux principes admis, peut- 
être vaudrait-il mieux, en effet, adopter l’opinion que nous venons de rappeler et 
les exclure de la famille des Na’iadcs, bien que l’ensemble de leurs autres carac- 
tères les y retienne; mais il est certaines espèces faisant partie autrefois des 
Anodontes cl ayant avec celles-ci de nombreux rapports, qui offrent la même 
disposition, elles nous présentent même un degré en quelque sorte plus extrême 
puisque le caractère tiré de la présence des tubes se traduit sur la coquille par 
une impression palléale rentrante, ce <|uc les Iridines ne nous montrent pas; nous 
reviendrons plus loin sur les espèces qui se trouvent dans ce cas, et dont un a 
fait avec raison une coupe génériipic particulière. 

A ces particularités, la famille des Na'iades nous en offre encore une autre non 
moins inlcressanlc dans la disposition singulière du pied des Mycétopodes: ce pied, 
en effet, très long, rappelle tout à fait celui des Soletis en même temps que la 
coquille semble confirmer celte analogie. 

Parlerons-nous, après ces remarques si fondamentales, de l’extrême variété dans 
la constitution de la charnière, chez les coquilles des Na'i’adcs, de la variété non 
moins grande des formes elles-mêmes? Les faits aussi nombreux que variés que 
nous pourrions accumuler sur ce sujet viendraient encore appuyer la proposition 
énoncée précédemment, el là encore nous trouverions des arguments en faveur 

Uou.vigi’ci. iO 


Digitized by Google 


( n ) 

de l’opinion qni considère la famille des Naïades comme éminemment naturelle. 

Il nons reste à envisager les Naïades au point de vue géographique, c'est-à- 
dire de leur distribution à la surface du globe. 

Toutes les espèces, sans exception, habitent les eaux douces; toutes vivent soit 
dans les rivières, les lacs ou les étangs des différentes régions de la terre. 

L'.àmérique du .Nord est la partie du monde où elles existent en plus grande 
aliomlancc et où les formes spécifiques soiifle plus variées; l’Amérique du Sud, au 
contraire, nous montre un nombre d’espèces relativement très petit, mais au 
contraire des formes génériques plus multipliées et pour ainsi dire exclusives; 
c’est là qu’indépendamment des genres L'nio et .ànodonte, qui se trouvent à 
peu près partout, nous verrons ceux des H^ric, Castalie, Monocondylc, l.cila et 
Mycétopode. 

Les recherches faites par l'expédition de -M. de Castelnau ont été extrême- 
ment fructueuses dans ce groupe. Nous aurons à faire connaître un assez bon 
nombre d’espèces nouvelles appartenant aux différents genres que nous venons 
de citer. 


Genre CASTALIE, Caslalia, Lamarck. 

Les Castalics sont tellement voisines des Mulettes [Unio), que certains auteurs 
ont proposé de les réunir en un seul et même genre. — Les caractères princi- 
paux qui avaient servi à Lamarck pour l’établi.ssemcnt de cette coupe générique 
SC retrouvent en effet chez quelques espèces d’iiiiio, proprement dites : nous 
voulons parler de la disposition cosluléc des dents de la charnière, ainsi que des 
sillons i|ui ornent les crochets; malgré cela, il reste encore aux espèces de Cas- 
talies un certain fades qui les fait distinguer facilement à première vue, et sur 
lequel on s’appuie, à défaut de caractères plus précis, pour conserver le genre 
dans la méthode. 

lx>s espèces de Lastalies connues ju.squ'à ce jour sont peu nombreuses; la 
première, établie sous le nom de C. amhigiia, est encore assez mal définie, de telle 
sorte (pic l’on y rapporte, à titre de variétés, bien des coquilles qu’un examen 
iillérieur plus complet devra en faire séparer. 

Les Castalics sont propres à l’Amérique méridionale ; on les trouve dans les 
rivières des régions orientales et centrales, soit du Brésil, du Paraguay ou de la 
Ilolivie. 

1. CASTAUA AMItlGUAfLomnii^k). 

k, Ans. son# vert. — Vnio pntinala, Wagner in Spix, Test. Bra$., pl. 25. tig. 3-â. 

Habile le Brésil. 
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Habite la Bolivie. 


î KASTALIA OCAnmLATERA (d Orb.) 
D'Orbi^iiy, Voy. Amrr., pl. 73. 


3. CASTAUA IIETIJSA (Nobis). 

(PLANCHE XIV, ftg. 2.) 

C. testa subtrinngulari , crassa', poaderosa , tt aiisvcrtim sulcato- rugasa ; latere 
aiitico olitiiso, rotiiiidato; pnslico angiilato, oblique liuiieato, late emarginato; mjmphit 
crassioribiis eicratis; umbouibsis in flalisque eroais, suteis pcrpaucis obsukiis raiHaiilibus 
insinicth; area cardinali valde arcuata, 

Larg., 00 j haut., 45; rpaiss., liO mitl. 

Coquille presque triangulaire, inéquilali^rale, très épaisse, pesante; le côté 
antérieur est plus court et arrondi sur son limbe; le postérieur, Ironipié oblique- 
menLct court, est largement écliancro et anguleux vers sa base; la charnière, très 
épaisse et puissante, est rorlement arquée au milieu et comme pliée en deux 
parties ; rune, antérieure, est munie d'une gro.'^se dent cardinale très anfractueu.se; 
l'autre, postérieure, porte une longue fossette à bords saillants, recevant la dent 
de la valve opposée; les nvmplies sont très saillantes et forment le point culmi- 
nant de l'un des angles de la coquille. I.a surface extérieure est traversée par des 
stries d'accroissement saillantes et rugueuses; les crochets sont en partie dénu- 
dés et rongés; on retrouve à leur base la trace des sillons rayonnants dont ils 
sont pourvus normalement : ces sillons .sont peu nombreux, assez larges, et se 
prolongent peu sur le reste de la coquille. Le cor.selet, saillant dans sa partie 
moyenne, est limité de chaque côté par un sinus bien marqué. Tout l'extérieur 
est d'un brun noinUre; l'intérieur est d'un blanc nacré. 

Celte espèce a la forme d'un triangle, presque équilatéral, bien prononcé, . 
l'angle supérieur étant formé par la saillie des nymphes sur lesquelles s'implante 
un ligament très puis.sanl mais peu étendu; l'épaisseur excessive des valves, la 
largeur de son côté postérieur fortement caréné et tronqué, donnent à cette 
coquille un aspect singulier qui la distingue éminemmenl de ses congénères. 

Habite la Guyane. 

b. CASTAUA MltbTIStlU'.ATA (Nobis). 

PI.ASCHE .XIV, ng 4.) 

I 

C. testa suhtriangulari , comprcssiuscula , iranseersa, iuirquilaterali ; latere anlico 
brei'iori subaltenualoqiic roluudato; poslico subiuflato, oblique Irimcafo, unicostalo; 
umlmuibiis parculis, coiieexis ; coslulis radiaiilibus iiumerosis , obscuris grauulatisque 
furcatis inslruclis ; exteriori fusco-nigrescenle ; iuteriori albo-margarilacco, tnedio 
subrnseo. 

Larg., 42: haut,, SO; épaiss., 23 niill. ' 
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Coquille presque triangulaire, un peu transverse, assez mince, It^gère, inéqui- 
latërale : le cOté antérieur, plus court et atténué, est arrondi sur son limbe; le pos- 
térieur est à peine anguleux et obliquement tronqué, il est pourvu d’une double 
carène costiforme accompagnée d’un double sinus limitant le corselet, celui-ci 
est d’ailleurs assez saillant; la charnière est arquée; les crochets sont saillants et 
habituellement un peu rongés; de leur sommet partent des sillons rayonnants 
en assez grand nombre, bifurqués dans une partie de leur étendue et générale- 
ment un peu rugueux, surtout sur le cdté antérieur. 

Toute la coquille est à l'extérieur d’un brun olivâtre, l’intérieur est d’un blanc 
nacré. 

Petite espèce remarquable par la forme atténuée de son cdté antérieur, par son 
corselet saillant et bicustulé, et enlin par les sillons rayonnants qui ornent sa sur- 
face; ces sillons, nombreux et rapprochés, sont plus ou moins bifurqués et rugueux, 
principalement sur le côté antérieur. I.a coquille est d’ailleurs, relativement, 
mince et légère. 

Habite le Brésil. 

5. C.XSTALIA rUItf.lbA i.Nobis). 

(PLASCIIE XIV. Si. I.) 

C. testa subtriangulori, inflato turgiila, nigresceute subUeiigata, iuecquilatcra ; latere 
antico retuso, pene rotiiiidato, poslico Initgiori, oblique attenuatogue subaiigiilato ; umbo- 
nibus magnis, inftatis, crassisulcatis, suteis perpaucis celcriter cvanescentibus ; cardine 
subrecto atujusto, denlibus elevatis acutisque profumle pectinulatis. 

Long., &5; haut., S3; épaiss., 33 mill. 

Coquille un peu triangulaire, tran.sverse, très rennée, convexe, inéquilatérale, 
ayant le côté antérieur plus court, obtus et faiblement tronqué; le postérieur, plus 
manifestement tronqué, est forme de deux angles, l’un supérieur cardinal assez 
faible, l’autre ventral plus prononcé; le bord ventral est presque rectiligne; les 
crochets sont très renflés, saillants et arrondis; ils portent quelques rares sillons 
assez superficiels, lesquels disparaissent bientôt sur le reste de la coquille, où l’on 
ne voit plus que de simples stries concentriques d’accroissement. La charnière 
est en général assez mince, faiblement arquée; elle porte des dents assez élevées, 
très aiguës et fortement pectinées. Tout l’extérieur est noirâtre, l’intérieur est 
blanc et assez souvent irisé. 

Belle espèce bien distincte, remarquable par sa forme très renflée, par la 
minceur relativement peu considérable de son test, et par suite de tout l’appareil 
cardinal, dont les éminences dentiformes sont aiguës et fortement ciselées; les 
crochets, très volumineux et arrondis, portent quelques rares sillons rayonnants, 
le reste étant presque lisse. 
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Nous avons quelquefois vu celle coquille désignée dans les collections sous le 
nom de Caslalla Gaudichaudü, Férussac; n'ayant pas trouvé dans les ouvrage^ 
de cet auteur l'origine de ce nom et sa consécration scientifique, nous avons dâ 
imposer à l'espèce un nom nouveau. 

Habite le Brésil. 

6. C.VSTALl.V .ACUTlCOST.t iNobi-). 

(PUNCIIE SIV. 0*. 3.1 

r. iriangutari, compressa, siibnyuiliilernli ; latere aiilieo rutundalo, poslicc angu- 
talo, hhinuato ; umbonihus mnjuribus hicurvalis , sulcis elevalisiiiic acutis radinMibus 
numerosis insiruclis, aiilicc mhwribusgue granulatis; cardine rnbustiori, dentibus pro- 
fttiide pecliitulalis; exteriori hitescenle ; inleriori albo-margarilaceo. 

Long., 3?i; épaiss., 23 milt. 

Coquille triangulaire, comprimée dans son ensemble, inéquilatérale; crochets 
submédiaires saillants et incunés en avant et couverts de eûtes rayonnantes 
nombreuses s'élendaul sur tout le reste de la coquille : ces eûtes, généralement 
saillantes cl tranchantes, sont plus petites et granuleuses sur le cûté antérieur, 
et plus larges et distantes sur le postérieur; celui-ci est d'ailleurs muni d’un 
angle très prononcé accompagné d’un large sinus limitant le corselet. 

L'extérieur des valves est jaumltre; l’intérieur est d’un blanc nacré. La char- 
nière est très épaisse, fortement sinueuse, les dents sont très robustes, multiples 
et profondément peclinées. 

Cette jolie petite espèce nous parait bien distincte de ses congénères, d’abord 
à cause de sa forme triangulaire fortement carénée sur le cûté postérieur, puis 
par ses eûtes nombreuses et tranchantes, et enfin par sa coloration extérieure 
jaunâtre. 

Elle rappelle un peu par son aspect général notre Caslalia relusa; mais les 
différents caractères que nous venons d’énumérer l’en distinguent parfaitement. 

Bien qu’assez épaisse dans son ensemble, celle coquille pourrait bien ne pas 
être arrivée à un étal adulte complet; cette supposition nous est suggérée par la 
grande étendue des sillons qui couvrent sa surface, lesquels sont habituellement 
dans les différentes espèces du genre Caslalie bornés à la convexité des crochets; 
malgré cela nous croyons l’espèce parfaitement distincte. 

Habite le Brésil. 


7. CASTALU nUPREI (Reolui'. 

Reclur, .Moj. zaol., p. 77 (18AJ). — Rerluz, Reçue zool., 1848, pl. 85. 

Habile le Brésil. 
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Geiwi UYKIK, Hyria, Laroarck. 

Le genre Hyrie a été établi par Lamarrk pour des coquilles ayant l’cnscmblo 
des caractères des ünios proprement dits, mais en différant par de légères modi- 
fications dans la disposition des dents de la cbnrnière. 

Dans ces derniers temps, plusieurs auteurs ont cherché à démontrer le peu de 
valeur de celte coupe générique et la possibilité de retrouver, dans certaines 
espèces d'I.'nios, une partie on la totalité des caractères assignés par Lamarck à 
son genre Ilyrie. Malgré la justesse de ces observations, le genre qui nous occupe 
a été maintenu dans les méthodes, au moins à litre de sous-genre : c’est qu’en 
effet, à défaut de caractères bien précis et pour ainsi dire exclusifs, les Ilyrics 
présentent dans leur ensemble, et en nn mol dans leur faciès, un cachet tout 
particulier qui ne permet pas de les confondre avec les l'nios. Cet exemple d’un 
genre à caractères ambigus, recevant sa consécration d'une sorte de fades que 
lui imprime l’ensemble des formes extérieures.-n’cst pas le seul que l’on puisse 
citer dans la nombreuse série des Mollusques, cl d’autres genres n’ont guère plus 
de litres à leur conservation dans nos méthodes : c’est là, nous le reconnaissons, 
un fait extrêmement regrettable; cependant nos regrets sont bien plus vifs à 
l’égaril de ceux des genres chez lesquels on a pu trouver un caractère plus précis 
à la faveur duquel les autres rapports cl les atliiiilés naturelles semblent être 
rompus. • 

Toutes les espèces d’Ilyries connues jusqu’à ce jour sont propres à r.Vniérique 
méridionale; le Brésil, la finyanc, la Bolivie et le l’érou sont les parties de ce 
vaste continent où on les rencontre. 

t. livm.v COmUT..lT.t iLamorcIi). 

Iniimiri'k, .Inn. tant, vert., n* 2. — Enrÿcl. mcih.. p. 2S7, lig. 2. — TriploJon ruÿoiui, S(iix, 
Test. Bra$., pi. 29, fi«. 1-2. 

Habile la Guyane. 

2. UYIUA T1UNSVE11S.\ jSobi.s). 

(PL.VXC.HE XV, Bg. I.) 

II. lesta ubiongo-lransversn , crassa, inwqmialerali ; lalere aniico breriori, roltin- 
Juin, poslica oblitpic aHijuiaUMpic. linijuatuln, supente clalo, subeapanso; ttmbouibus 
lumiJis, rugis jmiidpcr crassioribiis impressis. 

Luiiij., ItJO; liaul., 0(1; épaiss., .‘iô mill. 

Coquille ovale-oblongiie, Iransversc, inéqnilalérale, épaisse, assez renflée, à 
crochets saillants couverts de grosses rides peu nombreuses cl snrmonlé(îs d'un 
angle obtus aboutissant obliquement sur le bord postérieur, en s’atténuant sensi- 
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blement et rendant cette partie comme lingulée; le cdtc antérieur, très court, est 
à peine auriculè sur la ligne rardinale, il est arrondi vers sa partie inférieure. 
Le côté postérieur est légèrement dilaté en une aile peu développée. La charnière 
est as.sez épaisse; les dents sont très fortes et puissantes. Les impressions muscu- 
laires sont également profondes et bien indiquées. 

Tout l'extérieur est d’un brun noiritre; l'intérieur est légèrement teinté de 
rose au milieu et irisé vers les bords. 

Nous avons cru devoir distinguer comme espèce particulière cette Jfÿrie, bien 
qu’elle ait d'ailleurs d’assez grands rapports avec la précédente : sa forme beau- 
coup plus transverse, l'épaisseur |dus considérable de son test et la forme plus 
bombée de ses valves lui donnent une physionomie très différente; il faut encore 
ajouter que les crochets plus saillants portent des rides plus rares et moins pro- 
noncées et .se continuent sous la forme d’une carène obtuse qui, en .se rendant sur 
le bord postérieur, le rend comme lingule. . 

Habite le Brésil. 

S HYltlA SYH«ATOPHOR.\ (Snwerby'. 

' (PUN<aiii XV, «n. s.) 

Uya,Ji'jrmalnforii,hmnv. — (îronovius, ZooyiA. C«j,, pl. 18, flg. 1. — Lister, Coiich., pi. 160, 
fip. 10. — Uijria tyrmaiophora^ Sewerlty, Gfti. of fhelts^ tig. 1. — Hyria oWcMtûrô, La- 
mnrrk, var. U. — llyria arieularif^ Desliaycs, Réy. an. Cueier, pi. 92, fig. 9. 

Lorsque l'on cherche à se faire une opinion un peu nette de cette espèce, on 
trouve qu'il existe à son égard une très grande confusion; Linné, qui en est le 
fondateur sous le nom de Mya .<tyrmalnphm a, cite les ligures de Gronovius et de 
Lister, et fixe par là l'idée qu’il en avait; malheureusement Lamarck, en établis- 
sant son hyria avicularis, donne comme une variété de celle-ci l'espèce lin- 
néenne : il en est résulté que les auteurs qui vinrent après confondirent le plus 
souvent les deux espèces en adoptant le nom donné par l'illustre auteur frani,'ai3. 
Celte manière de faire, déjà fautive à cause de la réunion de deux espèces par- 
faitement distinctes, l’était encore au point de vue de la nomenclature, puisque 
le nom imposé par Linné, étant antérieur à celui de l.amarck, aurait dû être nalu- 
rellemeiit accepté. Il est donc maintenant parfaitement établi que la variété (H) 
de Vflyria avicularis, Lamarck, correspond à l’espèce qui nous occupe actuelle- 
ment. Nous croyons inutile d’en donner ici une nouvelle description; mais nous 
avons pensé qu’il serait utile d’en donner une figure, afin de bien établir notre 
rectification, et surtout afin de permettre une comparaison plus exacte entre elle 
et l’espèce nouvelle qui va suivre. 

Cette espèce a été ra|iportée en très grand nombre par l'expédition de M. de 
Castelnau ; cette abondance d’individus nous a permis de remarquer certaines 
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varicl^s iiilt-resüiitile.s, parmi lesquelles les unes dépendent d'un âge encore jeune, 
les autres d'un état adulte ou d’une extrême vieillesse. 

Habile les bords de l’Aniazonc. 

4. IIYBIA COMPLtNATA (Nobis). 

(PLANaiE XV. n«. 3.) 

II. testa subqiiadrilaterali, compressa, subtenui, pene inu-quilalerati ; lalere aniico 
breiinri, sii/x-rnc rostrato, inferne. rotundato; postico alato, Iruncato vel excavata, basin 
attrmiata; umhonibus ohtusis ; cardine anÿusio, arcuato, denlibus brccioribus depres- 
siusculisque rugosis. 

Long., 85; haut., 70; épaiss,, &5mitt. 

Coquille subquadrilatère, comprimée, peu épaisse, presque équilatérale, ayant 
le cOtu anterieur un peu plus court, prolongé sur la ligne cardinale en une sorte 
de rustre au-dessous duquel le limbe se continue en une ligne courbe assez 
régulière allant sc fondre insensiblement avec le bord ventral; le côté postérieur 
est aminci et dilaté en une aile plus ou moins longue, remontant quelquefois 
au-dessus de la ligne cardinale et se soudant dans cette partie à la valve opposée; 
l’intervalle compris entre cette aile et l'angle inférieur est sensiblement excavé; 
les croclicts sont peu saillants, leur partie postérieure est relevée en un angle 
très obtus qui aboutit obliquement au bord inférieur. La charnière est curviligne 
et généralement étroite, les dents sont peu épaisses et déprimées dans leur 
ensemble, au moins les cardinales. 

Tout l'extérieur est d'un brun noirâtre, l'intérieur est blanchâtre nacré et légère- 
ment irisé de bleuâtre vers les bords. 

Cette espèce a beaucoup de rapports avec la précédente; elle en diffère cepen- 
dant par su plus grande minceur, par sa forme plus élevée, presque quadrilatère, 
et surtout beaucoup comprimée; le développement plus considérable de son aile 
postérieure et, enfin, la minceur de la charnière et le plus d'élévation de ses 
dents constituent des caractères qui servent encore à la distinguer. Certains 
individus ont leurs valves soudées dans leur portion aliforme et rappellent tout 
à fait, à cet égard, ce que l'on observe chez les Symphvnotes. 

Habite la Guyane. 

6. HYtUA .\Vtt:iXAHIS(Lainarck). 

Lamarck, An. sans, terl., n* 1, exclus, var. B., Dclessort, Itrcuell, |il. 12, fig. 9, — Vnio 
caudatus, Wagner. — Diplodon furcaium, Spix, Test. Bras., pl, 27, Hg. 1-2. 

Espèce bien distincte des précédentes, ayant sa ligne cardinale beaucoup plus 
prolongée en pointe surtout du côté antérieur; sa forme est également plus 
transverse, et sa coloration extérieure, généralement plus claire, est d'un jaune 
verdâtre. 
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Aiilatil à cause des confusions dont elle a éld l'objcl qn’à cause de la nécessité 
de faciliter la comparaison entre elle et celles (pii vont suivre, nous aurions 
désiré de la faire figurer dans l’atlas de ce Yovage, mais les limites (pii nous sont 
imposées nous oldigent de n’en rien faire et de renvoyer le lecteur à rexcclicntc 
ligure donné'c par M. Delessert. 

Ilaliite le lirésil. 


O. ttVtttA CASTEt-NAl.llIt iX ilii-). 
iPi..vxcnE XVI, (1(1. 1.) 

II. tcsia tri nifiiilari , coiiijirma, vaille iiiiriiuilalcrali , snliilu , pomlerosa: lalcrc 
aiilico l/ra htinw, caiiiinto, /xisliro ililiilaloqiic ntilUjue Iriwculi); limho rentrnii .wh- 
rccto; umlmniliii^ (/r/»rj.viH.vf«/(.v , jmsiice Mitiuiigiilalis ; cariliiie nrriinio anga^to; 
ileiilibus compressiitsatlis acntixiiue prnfuiitic sculplis; cxleriuri tatescenlc, iiiteriori 
margarilacco. 

Lang., !lfl; épaiss., A5 mitl. 

Coquille épaisse, solide, comprimée, arquée, avant presque la forme d'un 
triangle isocèle; le côté anté'rieur, beaucoup plus court cl atténué, est prolongé 
en une sorte d'appendice caudal plus ou moins long et pointu; le cetté postérieur 
est large et trom|iié un peu obliquement, il est aminci à sa partie supérieure et 
dilaté en une sorte d'aile; les crochets sont peu saillants, ils s'étendent postérieu- 
rement en un angle obtus qui aboutit, en s’ciïacant peu à peu, sur le bord infé- 
rieur. La charnière est peu arquée et peu épaisse, l.cs dents cardinales sont au 
nombre de trois: une longue et tranchante; les deux autres plus petites, obliques 
et fortement ridées ou découpées; la dent latérale est très longue et denticuléc. 

Tout l'extérieur est marqué de stries d'accroissement en forme de rides as.sez 
prononcées. L’épiderme est épais et d’un jaune verditre; l'intérieur est blanchâtre, 
irisé de bleuâtre vers les bords. 

Cette belle espèce a encore une certaine analogie avec les deux précédentes 
et surtout avec VUgria elonijala, Swainson (du Brésil}; elle est cependant beaucoup 
moins allongée que cette dernière, mais fortement rostréc en avant, et au 
contraire plus large cl plus manifestement tronquée en arrière; enlin son test est 
('•gaiement beaucoup plus épais. Lllc se distingue de \'Hyrla aviailaris par sa forme 
plus inéquilalérale, le cdté antérieur étant surtout très atténué. 

Habite le Brésil. 

7. ItYtltA tUtOW.NtA.NA ^Lva). 
t. a, Tram. Ann, Soe. vu!. VI, pl. 2A, fig. t!0. 

Habite la rivière des .\niazones. 
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Ge.nrk MULETTE, l'nio, Bruguière. 

Le genre L’nio, eomparé à ceux de la famille à laquelle il appartient, nuits 
montre tout d'abjrd une importance numérique d’especes prodigieusement supé- 
rieure en même temps qu’une variété de formes véritablement luxuriante; b:en 
des ed'orts ont été tentés pour le subdiviser en un nombre plus ou moins consi- 
dérable de groupes secondaires, mais, il faut l'avouer, sans beaucoup de .succès. 
Nous n’essajerons pas d’apprécier ici la valeur de ceux qui ont été successive- 
ment proposés, ce travail avant déjà été fait par de plus habiles que nous, et, en 
particulier, par M. Desliayes, dont tous les conclivliologistes apprécient l’immense 
savoir; nous rappellerons seulement que cet auteur est disposé à n'en admettre 
qu’un petit nombre, et qu’il va même jusqu’à nier l’utilité du genre Anodonte. 

i’our nous renfermer dans les limites de ce travail, nous croyons devoir nous 
borner à ces simples observations, et pour la commodité de l’exposition, continuer, 
comme nous l’avons déjà fait pour les llyries et Eastalies, à maintenir ici les genres 
Monoconilylea et Anodonla. 

•Ainsi que nous avons déjà eu occasion de le dire, le genre Unio a son siiwinwii 
de développement dans l'.Amériquc septentrionale; les autres parties de la terre 
en nourrissent un nombre d’espèces beaucoup plus restreint. 

Nous allons énumérer celles qui sont propres à l’Amérique méridionale, qu’elles 
aient ou non été recueillies par l’Expédition. 

1. UiMO DÜRROUdlI.VNA (Lra). 

I.ea, Trans, Ann. Soc. Pftil., vol. V, pi. 10, fig. 127. — b'Orbigny, F'oy. Amtr. 

Habite le Brésil. 

2. U.MO nKLOnO.NT.l (Umorck). 

Lmiinrck, .1mm, >am. cerl., n* 29. — Dclessert, Itccneil, pl.l2, fi(;.7. — t’m'o rhomhtui, Wagner, 
in Spix, Tc$l. Itras., l. 28, fig. t-2. — Vnio lacttolm, Lea, loe. cil., vol. V, fig, 19. 

Habite le Brésil, la république de l’L’ruguay. 

3. f.Mt) FONTAINE.ANA (il’Orb.). 
b'Orbigny, Yoij. Amer., pl. 69, fig. 6-7, 

Habile le rio Parahiva (Brésil]. 

4 l'Mü rs.VMMOlCA (d'Orb.). 

D’Oibigny, t'oy. AmSr., pl. 71, fig. 4-7. 

'Habite le Paraguay. 
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5. IIMO OUmO.NYANA (N.ibis,. 

(PUSaiE XVH. Og. I.) 

l'nio Orbijnÿi, Hiipe et Deville, ilag. zool,, 1850, |)l. 10, lig. I, 

r. lesta aialo <iiiailrala, ernssa, ponderosa, compressa, nntice rolundala, poslicc 
Iruncatn-obliipia cl sulco profundn adprcssa, mnrgine inferiori siititulo; inliis alha, 
extus cpidrnnide fusco indiita; cardinc subincrassnlo, rnWe nrciiato, dente anterinri 
triaiigulari, acuto, posteriori clongato. 

Imiig., 97; torg., 77; épaisseur, 50 mi/l. 

Coquille irrégulièrement quadratigulairc, assez épaisse, comprimée, é<|uilalé- 
rale, ayant le eété antérieur arromli et Iranrhaiil, le postérieur tronqué oblique- 
ment et creusé par un sillon parlant de l'arrière des crofliels et aboutissant, un 
peu au-dessus du bord inférieur, sur le limbe, qu’il écliancre assez profondémenl. 
Les croclicls sont assez saillanls et arrondis. La charnière est très arquée; elle 
porte une dent cardinale assez forte sur une valve, et deux sur l’autre; la dent 
latérale est allongée et striée. 

Toute la surface extérieure est revêtue d’un épiderme d’un briui jaumllre; l’in- 
térieur est d'un blanc nacré avec quelques taches brunes arrondies, tenant pro- 
bablement à un état morbide. 

Cette espèce présente, sous le rapportée sa forme, une certaine analogie avec 
rt’m’o psammdica, d'Orb. ; elle en diffère cependant par l'absence de rides eu 
chevrons sur les crochets, et aussi par la forme de la charnière et la disposition 
des dents. 

Habite le haut .Amazone. 


0. U.MO JASI’IUK,\(Nobis). 

(PUNCIIE XVH. Sg. ï.) 

/)’. testa sotidula, siibtrapcioidali, eompressa, jiene tequilalcra; lalere aniico angns- 
tiori, rolundalo, poslico diiatatogue Irmicalo, biaiigiilato ; cardine bidculnio; umbonibiis 
rnlundalis, jmlicc angiilatis; exleriori minutissime scabriusculo, viridescente, maciilis 
aut liiieis exiliter jaspidis, iuteriori alba margarilaceo. 

Long., 20; haut., 15; epuiss., 3 mil/. 

Coquille assez épaisse, subtrapézoïde, comprimée, hastiforme, presque équila- 
térale; le cdté antérieur un peu plus étroit et arrondi, le postérieur est brusque- 
ment tronqué et par suite bianguleux; le bord ventral est convexe. La charnière, 
très épaisse, est armée de deux dents, dont une plus petite: les crochets sont 
médiaux et médiocrement convexes; leur cdté postérieur est pourvu d’un angle 
obtus qui se rend obliquement vers le bord inféro-postéricur. 
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Toute la surface externe est couverte de stries rugueuses ou squameuses très 
liiies, donnaiU au toucher la seiisalion d’une rdpe. lai coloration est d'un vert 
tendre, avec de petites taches anguleuses d’une teinte plus foncée qui la rendent 
comme jaspée. 

Cette petite espèce appartient à la division établie dans le genre Uiiio sous le 
nom ù'Alusiiiüdünte. 

Ilahite la rivière des Amazones. 

Nous ne savons si les individus qui sont à notre disposition sont parfaitement 
adultes, et nous avons tout lieu d'en douter, ne serait-ce (pTàcause de l'intégrité 
des crochets et aussi des squames dont toute la surface externe est couverte. 
Quoi qu'il en soit, l'espèce est parfaitement distincte et facile à reconnaître, parmi 
ses congénères, par sa forme, sa coloration, et sa surface stjuamcuse. 

Habite le rio San-.Migucl (Chiquitos). 

On peut citer encore comme appartenant aux régions visitées par la présente 
expédition les espèces suivantes : L’nio Ihjlaa, d’Orb. (Sant.i-Cruz, Dolivic}; Unio 
paralklopipeilim, I.ea (Chi(piitos, \hM\ie); i'iiio imillislrùila, l.ea (Brésil); Im’o 
ijranusa, Brtig. (Cuvane); L'nio psummaclltia, Broun (Bio-Janciro); Unio curiacea, 
Dunker (Brésil ;* Unio /yct/fcnV, Uunker (Brésil); Unio gramilifera, Diinker (Brésil); 
Unio Ilescl-rana, Dunker (Brésil). 

Genre .MOXOCONDYLE, Monoconihjlea, d'Orb. 

Ce petit genre a été établi par d’Orbigny pour réunir des es|)èces dont 
l'animal est en tout semblable à celui des l.'nios, mais dont la coquille présente 
dans la charnière queh)ues caractères qui les différencient, soit des Slulcttes, 
soit des Anodontes, et qui servent en queh|uc .sorte d'intermédiaires entre ces 
deux groupes. 

I.a charnière des Monocondjles, en effet, ne présente pas de dents latérales, 
et les dents cardinales, non iniranles, sont formées d’un seul tubercule arrondi 
ou sinueux sur chaque vulve; ces tubercules s’appliquent l’un au-dessus de l’antre. 

Les .Monocondjles ont d’ailleurs un aspect général particulier, qui les fait 
facilement reconnaître à première vue. I.eurs espèces, encore peu nombreuses, sont 
propres à l’.Vmériipic méridionale, et habitent les rivières ou les neuves du 
Paraguay et de la Bolivie. 

I. .M0N()t;0.N0Yl.F.,V Gl'ARAV.YNA (dOib.l. 

It Oibigiij-, l'iiÿ. Amér, m/rid., |il. OS, tig. 4 - 7 . 

Nous rapportons à cette espèce quelques valves séparées appartenant à des 
individus encore très jeunes, faisant partie des collections de M. de t'astclnau. 

Habite la province de Chi<|uitos, dans le rio de Sau-.Miguel. 
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(ÎRNBE ANODONTK, Àiiodonta, Uni". 

F,c gonrc Anntloiile a ('lé établi par nriigiiièrc pour des coquilles qui jusque- 
là avaient été conrundues avec les Moules. 

L’animal est en lont semblable à celui des Muleltes, mais la roqiiillc en dilTéru 
|iar le manque de dents à la charnière. Ce caractère, facile à saisir dans la plupart 
des espèces, n’est pas exprimé dans toutes au même degré, et l’on trouve, à la 
limite des deux genres, des espèces pour lesquelles on éprouve un véritable 
embarras, alin de les rapporter avec certitude .à l'iin ou à l'antre: c’est en raison 
de celle diflieullé que certains anicnrs ont proposé de les réunir en un seul; cette 
manière de voir ne parait pas avoir été généralement adoptée, cl le genre qui 
nous occupe continue à ligurcr dans toutes les méthodes. 

Les Anodonles sont assez nombreuses en espèces. I Iles sont répandues dans 
les dilïércnies parties de la terre et sous tontes les laliliides. I.’.àmérique méri- 
dionale en nourrit un certain nombre; elles se font remarquer, en général, par 
leur grande taille cl aussi par l’épaisseur plus considérable de leur lest. 

Quelques auteurs, et M. Lea en particulier, (pii a fait des travaux considérables 
sur la famille des Naïades, ont laissé dans le genre Anodonlc certaines espèces 
• qui présentent un caractère tout particulier: nous voulons parler de la pri'scncc 
d’un sinus palléal rentrant dans l’intérieur do la coquille. I.e savant illustre que 
nous venons de eiter en fait cependant un sous-genre sous le nom do Coliimhii. 
-M. d'Orbigny, (pii a étudié ces espècc.s, les classe dans le genre Iridinc; or, comme 
les Iridincs ne présentent pas ce caractère, il est évident que les coquilles dont il 
est ici question doivent former une coupe générique distincte: celle opinion a été 
celle (le M. Gray, qui dès I8ii rétablissait sous le nom de Làla, on indiquant 
comme type VAnodivila esula, dont nous parlerons |)lus loin. 

I. .tNtmONTA Tll APEZIAMS (Lamiink). 

Lninari’k, Jni/». sans» rrrf., n* I, Kncÿcf, mrtk ^ pl. 205. — Anodonta giganlra^ Spix, 

Te$f. liras, pi. !9, fig, 1-2. 

Grande cl belle espèce bien distincte, remarquable par sa forme oblique Irans- 
verse, atténuée en .avant, ainsi que par l’épaisseur et la solidité de son lest. 
L’Expédition de M. de Castelnau en a rapporté une magnifique série d'individus 
qui nous a été d’un grand secours pour bien rétablir et pn'ciser d’une manière 
définitive l’espèce qui va suivre. 

Habite le Brésil, le Paraguay, Buenos-Ayres. 
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2. ANODOMA EXOTICA iLamsrck). 

Lninurcky sait» verl., «*12. — Oi’lcsserl, RtcuciL pl. 13, fig. 1 . — Anodon aitscrinum^ Spix, 
Te*t. liras., pl. 21, lig. 1-2. — Anodon irapeziaitt, (pro parle). — Id., «l’Orbigny, 
Voy. Aruér. 

Celle espère a élé confomlue avec la précédente par presque tous les auteurs 
modernes; on la trouve mentionnée dans la synonymie de VAnodonla Irapeiialis, 
soit dans l’ouvrage de M. Lea, soit dans le Voyage de M. d'Orbigny. Ces deui 
espèces sont cejiendanl très distinctes; et lorsque l’on a sous les yeuï, d’une part, 
revrellenlc figure donnée par M. Delcssert dans son Recueil des coquilles de la 
collection Lamarck, et d’autre part une série complète d’individus de diiïérenls 
dges dans les deux espèces, on demeure convaincu de la nécessité de les séparer. 

I.es caractères qui distinguent l'.lnodon/n exotica de l’.lnorf. Irapezialis, sont: 
d’abord la forme générale, laquelle est plus équilatérale, plus renflée dans la pre- 
mière, tandis qu’elle est atténuée antérieurement et comprimée dans la seconde; le 
test plus mince et plus léger dans l’une que dans l’autre; enfin, la coloration clle- 
iiième est toujours un peu dilTérente. 

Habite le Brésil, le Paraguay, etc. 

î. AXObONTA MEMnilAXACKA (d'Orb.). 

Mytilu» membranaceu», Maloii, Trant. zool. of Soc. Lomt.,[. LXX. p. 323, ii* A. » B Orhi^nv, 
Voy. Amér. mérid., pl. 70, lig. 11. — Anodonla trapezoide» cl Anodonia rofunda, Spix, Tfst. 
Bras., pl. 20, Üg. 1, 2-h. — Anodonla laio-marginata, Lea, Trans. .-Ijih. Soc. Phit., vol. V. 
p. 12, fig. 31. 

Habite le Paraguay. 

h. ANOnONTA SlItlO.XOS (J’Orb.l, 

D'Orbi;»iiy, Voÿ. Àmér., pl. 80, lig, t-A. — Anorlon Ferrari.tij il'Orbigiiy, ht. eit.. pl. 7h, 

Kg. A 6. 

Habite la province de Chiquitos, le Parana. 

5. AXüItOXTA TltlGONA (Spix). 

Spix, Tetl. Bras,, pl. 22, lig. 2. — A'nojonla Ckiquitana, d'Orbigny, 183.b,Sy)i. .W«j joo/., ii* 12. 
Habite les provinces de Chiquitos et Moxos. 

0. ANODONTA OBTUSA (Spix). 

Spix, Test. Bras,, pl. 22, Kg. 3-A. 

Habite le Brésil. 
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7. ANOnONTA Ontl SlXA (Nnliis). 

(PUNCHR XIV, n«. 3.) 

yt. tesla Iransversa, subellipliea , liiiniila, iiiæquilalerali . iiiilke subrmlrata cl 
rntmulala, posike oblit/iie tniniala, umbonibux elcialk hipnlk. riridescenle , rmliis 
obscuris lalioribux ornala, interne ciErulcscente margaritnceii. 

Lonij., 58; haut., 32; rpaiss., 25 tnill. 

Coquille Iransverse, presque ellipliquc, renflée, iiiéquilatéralo, avanl son côlé 
antérieur plus court, plus étroit, arrondi et subrostré ; le coté postérieur est coupé 
obliquement sur son bord: celui-ci forme un angle obtus à son point de réunion 
avec le bord cardinal; le bord inférieur ou ventral est convexe. Ces crorliets sont 
très saillants et arrondis. 

Tout l’extérieur cstverdiltre foncé, avec quelques ravons noirâtres peu marqués. 

L'intérieur est nacré de blanc bleuâtre. 

Cette petite espèce, dont le test est relativement as.sez épais et dont la forme 
elliptique est un peu rosiréc en avant et obtuse en arrière, est certainement très 
voisine de l’.l. oblusa, Spii, au moins d'après ce que l’on peut en juger par la 
figure donnée par cet auteur; elle s’en distingue néanmoins par sa forme jilus 
transverse, et son cété antérieur rostré. 

Habite Santa-.\nna de Cliiquitos (Bolivie). 

8. ANOItONTA LITTIRATA iNobist. 

(PLANCHE XVII, Gg t.) 

Anotlon litlurala, Spix» Test. Bras.^ pl. 2i, Hg. h. — Ànoilonta obtusa^ Len (non SptXr. 

Cette espèce a été confondue à tort par M. Lea avec VAnodonta oblusa, Spix; 
les petites taches anguleuses que l’on observe à la surface extérieure la rendent 
très distincte, en même temps que sa forme est moins renflée et son test plus 
mince. 

Habite le Brésil. 

0. AXUDONTA MÛHTOXIAiNA (Lesl. 

Lca, Tram. /tnn. 5. :V. Phi!., vol. V, pl. IS. lig. 37. 

Habite la rivière du Parana. 

10. AXODOXÏA WEDDELLII (NubisC 
(PLANCaiF. XVII, Gg 5.) 

yl. (esta solidula, transversa, subetliplka, nntkc angustiori, rotundata, /mstice oblique 
Inincata, superne angulatu ; area cardinali subrecla; csclus epidermide fusco nigres- 
ccnle indula, inlus margaritaceo-alba, marginibus rkidescenlibus. 

lx>ng., 06; haut., 35; épaiss.,'2'2 mill. 

Coquille assez épaisse, solide, transverse, un peu elliptique, très inéquilatérale; 
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sensiblement plus étroite du tùté antérieur, lequel est d'ailleurs régulière- 
ment arrondi sur son bord ; le edté postérieur, un peu plus large, est tronqué' 
obliquement et anguleux à sa partie supérieure, par suite de la rectitude et du 
prolongement de l'area cardinale. 

Toute la surface extérieure est marquée de stries d'accroissement assez fortes; 
elle est revêtue d'un épiderme épais, d'un brun noinltre. I.'intérieur est nacré de 
blancliAtrc au milieu, dercnaut irisé ou verdAtre vers les bords. 

Cette espèce est extrêmement voisine de \'Ati(,(limla Murkmiana. Dans un pre- 
mier travail nous l'avions même rapportée à cette dernière espère; cepcnilant un 
examen plus minutieux nous a fait apercevoir des différences ap|>réciables : pre- 
mièrement, dans 1a forme générale plus renflée; deuxièmement, par le côté anté- 
rieur plus étroit et arrondi; troisièmement, enfin, par ses inqiressions musculaires 
plus profondes et plus étendues. Si l'on ajoute à ces caractères une différence 
assez notable dans lu provenance, puisque l'espèce indiquée par l'auteur amé- 
ricain vient du rîu J’armia, tandis que notre espèce a été recueillie par 
M. Weddell à Santa-Anna de Cliiquitus (Brésil), un aura un motif de plus pour 
les distinguer. 

1 1 . ANOIWXTA (;aSTF.L>AI’I)II (Nobis). 

(PI.ANC1IË XVIII. Sit. 4.) 

A. lesla ohiuiigo-cluiigala, sviiilula, Iraiisversim coiicailrice slriala, iiiteçHÎIalera, 
aiilice rolumJalH, poslice obt'ique Intiicnla, basi roslriila; area cordiuali subrecla, iimbo- 
iiibiis promineiilihus, rotunjatis; cardiuc subcalloso; inlerivri cariieosoqitc viridi, iiiar- 
ijarilaceo, exterivri fusco. 

Laiiij., Ü5; cpaiss. , 23 mitl. 

Coquille oblongue, un peu allongée, assez épaisse, très inéquilatérale; le côté 
antérieur est court et arrondi; le postérieur est obliquement tronqué et prolongé 
à la base en un rostre arrondi. La ligne cardinale est presque linéaire, elle forme 
à chaque extrémité une sorte de petit angle, à son point de réunion aux bords 
antérieur et postérieur. Les croeliets sont assez saillants et arrondis, leur partie 
postérieure est faiblement anguleuse; la charnière est légèrement calleuse. Toute 
la surface extérieure est couverte de stries concentriques bien apparentes, elle est 
d’un brun iioirAtrc; l’intérieur est d’un rose carnéolé au milieu; les bords sont 
irisés de verdAtre. 

Habite le fleuve des Amazones. 

12. ANOItOMA SOLIDI LA (XobU). 

(CLANaiE XVIII. tg. >.) 

Ilupé cl Ucvillc, Moÿ. sont-, 1550, pl. 10, fig. 2. 

, 1 . Icfla vbloiigo chiigala, subvglindrica , solidu, vnide imegniltilcra , aiilicc abbic- 
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l iataiiuc rolmulala, poslicc «/i/ii/nn ; maigiite vciilrali paraIMo dursali; iiiiiOoiiil/us vh- 
ripnitsis; cpiJcrmiJc /ust'(xaxlaneo iiitliila ; inicriori viridesceiile magaritaceo. 

Long , 75; haut,, 3C; rpaiss., 25. 

Coquille obloiigue transverse, peu renflée, épaisse, solide, 1res inéquilatérale; 
le c<llé antérieur est très court et arrondi; le postérieur, régulièrement arqué sur 
la ligne cardinale, est atténué vers son extrémité, laquelle est également arrondie; 
les croelicts sont très peu saillants; le bord ventral est presque rectiligne. La 
charnière est arquée, à peine ealleuse. 

Toute la surface extérieure est marquée de lignes transverses d’accroissement, 
en forme de rides assez saillantes, elle est d'un brun marron foncé, léintérieur 
est rougeétre avec des reflets irisés verdâtres sur les bords. 

Otte jolie espèce, comme presque toutes celles du même genre ap|)artenani 
aux régions équatoriales du Urésil , a le lest assez épais et solide ; elle est facile 
à distinguer par sa forme cviimiracée, scs crochets peu saillants, par sa ligne 
cardinale arquée, cl enfin par sa coloration rougeâtre à l'intérieur, avec des 
zones irisées verdâtres. 

Elle est très voisine de r.-(nodon/a ehmgata, .Swainson (dn Bré.dl). 

Habile le haut .Vmaznne. 

iS. .VWIIIONTA SC.IlIlŒTF.mANA (Lea). 

(PKANCnE -XIV, fig. 1.) 

I.i'O, Tranx. .Inn. :V. S. Phd , 2* série, |>I. 20, lig. 55. 

Habile le haut .Amazone. 

14. ANODONTA UAT.tILATA (Nobis). 

(PLASXUIÏ xvm, 0*. 1.) 

4. tesifi eUiplico-oblonga, xolida, valde huvqiiiliUera , latcre antieo brct'ioii, ubiusogue 
rniuudnto, poxiiee longiori lingulalo et comprexxo; area cardinali hreviovi, xiibarciiala; 
mnbonibnx miiwribux, convexix ; externe epidermide fuxco nigrcxccnic indiitu, interne 
iilbo-viridexccnte inargarilacea. 

Long., 100; haut., 92; épaixx., &0 mill. 

Coquille elliptique, très épaisse, solide et fortement inéquilatérale; le cété 
antérieur est très court, obtus et arrondi; la partie moyenne est sensiblement 
dilatée, elle s'atténue peu à peu vers le câlé postérieur, lequel est arrondi ou 
plutôt lingulé; la ligne cardinale est très peu étendue, elle se termine postérieu- 
rement en un angle peu prononcé, si ce n’est chez les jeunes individus. Les cro- 
chets sont peu saillants et arrondis; de leur partie^ postérieure il part une sorte 
de petite carène à peine indiquée, qui aboutit sur le limbe de ce côté. L’extérieur 
est d'un brun noirâtre; l'intérieur est blanchâtre irisé vers le.s bords. 

XtMxnoro. fi 
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li.'pèce remarquable par sa forme elliptique, obtuse et arrondie en avant, 
comprimée et linguléc en arriére; son test est extrêmement épais et solide. 
L'area cardinale est très peu étendue, et les crochets sont peu saillants cl obtus. 

Habite Corumba (l’araguaj). 

Quelques autres espèces de ce genre peuvent être citées ici. Ce sont : Anodonia 
Whealleyi, Lea (Para); A. Tranlwiniana, Lea (Cartliagène); A.lorltlis, Lca (Brésil): 
.1. crispala, l.aiiiik. (Cajenne); A. ensiformU, Spii (Brésil). 

Gk.mik LEILE, Ij’ila, Gray. 

Ce genre a été établi par M. Gray pour des espèces qui jusque-là étaient con- 
fondues avec les Anodonles par certains auteurs, et avec les Iridincs par d'autres. 

Nous avons déjà dit que ces espèces offrent un caractère très important, dans 
la présence d'un sinus palléai rentrant sur leur coquille. 

41 n peut ajouter à ce caractère, déjà d'une grande valeur, un bâillemenl bien 
manifeste des valves à leur partie antérieure, dans le tiers au moins de l’étendue 
du bord ventral. > 

Les espèces de ce genre sont encore peu nombreuses; elles proviennent toutes 
de l’Amérique méridionale, cl habitent précisément les régions explorées par 
cette Expédition; de telle sorte qu'en énumérant les espèces déjà décrites et y 
joignant celles qui sont dues aux recherches de nos voyageurs, nous aurons ainsi 
la monographie complète de ce genre intéressant. 

1. LF.ILA t'I'LVlN.VTA {ISubis). 

(PUSaiE XX. Dg. 1.) 

L. testa tenui, rcnieicosa, inftata, subtequilatera ; lalcre aniico hianic, oblique rolun- 
(lato, poslicc emarginaloque siibrostralo ; area cardinali subrccta , antice producla ; 
timbo rentrait conrexiori; umbonibus clevalis convexioribusque rccurratis ; impressioiir 
pntlcali latc sinuato. 

Ijong., ll.â; haut., 110; cpm'sx.,C5 mill. 

Coquille mince, légère, très ventrue, rendée, presque équilatérale, ayant le cAté 
antérieur un peu plus court, bâillant cl obliquement arrondi, et se continuant 
insensiblement avec la ligne ventrale, laquelle est très convexe; le cété postérieur 
est échancré et tronqué à sa partie supérieure et légèrement rostre à la base. 
La ligne cardinale est presque rectiligne, surtout en avant, où elle se prolonge un 
peu cl fait saillie sur le bord antérieur; les crochets sont très bombés cl incur- 
vés; de leur partie postérieure naît un angle obtus qui aboutit au rostre du bor«l 
postérieur. Les impressions musculaires sont grandes; l'antérieure est multiple. 
L'impression pallé.ile, ondulée dans sa portion antérieure et médiane, s'infléchit 
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pMtéricuremenl en un large sinus renlranl. La euluralion eUi'ricure est d'un 
jaune verdâtre; l'intérieur est blanchâtre et légèrement irisé. 

Bien que répandue dans les coliccliuns depuis longtemps déjà, où elle est géné- 
ralement confondue avec la suivante, cette espèce n'a encore, que nous sachions, 
été nommée nulle part : elle est très remarquable par sa forme eitrémement bom- 
bée, surtout vers les crochets, ccui-ci étant d'ailleurs presque médians; elle est 
bâillante dans sa partie antérieure. 

Habite Hio-Janciro. 


2. 1.KIU TliAl’KZIALIS (Nobis). 

Iridina trapeziùîitf li'Orbigny, 5yn. klag. zool.^ 1835, ii* 1 (non Auodonta trapfxiaUif Lamarrli <. 
Habite le Paraguay. 

î. LF.ILA GEOHGINA (Nobis). , 

Anodonta georÿina, Gray, Grinilli, .4nn. Kingd,, p). lu. 

Habile le Paraguay. 

4. LEIU ESIILA yGraj). 

Anodnnta etula^ Jaii. — /riJina »u/a, d'Orbigny, Koy. Am4r, 

Habite la Bolivie. 


5. LEILA DLAI.NVILI.IANA (Nobis). 

Anodonla iCulumbo) lHainrilliana, Lia, l’ram. Ann. A'. 5. Pkil., vol. V, pl. 12, fig. 35. — 
Iridina e$ula, d'Orbigny, /oc. ci'l. 

Cette espèce, établie par M. Lca, comme appartenant au genre Anodonle, dans 
sa division des Columba, a été considérée par M. d'Orbigny comme une variété 
de la précédente. Dans son magnifique travail sur la famille des Naïades, M. Lea 
a insisté de nouveau sur la distinction de ces deux espèces, en indiquant cumnie 
caractères diiïéreiitiels la forme plus arrondie du sinus palléal chez VEsuta, en 
même temps que la teinte rouge, de sa nacre intérieure, tandis qu'elle est tou- 
jours bleuâtre dans le lilainvitliana. Les quelques cïeni[daires que nous avons 
eiaminés confiriiicnt on effet celte obsorvalion. 

Habite la Bolivie. 


O. LEILA CASTELNAI DII Nobis'. 

(PLASCHE XIS, Cl,. I.) 

K. tenta trapeioitlali, subcompressa, crassissima. inœquilatera, aiilicc aailu, postice 
dilatalaque oblique Iruncala; cardine sub/Iexiioso, nnterius recto; itmbonibus rolmi- 
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tlutU . poslice sitbanjuliuis; impn’stiniic pnitcali siiiuatc Iriaiigulari; extu.t fuxco-niyres- 
cente; iiitus cwralcaquc viridi margnritacea. 

lyOtig., IfK); haut., (05; é/iahs., 65 will. 

(Coquille lie forme IrapiWùlale, conipriinée dans son ensemble, très épaisse, 
inéqiiilalérale, atténuée cl aiguë en aYanl, dilatée et obliquemenl tronquée en 
arriére; ligne cardinale un peu flexucusc au milieu, rectiligne cl subroslrée 
à sa partie antérieure; bord ventral béillanl dans son tiers antérieur, et convexe 
dans toute son étendue. Crochets arrondis, peu saillants et ob.scoréinent angu- 
leux à leur partie postérieure. — Tout rexléricur est marqué de lignes concen- 
triques d'accroissement assez fortes: il est coloré en un brun noirâtre très foncé. 
L’intérieur est vivement irisé d'nn blanc bleuâtre. 

(Miette belle espèce a une certaine analogie avec les deux précédentes; mais la 
position plus médiane de scs crochets, sa forme généralement plus élargie et 
plus comprimée dans son ensemble, l'en distinguent parfaitement. 

Habile llourbon ou Olympo (Paraguay). 

Gksbk -MYCLTOPOÜL, .M ya lopin , d'ürb. 

Le genre Mgrilopode a été établi par .M. d'Orbigny ( Voy. Àmér. nir'nd. 
pour des .Mollusques acéphales très voisins des .Vnodontes, mais s’en distinguant 
surtout par leur pied extrêmement allongé, terminé à son extrémité |iar une sorte 
de bouton, et tout à fait analogue à celui des Sokiis. I.a coquille elle inéme, a 
cause de sa forme allongée et de sa minceur extrême, semble conlirmer cette 
analogie et a tout à fait l'apparence d’un Solen. 

Nous ne reviendrons |ias sur les motifs qui nous ont déterminé à conserver 
ce genre dans la famille des Naïades, malgré son ambiguité et son organisation 
en quelque sorte problémaliijue. Sa place dans la méthoJe ne parait pas être 
fixée d’une manière définitive, cl il nous paraît un de ceux qui devront concourir 
à modifier (|uelques-uns des principes généralement admis jusqu’à ce jour, cl 
qui servent de guide pour lu distribution et la classification des .Vcéphales. 

Les .Mycélopodes sont propres à l’Ainériquo méridionale. 

-M. d’Orbigny, en fonilanl ce genre dans la relation de son voyage, a fait con- 
naître trois espèces. Nous pensons que celle désignée par Wagner i,in Spix, Tesl. 
Ilriisit.) sous le nom d’.(iiO(/on/e pygmcca, cl que les auteurs modernes rapportent 
au Myedopus sitiyuosus, d’Orb., doit former une espèce distincte; enfin nous en 
ajouterons une autre entièrement nouvelle, rapportée par la présente Lxpédilion. 

1 . >1 VCKTUl’lîS Sül-ENIKOUMIS (d’Orb.). 

U'Orbigiiy, Vog. Aiatr., [il. 60. fig. 1. 

Habile la llolivie. 
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2. JIVCETOPUS SILIQIIOSIJS (J’Oil).;. 

D'Orbigny, Vay. Amir., pl. 67. — AaoJun tili<iuoium, Spix, l'ai. Bras., pl. 23, fig. 2. 
.iiioJon tanginum, Spix, lac. cil., pi. 22, fig. 1 . 

Habile les ufllucnls de l'Amazone (Cliiquitos). 

3. .MYCETOl’LS VE.NTBlCOStlS (il Oib.). 

D'Orbegny, Voÿ. Amér., pl. 72, Ug. 2-3. 

Habite Cliiquitos (Bolivie). 

4. .MYCETOI'I'S l'YG,tIÆIiS(Nobis). 

I PLANCHE XIX. 0(. I.) 

.inoilon pijgiiiaum, Spi.x, Test. Bras., pl. 23, fig. 3-.1. 

Habile le Brésil. 

b. «YCETOPIIS \VEnni:i.l.ll (N.ibis). 

(PLANCHE XX, fig 2) 

il testa ctongalissinia , letiiii , fragili, stihcijliiidnca . imnimialcra , lalerc aniico 
hreviori, rolumiato, poslice obligiic roliiiidato, siiballemiato; iimboitibiis iniiiimis eio- 
lele sttbaiigulalis ; marijimbus supcriuribusqiie iiifcrioribits paraltelis; rilu.s epidennide 
fiisco iiiditia, intiis viiAuecsceiile murgarUucea. 

l,oiig.,lM-, batil., 18; vpaiss., ’iiiiiH. 

Coquille très mime, cl fragile, allongée, presque rjlindrique, très inéquila- 
lérale ; le côté antérieur est très court et arrondi; le postérieur e.st également 
arrondi, mais coupé obliquement à sa partie supérieure; les bords dorsal etven- 
Iral sont presque parallèles; les croclieis sont peu saillants et faiblement relevés 
à leur partie postérieure. 

Toute la coquille est revêtue exléricureincnl d'un épiderme jauniltre assez 
clair; l'intcrieur est irisé d'un blanc légèremcnl violacé. 

Celle jolie petite espèce est surtout remarquable par sa forme très allongée, 
ainsi que par le parallélisme complet de ses bords supérieur et inférieur. 

Ce dernier caractère peut servir principalement à la distinguer des précédentes, 
qui, en général, sont plus ou moins élargies dans leur partie postérieure. 

Habile Sanla-.\nna' de Cliiquitos (Brésil), où elle a été recueillie par M.Weddell, 
qui a bien voulu nous la communiquer et auquel nous nous faisons un plaisir de 
b dédier. 


Un certain nombre d'autres espèces d'.Acépliales ont été signalées par les 
auteurs comme provenant des contrées explorées par cette Expédition, et 
quelques-unes ont été recueillies par elle; les reproduire ici donnerait à notre 
travail une extension que les limites qui nous sont imposées ne nous permettent 
pas d'exécuter. 
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ÉCilINODEKMES. 


Geriie Ol’HSIN, Echinus, Lin. 

1. hXIlINLS UL.\l^VlLLII(II^■smoul.>. 

Echinus exeacalus, Blainvilltr. — Id. varicgalus, var. (2i, lainik. 

Habite le Brésil. 


2. ECHINUS ACICULATUS iNobis). 

:pl.%nche I, og. J.) 

Petite espèce ayant un peu l'aspect soit de l'fcAinus lividus, soit de VEckinus 
mttiaris des mers d'Europe, mais s'en distinguant par sa forme déprimée et 
surtout par ses épines longues et grêles. 

Habite le Brésil. 


Ge.nre ECULXOCIDARIS, Desmoul. 

t. EC11INOCIÜAHIS PLSTUMJ.SLS (Agassii). 

Echinus puslulnsus, Uinik, Anim. »aiij rcri., |i. 4fl, ei‘ 14- — Cidarites puslulosa, U‘skc, 
Klein, lab. 11, (ig. II. 

Habite le Brésil. 

2. ECIIINnCinAIlIS .EQL'ITl lli;iU:i I,A'rUS db'smoul.) 

Habite la Méditerranée ; M. de Caistelnau l'a trouvé à Madère. 

3. ECHINOCIIIAIUS GKANDINOSUS (Val./. 

Valenciennes., Voy.ilela IVihm, |iI. U, fig. 1, 

Habite le Pérou. 

Genre HELIOCIDARIS, Forbes. 

IIELIOCIIIARIS CASTF-LNAUm tNobisi. 

(PUXCHË I, Og. I.) 

Corps hémisphérique , déprimé, légèrement pentagonal par suite de la saillie 
formée par les ambulacres; ceux-ci sont étroits, rectilignes et poun'us de rangées 
de pures disposés par séries longitudinales arquées obliquement, formant des arcs 
ou segments de cercle rentrant les uns dans les autres et circonscrivant ainsi 

M|>UCS{|VCA.— lOOfBtTtS. Il 
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deux rangi^es (le tubercules alternantes; les aires interambulacraires sont envi- 
ron (lu double de la largeur des ambulaeres; elles portent d’abord deux rangées 
principales de tubercules très développés, entre lesquelles il en existe deux 
autres plus petites. Tous ces tubercules, niaimdunués au sommet, sont entourés 
à leur base d’un cercle de tubercules niiliairi^s très lins et très réguliers; les 
épines auxquelles ils servent de support sont proportionnées à leur grosseur, 
d’où il résulte (|ue, placé-es sur le corps de l’animal, elles partagent celui-ci en zones 
longitudinales faiblement indiquées, dans l'intervalle desquelles on voit un grand 
nombre d’épines très Unes, et pour ainsi dire piliformes ; sur la face inférieure 
les épines sont généralement petites et aplali(‘s vers leur extrémité. La bouche 
occupe le centre de cette partie inférieure; elle est armée de cinq dents très 
fortes et pointues; à son pourtour il existe un rerclc de petits arbuscules formant 
de petites houppes molles et violacées. 

La coloration générale est d’un violet pourpré assez intense. 

Celte belle espèce est voisine de Yl/elioridaris mr.rieana, Agassiz, que l’on 
trouve au Mexique, mais elle s’(’ii distingue par sa forme plus bombée, plus 
manifestement pentagonale, et surtout par ses tubercules moins développés; 
scs épines sont ('gaiement moins longues et moins fortes. 

Uabite les eûtes du Vrésil. Ita]>purté par M. de (iastelnau. 

Gobe LAGANE, Laganmn, filainv. 

I,.\G.XM:,M LATISSIMI M (A,.-assi/). 

ScUteUa latitsima, Lnmk, na(,, lit, 12. — Efhinwlitui /n((»(mur, tllainv., />ir(. rr. na(., 
t. (tO, |i. 100. — Srulelta truncalOj Lanik, exidirol. pi., Encÿct. mt/A-, t. tôO, fig. A-5. 
Habite le Brésil. M. de Castelnau a rapporté un individu de celte espèce con- 
servé dans l’alcool. 

Ge.\bk ECIllNOGLYCL'S, van Phelsum. 

Encope, Agassiz, AJonogr. Seul. — Ag((Ssi< (A llisior, .4nn. sc. nal. — Sculella, J 1, Dcsrnoul., 
Tab. «y».. 222, tS,A7, p. 137, 

1. Er.HINOG!,YCl’S KIIOMIOSUS (vaii Phelsum). 

Sculcila tmarginala, Lamk, //(<(. »o(., lit, p. 270; t'negcl. mélh., t. 150, Cg. 1, 2. — 
Encope emarginatu». Agassiz, Monogr. Scui.^ 11, p. A7. 

Habite le Brésil. 

2. F.CHINOr.LYCLS VAl.EKCIENNESII (Nobis). 

Encope Va/«iirifii«fz((, Aga.ssiz, Monogr. Seul.. 5A, lAO, l. 7-8. — SculcHa guinquelobot Esch- * 
schollz, Zooi. Aliot, 19, t. 20, fig. 1. — Eckinogtgcue frondotutf var. (2), Gray, Bhl. 
Cal. Mus.^ p. 25. • 

Habite Rio-Janeiro. 
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S. ECHINOGLYCUS OBLO«GHS (Nohis). 

Encope oblonga^ Agassiz, JUonogr» Scut., 11, 59, t. 9. — Eckinogiyeut frondoius, var, (5), Gray* 

Brit. Cal. Mus.^ p. 25. 

Habite Rio-Janeiro. 

4. ECHINüGIACUS SIBCGAUSUS ;Nobis). 

Enfope tubrlatua. Agassi’/, Monogr. Seul,, l^G. — Erhtnogigeuê frondosut, var. (9). Gray, 
Brit. Cat. Mus., p. 25. 

Habite le Brésil. 


Ge.nrb PLAGIONOTÜS, Agassiz. 

Britiut, § 1. PlagionotuSj Agassi/ H Desor, .4»». sr. nal., VIII, 18A7, p. 19. — Spatangus 

sp., Lamarck. 

PLAGIONOTLS PECTORALIS (Agassi/). 

Spatangus per/oraIi>, Lnmarck, .4nim. sans orrf., III, 3SS; Enegel. tnétk., (. 150, fig. 1-3. 
^ Brissus pectoraUs, Agassiz, Prodr., 184. 

Habile Bahia. 


Genre AGASSIZIE, Agastizîa, Val. 

Valenciennes, Yoy.dt la Véniu, Zuol., A);assiz el Desnr, Ann. K . nul., 8* série, l, VIII, 1847, p. 20. 
AGASSIZI.t SCIUlBIiX'UïA (Vnl.). 

Valenciennes, Voy. delà Vénus, Zuneu., I. I, lig. 2. — Agassiz et Ile!>i>r, loc. p. 20. 

Habite le Pérou. 


Genre TRIPYLIIS, Gray. 

TRIPYLUS EXCAVATUS (Phil.). 

Philippi elErielis., ArcA., 1845, p. 842, pl. Il, fia. t. — Ayotmio ejwoeofo, Agass. et Desor, 

loc. cil., p. 20. 

Habite le Pérou. 


Genre ECIIINASTER, Miill. et Troschel. 

GCHINASTER BRASILIEÜRIS (Hull. cl Trosch.). 

Mùller et Troschel, Sy$t. Aller., p. 22. — Seba, Thes., l. 7, fig. 4. —Othilia muUiopina, Grây, 

Anii. , VI, p. 88. 

Cette espèce, trouvée à Rio-Janeiro, a été rapportée par M. de Castelnau con- 
servée dans l’alcool. 
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Genre OPHIDIASTEit, Miill. el Troschel. 

, OPIIimASTBR OPIIII)IAM'.S (Müll, e( Trosfli.)- 

Mallor el Trosdiel, Sÿtl. Aster., p. 2S. — Asterias nphidianus, Lsmk, l. 2, p. 587. 

Habite la Méditcrram^. M. de Castelnau l’a trouvé à Madère. 

Genre ASTERISCUS, Müll. et Troschel. 

t . ASTERISCUS MI.NUTUS (Midi, et Trosch.). 

Mülierel Trosclieh Aster., p. Al. — Aeterina minuta, Gray, Aiw., VI, p. 280. 

Habite Rio-Janeiro. 

2. ASTERISCUS MARGINATUS (Val.). 

Valencieimi’S, Coll. Uus. 

Habite le Brésil. 

Gentie ASTRüPECÏEN, Müll. et Troschel. 

ASTROPECTEN DRASlUE.NSIS (Müll. Trosch.). 

Muller el Troschel, Sijsl. Aster., p. 68. 

Habile le Brésil. 

ZOANTHAIRES ACTÜVIENS. 

Ge.nre actinia, Lin. 

1. ACTIMA PERUVIANA (Lesson). 

Ccssoii, Koy. lie la Coquille, p. 77, ii' 38, pl. 2, lîg. 3. 

Habite les cAtes du Pérou. 

2. ACTINIA PAPILLOSA (Lesson). 

* Lesson, Voy. de la Coquille, p. 78, n' 40, pl. 3, fig. 2. 

Habite le Pérou. 

8. ACTINIA OCËLLATA (Lesson). 
l/osson, Voy. de la Coquille, p. 80, il* 40, pl. S, fig. 6. 

Habite le Pérou. 

Ces espèces d’ Actinies ont été rapportées par M. de Castelnau accompagnées 
de dessins. 

4. ACTINIA PICT A (Lesson). 

Lesson, Voy. de la Coquille, p, 80, n* 47, pl. 3, tlg. 6, 

Habite les cAtes du Pérou. 
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ZOANTIIAIRES ALCYOMENS 

GKNI.K GORGONIA, L. 

. OOlUiO.MA l’UMCKA (Val.). 

Valenciennes, Complei rrndui de F Acad, du te., 18.’i5. l. M, p. 7. 

Habite Rio-Janeiro (Brésil). 

Ge.sre I*TER0G0RGIA , Milne Edw, 

1. PTEROGORCIA SIMPLEX (Val.). 

Valenciennes, Comptes rendus de l'.Acaei. des te., 1855, t. 41, p. 7. 

Habite Bahia (Brésil). 

2. PTEItOGOIlGIA SERR.ATA (Val.). 

Valenciennes, Comptes rendus de VÀcmI. des se., 1855, t. Al, p. 7. 

Habite Baliia (Brésil). 

Ces deux espèces, appartenant à un genre encore peu nombreux, ont été rap- 
portées par M. de Castelnau dans un très bel état de conservation. Les échan- 
tillons variés que le Muséum possède montrent combien le sclérenchyme, ou la 
croûte polypifère, acquiert peu à peu de développement, et Gnit par réunir entre 
eux, dans une sorte d'empâtement, les difTérenls rameaux qui constituent l'en- 
semble du Polypier 

Genb* PHYLLOGORGIA, Milne Edw. 

PIIYLUICORGIA niL.VTATA (Val.). 

Valencioimos, Comples rendue de l'Acad, des se.f I85Ô, (. Alp p. 7. 

Habite Bahia. 

Genre ECNICEA, Lamx. 

1. EUNICEA CITRLNA (Val.). 

(PLANCHE n, 0«. I.) 

Valenciennes, Comptes rendus de r.iead. des «c., 18Ô5) l. Al, p. 7. — Gorÿonia cilrtno, Lamarckf 
Anim. sans verts, 19. 

Habite les eûtes du Brésil. 

2. EUNICEA PAPILLOSA (Val.). 

(PUNCHE II, Sg. Z.) 

Valenciennes, Comptes rendus de t’Àcad. des se., 1865, I. 41, p. 7. 

Espèces voisines du Gorgonia laxispina , Lamarck. 

Habite les eûtes du Brésil. 
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S. EÜNICEA r.RACILIS (Val.). 

(PUNCHK 11, n«. 3.) 

Valenciennes, Compln rendus de l'Acad. dessc., 1855, t. 41, p. 7. 

Habite les côtes du Brésil. 

Genre JIINCELL.4, Val. 

JUNCELLA IIYSTRIX (Val.). 

Valenciennes, Comptes rendus de F Acad, des te., 1855, p. 7. 

Habite Bahia (Brésil). 

ACALÈPHES. 

Genre CIIRYS.\ORA, Pérou. 

1. CHKYSAORA BLOSSEVIl.Lll (Le«ion). 

Va\f. de la Co^uitUf pl. 15, p. 115, n* 65. 

Habite les côtes du Brésil. 

2. CHRYSAOIIA LACTEA (Escholt.). 

Esrholl., Ac., p. 81, pl. 7, lig. 3. 

Habite Rio-Janeiro. 

Genre RHIZOSTO^U, Cuvier. 

RHIZOSTOMA CRIICIATA (t.esson). 

Foy. de la Coquille, p. 121. n* 70, pl. 11, fig. 1. 

Habite les côtes du Brésil. 

Gentie DISCUS, Lesson. 

DISCl'S DISCOBOLORUM (Eesson). 

Atelepkiu, p. 258. — Eudora ditcoiifea, Lesson, Foy. de la Coquille, pl. 9, 6g. S, p. 128. 
Habite les côtes du Pérou. 

Gef(sr PHYSALIA, Lamk. 

PUYSALIA ATUNTICA (Usson). 

Fay. de la Coquille, pl. 4. — PhysaUa pelagtea, Lamk. 

Habite les côtes du Pérou où elle a été observée par M. de Castelnau, qui en 
a rapporté un dessin. 
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BKYOZOAIRES. 

Genre ESCHAKI.NA, Miliie Edw. 

1. ESCHAniNA TORQl'ATA (Edwards). 

Fluitra Itirijuala, tamuuroux, Koy. de rVranie, pl. 8!), (ig. 7-8. — Eicharina tori/uala, Miliie 
Edw.,nouv. ^dit., Laniarck.n'li. — Id,, d'Orkigiiy, Eoy.dmrr. mrfrii/.,Zoopii., pl. 4, fig. 1-4. 

Habite la baie de Kio-Janeiro. 

2. ESUIAIU.XA ISABELI.EA.NA (d Orl.igi<y). 

Eoy. Amdr., Zoom., pl. 4, fig. 13-16. 

Habite llio-Janeiro. 

Parmi les es]ièces de ce genre, on peut citer encore : E. Aharesina, d'Orb. 
(Pdrou); E. Broiiyniarliana, d’Orb. (Pérou): E. reyularis, d'Orb. (Pérou); E. pe- 
ruviana, d’Orb. (Pérou); E. eletjmis, d’Orb. (Pérou). 

Genre FL( STllA, Lamk. 

FLl’STtlA l'EllEfitUNA (d’Orbigny). 

D’Orbigoy. Eoy. .tmr'r.. ZoorintES, pl. 10, fig. 1-S. 

Habile Rio-Janeiro. 

Appartiennent encore à ce groupe : Acamarchis Brasiliensis , d’Orb. ( Rio- 
Janeiro); Membranipora ecliiiiala, d'Orb. (Pérou); M. spinosa, d’Orb. (Pérou). 

0 

SPOIVGIAIRES. 

SPONülA SPIUACLIUFEIIA (Nobis). 

Spongiaire formé d’une masse sphérique plus ou moins régulière, portant des 
oscules formés de tubes allongés et grêles communiquant avec l'intérieur de la 
masse; cet intérieur est formé d'un réseau de fibres élastiques fort régulièrement 
enchevêtrées, supportant une sorte de croûte peu épaisse et poreuse. Ce Spon- 
giaire est très voisin de celui auquel I.amarrk donnait le nom d'Alcyonium pudri- 
dosum. Le genre auquel il appartient est encore douteux. 

Habite Rio-Janeiro. 
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